‘être la plas -violente tempête de vent 


‘nortes bancs de neige obstrualent les 


“11 s'agit d’une réclamation 


LÆ Manitoba et les autres provinces | 


de l'Ouest ont eù lundi ei mardi peut- 


et de nelge qu'on ait enregistrée dans 
cette région depuis plusieurs. années. 


La neige est tombée abondamment | | 


peñdant plus de vingt heures sans fn- 
Lérruption. Le témps s'est considéra- 
blement refroidi et le vent s'est chan- 
#6 én une boürrasque violente, D'é- 


pan un peu partout. , 
C'est à Winnipeg et dans ja région 
que la tempête à Eté 13” 


ét c'est avec grande diffchité ue Je à 
service de tramways a été mainténu.|. 


Dans les banlieues, les lignes de che 
mins de fer ont été pratiquement ‘pa 
ralysées. Tous les trains _étalént en 
retard. ‘ 
. On attribue deux actidents À la tem- 
pête à Winnipeg. Deux pérsotnèés se 
sont brisées lea: jambes en traversant 
les rues. 

LA température est tombée. jusqu'à 
20 degrés au-déssous de zéro, mais 
pour quelques jours seulement. 

Train bloqué 

Régina -— Le train du National en 
tre Melville et Régina à été fort éprou 
vé pendant 24 heures par la tempête 
“qui l'a ‘retardé de plusieurs heures. 
Une centaine de voyageurs se sont 
trouvés pinsi rétents toute une jour: 
née à Colmer. Heureusement, le wa 
gon restaurant était abondamment 
pourvu de provisions, 

Le Pacifique a aussi été fort éprou- 
vé par cette tempête de neige et pour 
la première fois cet hiver les deux 
-ompagnies ont dû mettre en service 
leurs chasse-nelge un peu partout. 


VIEUX LITIGE 
QUI DISPARAIT 


de la Compagnie de la Baic 
d'Hudson au sujet de ter- 
res de l'Ouest. es 


Ottawa — Le ministre de l'Intérieur, 
l'hon. M. Charles Stewart, a récem- 
meñt annoncé que les réclamations de 
la Compagnie de la Baie d'Hudson 
concernant la propriété de près d'un 
million d'acres situées dans l'Ouest 
canadien, question en: litige depuis 
1869, avaient été réglées d'une maniè 
re satisfaisante tant pour le ministère 
de l'intérieur que pour la compagnie 
ellé-même. 

S'appuyant sur l'âcte par lequel elle 
cédait le droit de propriété à la Terre 
du Prince Rupert, c'est-à-dire le terri- 
toire couvert actuellement par les pro- 
vinces des prairies, la compagnie pré- 
tendait qu'il lui revenait encore 7,100, 
000 acres. A Ja suite de négociations 
avec les autorités du ministère de l'In- 
térieur, la compagnie accepta le chif 
fre-—de-6,639-000-acres comme règte- 


ment définitif. 


Pendant près de deux siècles, en 
vgrtu de la charte accordée par le roi 
Charles d'Angleterre, la Compagme de 
la Baie d'Hudson administra la con- 
trée sise à l'ouest des Grands Lacs. 
En 1869, elle consentit à céder ce vas- 
te territoire au gouvernement fédéral 
moyennant une certaine somme d'ar- 
gent et la propriété d'un vingtième 
des terres situées dans la ‘zone fer- 
tile destinée à I colonisation”. 
“zone fertile”, ainsi ‘que l'indiquait 


l'acte de céssion, consistait en un ter- | ments et pourront profiter de l'occa- | 
ritoire borné approximativement par|éionñ pour Fütreprendre des voyages | 
les montagnes Rocheuses, le lac, des] 


Bois, la rivière Saskatchewan et la 
frontière, 

Je litige portait surtout sur l'inter 
prétation de l'expression “destinés à 
la colonisation” 
de cession, La compagnie prétendait | 
avoir droit au vingtième de la super 
ficie des réserves indiennes et fores 
tières, tandis que. Je gouvernement 
soutenait 
pas des terres ‘destinées à la coloni- 
sation”. 

Lä contestation durait depuis long 
temps et les questions qu'elle impli- | 
quait étaient de nature très complexe 
A une certaine époque, on, était d'o 


contenue 


que ces réserves. n'étaient 


pinion que seule.une action judiciaire | 


aurait pu amener une solution, au' prix 
de- délais “ét de frais considérables 
Avec un esprit de conciliation qui les 
honore, les deux “partis ont préféré 


entamer des mégociations directes et | 


ont de la sorte réussi à trouver une 
solution satisfaisante h <et épineux 
problème. 


Re SEE nn pen 
——— 


Cette | 


dans l'acte ! 


Edmonton — M. L..F. Rouquette, en- 
voyé spécial du premier ministre Her 
riot, à remis, vendredi après-midi, la 
croix de la Légion d'Honneur à G- 
Mgr Emilé Grouard, O.M.I. vicaire 
apostolique d'Athabasca. La cérémo- 
nie a eu lieu à Athabasca Landing. 

C'ette décoration lui est accordée par 
le gouvernement français en récom- 
pense de ses soixânte ans de travaux 
apostoliques dans l'Extrême Nord. 

Accompagnaient M. Rouquette: MM. 
John D. Hunt, délégué du gouverne 
ment provincial; 1,.-A. Giroux, député 
de Grouard, et l'hon. juge Dubuc. 


SECOND VOYAGE 
DE LA “LIAISON” 


M. l'abbé J.-A. Ouellette or- 
ganise une nouvelle tour- 
née pour lé mois de juillet 


Le succès remporté l'an dernier par 
le voyage de la “Liaison française” a 
décidé M. l'abbé J.-A. Ouellette, direc- 
teur des missionnaires colonisateurs et 
organisateur de ces voyages d'étude à 
conduire dans l'Oueft canadien une 
autre excursion de .personnés intires- 
sées dans la colonisation. 

Le voyage s'effectuera cette fois=i 
encore par le train spécial du Chemin 
de fer national du Canada et le ser- 
vice de colonisation de ce réseau, par 
Yentremise de M, C. Price Green, com: 
missaire, collaborera au travail d'or- 
ganisation. 

Afin de ne pas abuser de la large 
hospitalité de ceux qui ont reçu en 
1924 les membres de la “Liaison fran- 
çaise’”’, l'éxcursion de 1925 adoptera un 
itinéraire modifié à travers le Québec, 
l'Ontaño, le Manitoba, la Saskatche- 
wan et l'Alberta. s 

Le train spécial du Chemin de fer 
national du Canada partira de Mont 
réal mercredi le 8 juillet. Rendus. à 
Edmonton Tes excursionnistés auront 
l'option de: revenir dans FEst ou de 
poursuivre jusqu'à la côte du Pacifi 
que, ce qui leur permettra de voir en 
passant les centres de colonisation de 
la Colombie-Britannique où les Cana- 
diens français sont _en grande deman- 
de. Si le. nombre des Yoyageurs est 
suffisant, le train spécial du Chemin 
de fer National du Canada continuera 
jusqu'au terminys transcontinentai du 
réseau 
| Vue fots à Vancouver, les eXCürsion- 
| nistes seront libres de letrs. motve- 


PR CRETE RRQ EN EEE, FERRER RER | 


par eau le long de la côte du Pacif- 
late Le nouveau service de bateau 
| pour J'Alaska, inauguré par le Chemin 
| de fer national du Canada cet été, en 
|atfirèra plusieurs. 
Se basant &ur les demandes déjà re 
cues, les organisateurs sont 
| vus que plüs de 
dront bénéficier du 
par fe Chemin de fefet entreprendront 
voyage d'étude dont le but est de 
faire cônnaitre les centres .de colont 
| sation à ceux qui sont le plus en me- 
| sure d'y diriger rapatriès cana- 
diens-français, ufñsi que les 
| gens qui veut lent s'établir en’ dehors 
| de leurs. ‘paroisses. | 

1253 Canadiens français en dehers du 
Québec manifestent beaucoup d'en: 
l'thousiasme Pour ces voyages de la 
“Liaison française” et ceux qui suivi- 
[tent M. l'abbé Ouellette, l'an dernier, 
n'ont pas oublié l'accuell. chalpureux 
que leur firept les -groupes français 
écbelounés dés frontières du Québec 
jusqu'au nord de l'Alberta. 


» 


convain- 


arif réduit offert | 


| ce 


les 


[nitoba, à son assemblée annuelle tenue 


admiration de l'acte du président de 


2 —° —  ————— ———————— 


‘La Grande Lôge Orangiste du Ma- 
nitobe, au cours de sa récente conven. 
tion, a adopté la résolution suivante: | 
“La Grandé Loge Orangiste du Ma-| 


à Winnipeg les 11 et 12 mars 1925, | 
tient à enregistrer sa plus profonde 


la grande république française en rort- 
pant les relètions diplomatiques avec 
le Vatican et'tient aussi à assurer 
humblement le président Herriot et 
ses conéeillèrs que les protestants de 
l'Ouest Canadien observent avec un 
intérêt intense le progrès des affaires 
en France et les efforts de son grand 
président au bénéfice de la liberté re- 
ligieuse, aont le résultat se fera sen- 
tir non seulement en France, mais 
dans le monde entier, De iplus, la 
Grande Loge d'Orange, en ptésentant 
ses remerciements au président Her 
tlot, lui offre son appui empressé et 
sympathique dans l'exécution de son 
“p'ogrimme pour assurer la religion 
vraie, libre de toute intrigue politi- 
que, qui donnera Ja liberté à tous.” 

Une copie de cette résolution a été 
envoyée à M. Herriot, 

Tu parles d'un certificat! 


semble être una- 

én faveur de son en- 
trée dans la os hs 
Nations “4 


> 132 


conventions, il pañais 
pérer pouvoir faire 
aussi bian... Cependa 
nées de Régina sem 
sé, en intérêt et en | 
les assises du. même 
sions prises par les : | 
suite de délibérations sérieuses tou- 
jours animées du mefili& 
permettre aux Franco“ 
Saskatchewan de. 
essor à leur organisa 
rant des 
étendues, ainsi qu'une 


la province était : 


lente tempête mal 
chaînée la veille 
de la convention 
tenir céux de nos ç0% 


À aan gra 


Es le 
Jés précédentes 
difficile d'es. 
et même 
trois Jour 
avoir dépas 
ce pratique, 
Les dée! 
égués, à le 


r esprit, vont 
diens de 1? 
un douval 

en lui assu 


ressources 


ordination des efforts, 
tion d'un secrétariat c@ntral. 

L'assistance compbsait d'environ 
300 délégués et Le nord de 


représenté quand on 


Delmas, etc., représen 
plusieurs délégués. 


nipe des 'comptes rendüs dans les journaux, qui 


.|occupaient autrefois de nombreuses 
pages, tiennent aujourd'hui dans deux 
-où trois colonnes. En évitant la polé-: 
de | mique, nôus nvons travaillé à ‘détruire 


les préjugés. 


Les deux sssoclstions ne se sont pas 
nyi l'ung à l'autre, loin de là; eriés, 
ont toujours travaillé dans l'union la 
plus parfaite et tenu des conventions 
sonfointes. M. Denis engage les com- 
missaires à mettre de eûté toute les 
questions d'amour-propre et d'embi- 
tion personnelle déplacées pour ne 


songer qu'aux devoirs qu'ils ont à rem- 
"plir comme ‘dépositaires de l'autorité 


des parents. 11 leur récommande de 
tirer tout le parti possible de la loi, 
le soutenir davantage l'institutrice qui 
a besoin de leurs conseils et de leur 
influence; de faire de fréquentes visi. 
tes à l'école afin d'y vérifier l'ensei- 
guement du français, 


LA FAMILLE  : 

M. Rosaire Gagné, inspecteur d'é-| qu 
cole, présente un excellent travail sûr 
la question des devoirs des parents, 
des commissaires et des instituteurs 
envers l'école. 11’ s'attaëke surtout à 


demander la coopérätiôn entre ces 
D tp es personnés préposées 


# 


DANS L'OUEST! 


Génie. LS conseil dé 1 S D'N: Gr D dal 


Régina, qui avait le oliaes d’ ‘hon- 


. * 
A siégé plusieurs heures, mardi, pour soeur in lé "ae tete à : 


150 personnes vou-| 


jeunes ! 


discuter l'admission de l'Allemagne. 
La séance a été privée. 

La discussiôn reposait sur le fait 
que l'admission de l'Allemagne est né- 
cessaire si l'on désire réellément ré- 
habiliter l'Europe, politiquement. post 
le désir de tous, et, particulièrement ; 
de la Grande-Bretagne, de ne pas ol 
nifester d'opposition à cette demande 
de l'Allemagne pour des privilèges par- 
ticuliers afin de ne pas la pousser plus 
avant vers la Russie Bolchéviste. 

Après une longue discussion, au 
cours de laquelle on a franchement 
udié l'armement de l'Allemagne, le 
conseil a décidé de répondre aux dif: 
férentes notes de ce pays qu'il désire 
sincèrèément le voir joindre la S. D. N, 
11 fait aussi remarquer que la société 
ne pourra atteindre son but que si tous 
les pays en font partie. En même 
temps, par voie diplomatique, l’Allema- 
gne sera informée qu'aucun privilège 
ne peut lui être accordé avant son ad- 
mission parce que cela détruirait le 


.| principe du traitement égal pour tous 


les pays, ce qui est la principale ca- 
ractéristique de la société. La répon- 
se fera aussi remarquer que seule l'as- 
semblée de la S. D. N. peut. admettr 
définitivement ug autre pays “< la 
société. 

Quoique l'on ne puisse rien promet- 
tre formellément à l'Allemagne avant 
son admission, il est probable ques | 
lui laissera entendre par vole privée 
qu'on tiendra spécialement compte de 
sa faiblesse afin qu'elle ne soit pas 
forcée de participer à la répression 
d'un Etat dans une mesüre auési éten- 
due que les puissances ayant une or- 
gauisation militaire plus importante. 
Mais ce que l'Allemagne semble dési- 
rer, c'est que les troupes françaises 
ne passent pas sur son territoiré pour 


conflit entre cette dernière et la Rus-| 
sie | 

| Aucun progrès ne semble avoir ed 
| accompli.dans la discussion d'un nou- 
| 

| 


veau pacte qui remplacerait le proto- 
cole de Genève. La Grande-Bretagne | 
\n'est pas disposée à. inclure Ta Polo} 
{gne et la Tchéco-Slovaquie dans un! 
tel pacte parcesqu'elle ne veut pas |. 
s'engager à défendre leur intégrité. ]l} 
| semble que la France acceptera de re- | 
| mettre À plus tard la discussion du 
| protocole et des amendements à y ap- 
| porter, mais pas plus tard que la réu- 
| nion de juin prochain. + 


| Le budget de l'Alberta 


Edmontôn — M. R.-G. Reid, trésorier 
provincial, a fait son discours du bud- 
gvt mercredi soir à la législature de 
l'Alberta. 11 prévoit un déficit de $368, 
32 pour la prochaine sanée. fiscale. 
L'an dernier, M7 0 ete 
PE, 


à toutes les séances du soir et: à. la 


: L'éducation familiaie, qui commén- 
ce avec la vie, doit être me répars- 
tion au'travail de l'écolé, *L'énfant” F1 


séance d'ouverturz. S. G. Mgr Pru- 


‘ministre de la s 


ke défendre ia Pologne en cas d'un | 


d'homme, évêque de Prince-Albert, n'a- 
vait pu arriver de l'Est que le deuxiè- 
me jour. On remarquait aussi la pré- 
sence des prélats domestiques des 
deux diocèses: Mgr Z.-H.:Marois et 
Mer G.E. Granboïs, de Régina; Mgr 
J.-H. Brodeur et Mgr J.-B. Bourdel, de 
Prince-Albert et Prud'homme. 

L'hon. M. Latta, ministre de l'’ins- 
truction publique, et l’hon. Dr Uhrich, 
té; ont àdressé la 
parole aux délégués à la gande séan- 
ce publique du mercredi soir. 

Souhaits de bienvenue 

La première journée, le mardi 10, 
était entièrement consacrée à l'Asso- 
ciation des Commissaires d'école æt à 
l'Association Interprovinciale. 

Mgr Marois, P.D, V.G. souhaite la 
bienvenue ‘aux délégués et remercie 


! 8. G. Mgr Mathieu du patronage qu'il 


veut bien acçorder à la convention. 
Dans une allocution toute paternelle, 
le vénérable archevêque de Régina, en 
remerciant pour les hommages qu'on 
lui offre, donne de sages conseils ap- 
propriés à notre situation däns l'Ouest. 
Il rappelle que le français n'est pas 
une langue étrangère au pays et que 
nous devons nous efforcer de le faire 
comprendre à ceux qui nous entourent, 
généralement plus coupables d'igno: 
rance-que de malice. MH ne s'agit pas 
de se battre; dit-il, mais de conveÿser 
simplement avec eux. Mgr Mathièu 
constate que la mentalité générale #'a- 
méliore, grâce aux idées saines semées 
un peu partout. Il remercie les com- 
missaires d'école pour l'oeuvre d'édu- 
cation qu ‘ils accomplissent et deman- 
de à Dieu de bénir leurs travaux. 
Allocution du président 
M:-Raymond-Denis- rappelle -dans 
quelles circonstances délicates fut fon 
dée l'Association des Commissaires 
d'école franco-canadiens en 1918. Ne 
risquait-elle pas de soulever de nou 
veaux préjugés, et d'autre part, n'al- 
lait-elle pas provoquer une division de 
nos forces mationales? La première 
convention, en 1919, obtint un iuman- 
se succès. Les deux tiers de nos éco 
les ï étaient représentées. Non seuie- 
ment le fanatisme n'en put tirer au- 
cun aliment nouveau, mais l'événe- 
ment tendit à prouver, comme fe rele 
va là presse anglaise, que les Franco- 
Canadiens étaient des gens raisonna- 
bles. ' 
L'Association des Commissaires d'é- 


colé fraïcocanadiens a détruit l'une 
des principales raisons d'être de la 
“Saskatchewan School Trustees' As- 
sociation”, La scission anis fin aux 


discussions passionnées d'autrefois et 


diminué considérablement l'intérêt des 


vanventions, L'assistance à <es der- 


| reux 


hières, de 3,500 qu'elle était en 1918, 
Re PTE 1.200, 800. Les M."D. Gratton (Ponteix) pit féra une dictée convenable; souvent | 


droit à de bons gardiens qui 5 ’océupent 
de son développement physique, intel- 
lectuel et moral. Le français qui se 
parle à la maison pourrait être un peu 
plus soigné. La mère qui parle avec 
ses -enfañts, qui leur raconte de peti- 
tes histoires — non des histoires de 
revenants et de sorciers — facilite 
beaucoup le travail de l'école. C'est 
dans la famille également que doit se 
contracter les premières habitudes de 
propreté et de,politesse. Ce sont des 
choses qui s'enseignent par l'exemple 
plutôt que par les leçons. 

L'éducation familiale ,doft se conti- 
nuer quand l'enfant va à l’école. Les 
parents doivent s'intéresser à la tâche 
dt maître, voir à ce que les devoirs 
et les leçons donnés pour la maison 
soient l'objet des soins voulus. C'est 
une excellente chose de leur faire faire 
les calculs de la férme, de les habi- 
tuer de bonne heure à tenir les comp- 
tes. Les enfants sont toujours heu- 
de se rendre utiles; cela les en- 
courage à mieux faire et leur donne 
‘confiance € en eux-mêmes. 

Les critiques, faites à la maison con- 
tre le maître ou la maîtresse nuisent 
surtout aux enfants.‘ L'instituteur s’a- 
perçoit vite de l'antipathie des parents 
par la conduite des-enfants. La bonne 
entente entre les parents et l’institu- 
teur est un facteur très LE HE 
dans l'éducatiôn. 

L'enfant a droit à de bons institu- 
teurs. qui aient. de- la compétence et 
du dévouement. M. Gagné voudrait 
que les nôtres soient sans féproche 
dans la connaissance des deux Jan- 
gues. Il y a parmi eux trop de mé- 
diocres, munis de diplômes inférieurs, 
ce qui explique le peu de résultats ob- 
tenus dans la majorité des écoles de 
campagne. Si nos écoles étaient meil- 
leures, nos collèges et nos couvents 


| seraient plus eMvouragés. Nous avons 


besoin de faire plüs que nous n'avons 
fait par le passé si nous ne voulons 
pas rétrograder et les étrangers éta- 
blis, dans l'Ouest nous donnent sur ce 
point une Jeçon dont ‘nous devrions 
profiter. 
é Les devoirs à la maison 

A la suite de la conférence de M. 

Gagné, une intéressante discdssion s'6- 


[lève sur la question des devoirs à-la 


maison. LÆ départemeñt ne se pro- 
noncë pas sur ce point, mais M. Gagné 
est en faveur dy travail À domictie 
qui développe le goût de l'étude hez 
l'enfañt et est nécessaire pour l'ac: 
quisition des deux langues. Cepen- 
dant tes devoirs he devront janiais être 
longs, On peut commencer à en, don- 
ner dès que les enfants peuvent écrire 
factiement. » Ù 


radin ire RES nn RE RE LOS Da RSRISLLNLLALTELE] 


quel temps l'instituteur doit consa- 
erer À Ja correction des devoirs . et 
lequel est le plus important de la cor: 
rection des devoirs et de la prépara: 
tion de la classe du lendemain. 


d'un devoir ne va’ qu'autañt que l'é- 


ainsi dire lui-même. La:meilleure cof- 
rection est celle qui se fait en classe, 
le matin, avéc l'élève. Pour cela, 1! 
est important que les devoirs soient’ 


M. Gagné répond que la correction 


lève ja comprendra ‘et la fera pour 


courts ot qu'il ny ait que quelques. 


erreurs à corriger. Ainsi l'enfant y 


portera son.atténtion ét ‘les retiendra. 


classe soit consacré exclusivement à 
l'éducation familiale. 


sont beaucoup mieux à étudier le soir 


RS ta nou | 


vent-exiger que l'instituteur donne des 


enfants ont tônte l'année pour abpten- 


M. l'abb6 N. Burrell (Wakaw) de- 
mande si 1@ département n'exige pa# 
que le travail fait en dehors de la 


M. Gagné répond qu'il y a diver: 
gencès d'interprétation sur ce point 
entre les inspecteurs. 

M. ‘Jean Duperron (Dollard) vou: 
drait que les detoirs À faire À la mai- 
son soient exclusivèment des devoirs 
en français. 

M. Raymond Denis demande jus 
qu'à quel point les commissaires peu-- 


devoirs à faire à la maison, Pour lw, 
flest on faveur des devoirs et des de- 
exclusivement en françaif. "Les 


‘âre l'anglais et quelques heufes seule 
ment pour le français, D'ailleurs fs 


M Gagné dit qüe la loi ne mention: 
ne pas les devoirs à domicile; mafs @ù 
engageant J'instituteur on peut, faire 
un arrangemeñt de vive voix avec lui 
à ce sujet, Si vouè payez bien votre 
instituteur, {1 sera disposé À vous ren- 
dre bien des services. 

M. l'abbé J-A. Ménard (Verwood) 
demande si l'instituteur peut, légale- 
ment, retenir un enfant après la classe: 

M. Gagné: Ea loi n'en parle pas. 

M. Raoul. Johnson, instituteur à Bil- 
limun, dit que pour faire faire des de- 
voirs à la maison, il est indispensable 
d'avoir la coopération des parents. Ne 
serait-i} pas plus pratique de les sup- 
primer et d'avoir, à la place, une demt- 
heure de classe supplémentaire facul- 
tative en-français, 

L'heure de français 

M. l'abbé Dubois (Lafièche) voudrait 
que l'heure de, français ne soit pas 
faite à la fin de la journée, maïs aÿ 
commencement de la classe du matin 
ou du soir. 

M. D. Gratton dit qu'à Ponteix le 
français se fait de 11 h. à midi. Com- 
me cette heüre se trouve comprise en- 
tre deux récréations, il y a peu 4e 
danger qu'elle se trouve écoûrtéé. En 
choisissant la dernière heure de l'après- 
midi, il y a grand risqué que les en- 
fants n'accordent pas au français toute 
l'attention voulue. . 2 ? 

M. l'abbé A. Erny (Meyronne) fait 
remarquer que la deuxième heure du 
matin est meillèure parce qu'alors les 
retardataires pourront en profiter com- 
me les autres.» ; 

‘ La conclusion de la discussion abou- 
tit à la résolution suivante, qui est 
adoptéé à l'unanimité: «a 

Que tous les comm:ssaires d'école 
fassent.tout leur possible ‘pour que le 
français soit enseigné entre 11 h. et 
midi ou à l'ouverture des classes dans 
l'apr’.s-midi, en laissant cependant aux 
commissions scolaires toute initiative 
qu'elles pourraient juger à propos pour 
rencontrer.les conditions locales; que 
les commissaires d'écôle coopèrent 
avec le personnel enseignünt pour ob- 
tenir des devoirs françäis À la mai- 
son, à moins que par un arrangement 
préalable, on ait pu prolonger. d'une 
demi-heure l'heure de français qui 
pous est accordée. 


Les mesures qui s'imposent 
pour développer l’ensei- 
gnement du français 

M. D. Gratton, insituteur à FPon- 
teix, expose d'une façon magistrale les 
mesures qui s'imposent pour dévelop- 
per l'enseignement du français dans 
nos écoles. Il comménce par consta- 
ler que la connaissance que nos:en- 
fants acquièrent de leur langue mater- 
pelle est généralement très insuffisan- 
te, Un sur dix saurc sa grammaire et 


ÎLe si 


‘des rinstitutèurs et des institutrices. 


| depuis dix'ans, lutte pour'rallier à ès 
idées des chefs .de-groupes. M. Grat- 


c'est u étève qui ja de la RSR 
de Québeé où il a commencé à étudier. 
est la même dans là gran- 
de de nos écoles. . Les trois 
ntS do dde DEAN I FUN SRE 
te le français d’une façon convenable 
À 14 ou 15 ans, alors qu'ils sont cape: 
bles de passer les examens du grade 
Sen anglais. Cette situation est grave 
pour l'avenir de notre nationalité, dé 
clare M. G ; elle doit attirer l'at- 
tention pratique immédiate de nos or 
ganisations, _: 4 

Cet état de choses ne dépend pas 
uniquement des instituteurs. Ceux:ci, 
laissés à eux-mêmes et sans appui, ne 
vent pas grand'ehose. Faisons tous 
notre ‘mea culpa”. sur notre propre 
poitfine, sans-aller le faire mur celle 


Un #eul d'entre nous, poursuit l'ora 
teur, semble avoir vu clair dans cetté = 
question: c'est M. Raymond Denis qui,. 


ton 'rémercie-Jesecrétaire de l'Asso- 
ctatton Anterprovinciale, au nom du 
personnel enseignant, de tout ce qu'il 
a fait pour le défendre contre des at- 
tiques injustes. On appréciera mieux 
son rôle plus tard, dit-il, mails dès 
maintenant {1 peut compter sur la re- 
connafssance des instituteurs et des 
institytrices. ’ 
Manque d'outils 

Tous les membres du personnel en: 
seignant s'accordent à dire que s'ils 
ne réussissent pas mieux, la première. 
faute*en est au manque d'outils. 

Pas de programme d'études frän- 
çaises: la plus grande partie du tra 
vail se fait à tâtons. Les livres ‘dé 
lécture ne répondent pas au besoin et 
sont sans attrait. Nos. manqguons 
aussi de moyens pour stimulér l'étudé 
du français. Nos livres, journaux et 
revues de langue gg nd ne sont 


pes Pepe est 
tenir les élèves occupés toute nnée, 
Les instituteurs savent fort bien qu'ils 
seront jugés d'après le rapport de° 
l'inspecteur et que le succès de leurs 
élèves en français ne leur sera compté 
pour rien; il n'est donc pas étonnant 
qu'ils favorisent davantage l'anglais ; 
et que l'enthousiasme pour.le français 
diminue. Une autre caude, c'est: que 
l'anglais a pour nos enfants l'attrait" ‘ 
de la nouveauté et s'apprend plus fä- 
cilement que le français. ‘1 

Les remèdes 

Nous ne pouvons changer ces condi- 
tions, mais nous pouvons cependant 
tourner la difficulté. ;11 faut d'abord 
que les enfants 'sachent lire couram- 1: 
ment Îe français avant de commentér 
la jJecture anglaise. Chaque père de 
famille doit recevo cé mot d'ordre. 
De toute nécéssité Oft doit trouver le 
moyen de faire apprendré à lire cdu- 
ramment de eme nat! PR: 
année. ; 

Le deuxième. er yiser est dé taire " 
en sorte que la conndissence du fran- 
çais soit tente constamment supérieû- 
re à celle de l'anglais. - On y arrivera 
en mettant entre les mains des. élèves 
des livres français à leur portée, 11 
n'est pas illégal de se procuürér des ou- 
vrages français pour la bibliothèque 
scolatre.” À la mAison, les enfants de- 
vraient aussi êtré à même de lire des 
livres et des journaux français. Ils 
ont presque tous la ‘curiosité de la 
lecture; pourquoi n’at-on que de l'an- 
£lals à jeur mettre entre les mains? 

M. Gratton est cohvaineu qu'un pro- 
gramme d'études françaises ne “peut - 
donner son plein rendement que sf 
quelqu'un est chaïgé de vell'er à son 
application. Comme stimulant pour 
les maîtres et les élèves, il faut en- 
core des coïicouré ävec collation dé. 
diplômes. 

En conclusion. Je conférencier - dit 
que l'enseignement d6 français ne nuft 
pas à l'étude de l'anglais, qu'il aide 
au contraire dans l’épellation, la gram- 
maire et la littérature. S'il peut y 
avoir quelques inconvénients au début, 
ils sont largement compensés par la. 
suite et les élèves du Sme grade qui 
connaissent le mieux l'anglais sont in- 
varlablement ceux qui savent ausal lé 
français. Apprendre le français n'ést 
pas, non plus, un sureroît de travail; 
cela donne un avantage” incroyable, 
même dans l'étude de l'anglais, pour 
ceux qui poursuivent leurs classes au: 
delé du 8me grade. |. 

Visiteür et programme 

M. Paul Bourdy (Laflèthe) propose, 
cotime conclusion À l'étule si convain- 
cañte de M. Gratton, que la cofvention 
se prononce en faveur de l'obtention 
d'un visiteur pce et d'un program 
me de trabçais. Fra 


mr en és us 


ta + ensemble: au bien qe 
de ls race française, 


mer: 


ar à “Liberté”, ancien nes à 


À nposedl-mpiggest-y hou 


teur au “Patriôte de l'Ouest”, eu an- 
cien chef du Secrétariat: de l'A. C. F. 

C,rqui, ditil.a laissé dans la Saskat- 
chewan le souvenir d'un apôtre laie. 


. 


. préparation 


‘Dr Maurice Gravel, 


constréite exelusivement svec. l'argent 
den Cagadiens français et éujourd'uui 
ce, sobt de: contribuables angiais sans 
enfants qui x font. ja loi. 


La d'une éiite 


Le représentant du Manitoba est 
héureux d'associer sa province ‘aux 
travaux d'un congrès si > 2 
ment commencé. 

“C'est de tout coeur, dit-il, que je 
vous apporte le salut fraternek des 
Canadiens français du Manitoba et 
leurs meilleurs voeux pour le suçcès 


Les travaux de la convention des |de votre double convention des Com- 


Commissaires d'éco'e se sont poursui 
vis jeudi matin. Mer S-H, Mrodeur, 
PA, V.G. a traité la question de la 
d'une élite canadienne 
francaise. Cette élite nous sera don- 
née par le Collège de Gravelbourg, 
mais le succès de ce deruitr dépendra 
dans une lafgé mesure de la prépara- 
tion première reçue à l'école par les 
cièves qu'on lut esverra C'est donc 


» ux commissaires qu'il appartient de 
{ voir À ce que :Venselgnement qui se 


donpe sous leur surveillance soit sa- 
Uéfuisent et vraiment effleace, sur- 


“tout au point de vue du français. 


Officiers de l'Association des 
Commissaires 

Après la discussion et l'adoption de 
la constitution; on procède à l'élection 
des officiers: * 

Président, M. Raymond Denis, Von 
da; 1er. vice président, «M. l'abbé 
Kugener, Radville; 2me vice-président, 
M. I» Gratton, Ponteix; directeurs: 
Gravelbourg; R. 
PF. B Fallourd, F.M.I, Saint-Hubert; 
Jules Casgrain, Prince-Albert; ‘ J.-A. 
Motit, Hoey: Paul Bourdy, Lafièche; 
M. Antonio de Margerie, Prud'homme, 

Mme Chaland,.secrétaire de l'école 
de Vawn, adresse quelques mots ‘de 
remerciements à M. R. Denis, au nom 
des commissaires. pour tout ce qu'il a 
fait dans le but de faciliter leur tâche. 

Allocution de Mgr Mathieu 

La séance du soir, sous la présiden- 
ce de Mgr Marois, s'ouvre par une al: 
locution de $. G. Mgr Mathieu qui a: 
pour thèse principale l'union et la cha- 
rité entre les nationalités Unir ne 
veut pas:1lire assimiler. Pourquoi An- 


&lais et Canadiens français ne travail-! 


leraient-ils pas ensemble, tout en gar- 


H. 


missatres et de l'A. C. F. €. 


“En m'envoyant comme son délégué : 


au. milieu de vous, le comité exécutif 
-de notre Association d'Education m'a 
fait un grand honneur, mais aussi un 
grand Plaisir. l'est une joie bien vive 
pour moi de retrouver ici tant d° arpis 
auxquels je demeure attaché par des 
souvenirs bien agréables. 
“Cependänt, vous avouerai je que je 
me sens un peu pris de scrupule de- 
vant la mission que j'ai accept de 
remplir. Je me demande si je suis 
réellement qualifié pour parlér au nor 
Pere et j'ai peur qu'un certain 
nombre d'entre vous ne me prennent 


pas suffisamment au sérieux comme, 


ambassadeur de la province voisihe. 
C'est que je suis un Maunitobain de 
:fraïche date. A votre contact, et dans 
cette atmosphère particulière que dé: 
gage une $alle de congrès, je me sens 
redevenir un homme de la Saskatche- 
wan. Et comment s'en étonner? 
été mêlé de près pendant assez long- 
temps à toutes vos activités nationa- 
les. Sur cette même estrade j'ai as- 
sisté, en 1919, à la première manifes- 
tation publique de votre association, à 
cette première convention qui rempor- 
ta, vous vous en souvenez, un si ma- 
gniffque succès. Il me semble que c'é- 
tait hier. - Et il y a- deux ans seule- 
ment, lors de la convention dé Prince 
Albert, si l'on m'avait dit que j'assis- 
terais à la prochaine convention des 
Franco-Cañadiens de la Saskatchewan 
comme délégué du Manitoba, on m'au- 
| rait bien surpris — et vous aussi, sans 
| doute. 

“Mais enfin, jé suis ici pour repré- 
senter le Manitoba et je dois vous 
| pärler comme un Manitobain. Au res- 


dant leurs personnalités dist'nctes?|te, rassurez-vous: je puis vous affir- 
Nous voulons apprendre fe francais, | mer. en connaissance de cause, qu'ep- 
ét on ne peut pas nous en faire un|tre un Françco-Canadien de la Saskat- 


reproche, mais nous voulons a 184i ap- 
prendre l'anglais qu'ilest de notre in- 
térèt de connaître. Parler français et 
pratiquer la religion catholique ne peut 
nuire à l'union 

Nous dévons aussi pratiquer la cha 
rité envers nos compatriotes, voyant 


leurs qualités plutôt que leurs défauts, | 


ue leur attribuant pas de mauvaises in- 
teutions, applaudissant à leurs succès 
au lieu de les jalouser. 5a Grandeur 
recominande également là charité 


étain et un Franco- Canadien du Ma 
| nitoba, la différence est ‘imperceptible. 
| Manitoba et Saskatchewan 

| ‘‘Au point de vue légai, les situa- 


| différer »nsibleinent; mais au “pd 
| la situation morale est la même. Là 
bas cc me ici, c'est une lutte conti- 
nuelle que n avons à soutenir pour 
conserver nô$ positions; trivumpher de 
| l'indifférence des uns, de l'hosiüité des 
jautres. Ce sont pratiquement Jes mê 


| tions entre les deux provinces pe if de l'Association qui peut se résumer 


tant de hs man qui semblent déjouer le savoir 


rpédsgion ripandsat à | inf 


uence d'un 


mt epias à la râcine du 
tème. Îlest (brand d'labas et a raones 
LA aides. nt Hibrique d'herbe 


Ce n'est médecine de droguis! 
: donoument en D Lee 


te, NE à Lil 
de 


DR. PETER FAHRNEY & SONS:CO, 


2501 Washington Blvd. 


CHICAGO, IEL. 


(Détvré leo de toup droits an Canada) 


CANADIAN PACIFIC 


Pour répondre aux nombreuses demandes de renseignements, nous 
avons décidé de faire partir le “Montroyal”, 15,870 tonnes, de New- 
York, le 24 mars, pour Cherbourg. 


Prix minimum: Cabine, $150; 3me classe, $92.50 
En plus, la taxe du revenu 


Nous avons en outre de nombreux autres départs, qui tous permet- 
tront aux passagers d'arriver à Rome avant a, commonvomeal des 


Eètes du Vatican. la 


Faites-vous inscire de bonñe heure et scie vés une place’ 


de choix. 


Lignes directes pour CHERBOURG, 


QUEENSTOWN, BELFAST, 
. S'adressér à 


W:-C. CASEY, 364, 


LIVERPOOL, SOUTHAMPTON, GLAS- 
GOW. Départ de ces mêmes ports pour l'Amérique. 


ANVERS, HAMBOURG, , 


rue Main, Winnipeg 


J'ai. 


» - : 

mes difficultés journalières auxquelles 
noùs ayons à faire face, Aussi avons- 
nods tout À gagner. les uns et les au 
très à entretenir.des relations Suivies 
ét à nous visiter, surtout à l'occasion 
de congrès comme celui-ci. 

‘“Aù Manitoba, l'on remarque depuis 
quelques années un iïtérét plus vif 
pour les choses de la ‘Saskatchewan 
et il en est de même chez vous en ce 
‘qui concerne lé Manitoba. I1 y a à 
cela plüsieurs causes, dont la moindre 
n'est pas la fraternisation dos deux 
{| groupes à l'occasion de leurs derniè 
:res conventions. 

l'abbé Sabourin à la convention .de 

Prince-Albert vous révéla l'activité 

pratique de notre province sure 
terrain de la défense scolaire. Et l'an- 
née dernière, ix-visite-de M. Raymond 

Denis à notre congrès de l'Association 
d'Education fit voir aux Manitobains 

quelle sorte de patriotes l'on cultive 
dans la Saskatchewan, Cconcurrem- 

ment avec le blé qui rend votre pro 
vince si fameuse. Je n'ai pas à vous 
dire, MM. les Commissaires, comment 
votre président vous représenta, l'été 
dernier, à Saint-Boniface. Vous devi 
nez qu'il fut, comme toujours, à la hau- 
teur de la situation. 

“Je voudrais vous exposer, aussi 
clairement et aussi brièvement que 
! possible, quelle est notre situation sco- 
| laire au Manitoba, l'organisation que 
Fe avons mise sur pied pour Ÿ faire 
face et les résultats que nous ayons 
obtenus. 

“Je me contenterai d'exposer Îles 
faits. Je tiens à dire que ma pensée 
ne s'arrête à aucune idée d'un rappro- 
chement quelconque entre ce qui se 
fait qu ne se fait pas ici et là-bas. Le- 
système du Manitoba a beaucoup de 
bon, je crois, mais il n'est pas plus 
parfait qu'un autre. D'ailleurs il y a, 
entre les deux provinces, des différen- 
ces de légalité et de circonstances qui 
font que ce qui convient à l'une peut 
fort bien ne pas s'adapter à l'autre.” 

L'Association d'Education 

Le délégué du Manitoba rappelle 
dans- quelles circonstances et pour 
quelles fins fut fondée l'Association 
d'Education. ‘ll en exposé les princi- 
paux moyens d'action: 
d'études françaises, la visite des éco- 
les, les concours de francais, les cours 
pédagogiques, les congrès d'institu- 
teurs et de commissaires d'école. Il 
insiste principalement sur le rôle da 
visiteur, cheville ouvrière de tôute 
l'organisation. 

L'orateur définit ensuite la tactique 


e 


êén cès mots: pas de lutte à panache,, 

de là prudence et des actes, 

d'organisation et de défense. 
Résultats obtenus 

1 Parlant des résultats obténus, M 

Frémont noursuit: 

“Le premier, a certainement été de 
faire l'union complète sur le terrain 
scolaire, en dehors de toutes lès cote- 
teries, de toutes les opinions politi- 
ques. «+ 

“Nous sommes unis sous la banniè- 
re de l'Association parce que nous 
comprenons que l'arme forgée au cours 

| des huit dernières années est de bon- 

ne trempe et doit nous assurer la vic- 
toire. S. G. Mgr Béliveau ne faisait 
qu'exprimer l'idée de tous torsqu'it-dt- 
sait, à notre dernier congrès: “Si nous 
réussissons à atteindre le but que nous 
poursuivons dans la lutte pour le fran- 
çais ce sera l'oeuvre de l'Association 
d'Education”. 

“Mais nous avons aussi des résul- 
tats pratiques à enregistrer. Nous 
avons obtenu certains adoucissements 
et certaines modifications dans le pro- 
gramme des écoles publiques. C'est 
ainsi que dans nos écoles françaises 
nous sommes autorisés à commencer 
l'enseignement de l'histoire du Cand- 
da au IVe grade, alors que les autres 
écoles ne peuvent le faire qu'au Vie. 
A la demande de l'Association, le dé- 
partement a inserit un certain nom 
bre de livré8 catholiques sur sa liste 
officielle des ouvrages pour bibliothè- 
ques scolaires. Mieux que cela, l'an 
née plusieurs districts qui 
avaient démandé l'aÿioriéätion d'ache- 
ter des livres français pour leur biblio- 
thèque scolaire l'ont obtenue. Il est 
à prévoir que la demahde, ceite année, 
va s'étendre 
laires 

“A tout prendre; natre 
meilleure qu'elle n'a jimais. été dans 
la brovince, et c'est le résultat direct 
du travail de l'Association.” 

‘Beaucoup à faire encore 

“Je ne voudrais cependant pas vous 
laisser sous l'impression que . chez 
nous, tout est pour le mieux dans le 
meilleur dès mondes, 1l uous reste 
encore énormément à faire. M s'en 
faut que la mentalité de nos gens soit 
ce qu'elle devrait étre. Quelques-uns 
des nôtres ont à. revenir Ue loin Et 
d'ailleurs, le milieu mixte dans lequel 


travail 


dernière, 


à tous les distiicts sec 


situation est 


d'appel 
dé rembs dont disross le écerétaire et 


la question des diplôme « de Ja ere 
sn: 


ee me 


Cornme-. remège à ra diwation, LA 


sr visheur d'école, ce qui facilitera 

la formation des fulures instithtrices. 

Depals e1 fendation (1917) l'Assé- 
tiation Anterprotinciale à reçu, èn aë 
tions ét en dons, $4,880. Sow adminis- 
tration « coûté 2.500: Elle à prèté aËx 
linstitutenins et institüfrioes 10.000, 
Etie, 
a anldé, financiérement ute centaine 


d'instituteurs et ins titutrices dont 'qua- 
rante sant restés dans | ‘enéeisnement: 
une centaine d'autres sont venus dans 


ÉËn adoptant le rapport du secrétai 


de Jops à depuis 1918): le peu pe 


Denis piétonise la. nominatio® d'un} 


nous vivons ne noës (a ymmande t- ñ pas 


‘vèr notre jeunesse. L'Associaiion d'E 


ducation ne prévoit pas. que son oeu 
vre dolve achever jaimals et elle est 


s Ë $8.000 on1'été remboursés, 


re. les délègués font leurs réserves au 
sujet de la démission de celui-ci. 
. Election des officiers 
les nouveaux officiers de l'Associd- } 


- à [A maintenir. ‘en. pérmanen 


La présence de ee il me semble mieux connaître 


le programme | 


É l'assurer, continweront de suivre | teur H. 


| des Canadiens français de cette pro- 


la province par son intermédiaire. | 
| 


on Interprôvinçiale sônt: Président, 
M. JUE. Morrier: 1er Yice- président, R 

P. A.F. Auclair, O MA: 2me vice: me 
sident, Rosaire Gaïné : direéteurà: Mgr | 
ZW. Marois, D. Graiton. MM Jas ñb- ! 
bés E. Dubois ‘et A "M, Ferland] 


.* Li . 
On trouvera plus loin, eñ page 5, | 
suite du compte rendu dé la: Conven. | 
tion des FrancoCanadiens de la, Sse-! 
katchewan. 
he — —— 


Le Dr Villard, de Montréal, 
chevalier de la Légion 
| d'honneur 


cé. \ ! 

La mentalité hédes-sansticiins 

Le Dane se | du Manitoba conclut en 
ces termes: 

“Vous savez que le se} du temps 
et de la distance nous aide à mieux 
juger les hommes et les choses, 


une vigilance incessante poer — 


| 


De- 
puis que je suis éloigné de la Saskat- 


cette province en généralet ses Fran- 
co Canadiens en particulier. 

“11 y a chez vous certaines qualités 
que l'on ne rencontre pas ailleurs à 
ünñ €BAT dégré, Je ne crois pas qu'il 
existe une population plus détachée 
des vaines querelles de la politique. 
plus intéressée aux questions vitales, 
plus prompte à répondre à un appel 
des chefs, plus ardente à s'enthousias 
mer pour une noble cause. Cette men- 
talité qui nous reporte au meilleur de 
la tradition francaise, il n'est pas dif. Gill! de Montréal, a gagné cette dis 
ficile d'en retracer l'origine: vous ia | tinction par suite de ses servicés si- 
devez à l'A. C. F, C. et à son organe l'enatés comme médecin pendant la | 
grande guërre. 


Paris — Le gouvernement français 
vient de créer Chevalier de la Légion ! 
d'honneur le Dr Villard, de Montréal. | 

Le Dr Villard, qui ext assistant pro 
fesseur de francais 


Lofficiel, le ‘Patriote de l'Ouest”. 

| “Je ne crois pas qu'il existe un £u- 
tre journal qui se soit mieux identifié 
avec le milieu qu'il était appelé À ser- lard. En 1909 le gouvernement fran- 
vir et qui ait exercé une influence plus ! çais le nommait ier d'académie; 
profonde sur son public. Bien peu en 1914 le même gouvernement le nom 
d’autres aussi peuvent se flatter d'a: maîit officier d'ins'ruction 


n A 1» nm . [ 
C'est la cinquième fois qu'un ou 
vernement européen honore le Dr Vil. 


“office 


publ ique; 


voir suscité parmi leurs lecteurs tant | ©" 1919, le roi Albert, de Belgique, le 
d'attachement véritable, de marques {dévorait de Ja ‘médaille d'or de pre- 
de conflance et de générosité. mière classe; en 1920 le gouvernement 

“En parlant de ce journal qui m'a! français lui accordait la même dis- 


touché d'assez près .pendant long tinction. 1 


temps, je devrais peut-être - observer 
une certaine discrétion; mais ce que 
je vous dis là n'est pas une simple 
opinion personnelle, elle est partagée 
par une foule de gens désintéressés . : 
qui sont de bons juges en la matière. C'est tout simplement de la bile 
“Le “Patriote” entre demain dans |Séchée constituée par les éléments 
sa quinziéine année. Je suis heureux icristallins de ce fluide. C'est une 
de lui présenter, à cette occnsion, mes | Malauie très fréquente chez les mar- 
félicitations et mes bons voeux. 3e |chands, les prêtres, les filles d'usine, 
lui souhaite simplement de continuer | Qui ont des habitudes sédentaires. 
à jouer le rôle qu'il a joué parmi vous | Pour prévenir cela, il suffit de main- 
depuis quatorze ans. tenir bien le foie et les intestins. On 
obtient cela rapidement en usant des 


L'origine des calculs biliaires 


‘Mesdames et Messieurs, permet- 0: : 
: : RAR Pilules du docteur Hamilton. Au- 
tez-moi de vous dire que j'ai la plus - : 
… , cune personne usant des Pilules du 
grande confiance dans l'avenir du docteur Hamilton n'est sujette à d 
groupe franco-canadien de lu Saskat- | i Foie - 


calculs biliaires. Les Pilules du doc- | 
teur Hamilton assurent 
{digestion, un bon appétit, un teint 
jclair.’ Elles sont les meilleures et | 
[le plus efficaces comme remède de 
famille. Quand vous avez besoin | 


chewan. Une province qui a réussi 
à mettre sur pied une organisation 
comme l'A. C. F. C. et qui possède un 
FJénena comme le ‘Patriote n'a rien 
à envier'à aucune autre province. Elle 
ja tout ce qu'il faut pour grouper ses | 
forces et se lancer hardiment dans le 
domaine des. réalisations pratiques. 


Manitoba, 


une saine | 


d'un laxatif, que vous vous sentez 
peu en condition, c'est le temps alors 
de rescarir aux Pilules de Mandr#-! 
ie puis|gore el de Noix de Beurre du doc- 
tilten. 25 sous chez tous les 
is on The C Atarrhozone co 


“Vos frères du 
avec sympathie vos activités nationa | march: 
les t seront heureux d'applaudir à] Moure… 
vos succès." É 
L'exemple du Manitoba 

En remerciant l'orateur de l'exposé 
qu'il vient de faire, Mgr Marois félicite 
le Manitoba d'étre un groupe bien vi- 
vaut, bien décidé à résister et à s'or- 
ganiser de plus en plus. 11 charge le 
délégué de porter à sa province les 
voeux des compatriotes de la Saskat- 
chewan pour le triomphe d'une cause 
que-Fon-sert-là-bas-avec-tant-d'i 
ligence pratique. Essayons, dit-il, de 
prendre chez nos voisins ce qui nous 
marque, imitons le-dévouement des 
officiers de l'Association d'Education 
du Manitoba. Les groupes français de 
l'Ouest font des progrès. Leur succès 


grândira en proportion des sacrifices PÊLERINAGES 
que les pères de famille sauront s'im- sous la Conduite de Direc- 
poser pour donner à leurs enfants ce teurs et Guides Expérimentés 
que ceux-ci sont ea droit d'en attendre: .  DEPARTS: 

Les 2-9 - 30 mai 
ASSOCIATION IN. re 


11- 15 16 juillet 


Convenant à toutes les bourses. 
Durée des Pèlerinages: 32 jours et 
plus. 


Prix minimum : $352.00 


Détails complets par lettre, ou au télé- 
phone, ou à nos guichets. 
286, rue Main, Winnipeg 


Les plus 
grands navires 
de Montréal 


© TERPROVINCIALE 


La fih de la séance est consacrée à 
l'Association Interprovinciale. Le KR. 
P. A.-F. Auclair, O.M.IL., vice-président. 
qui occupe Le fauteuil, rappelle les 
services inestimables rendus par cette 
organisation dans l'oeuvre du recru- 
tément'et de la formation dù pér:on- 
nel enseignant. lj'félicite M. Raymond 
Denis, son secrétairé, qui a réussi à la 
maintenir en marche seul. Au nom 


WHITE S STAR 
_DOMINION LINE 


vince dont je’ &onnais le sentiment, 
ditsil, je suis heureux d'exprimer l'ad- 
miration et la reconnaissance que 
nous devons à M. Deñis qui, depuis 
dix ans, travaille pour les intérêts de 
la çause catholique et française, Il a 
fait des sacrifices que peut-étre nous 
be reconnäissons pas suffisamment et 
que noùs devons savoir apprécier 
Rapport du secrétaire 

M Raymond Denis donne lecture du 
rapport de l'Association Interprovin 
ciale. H signale trois causes d'entra: 
vement au progrès de l'oeuvre: sa si: 
tuation financière (il n'a pas été Cait 


DETRES ET. CET MT D Fe 


à l'Université Me | 


DR JARJOUR 


138, BOULEVARD DOLLARD 


_J. A. DESJARD INS 


Entrepreneur de ‘pompes funèbres et 
embaumeur diplêmé, avec dame 


Service d'ambulance jour et nuit 


Téléphones A 7363-—A 7364 
Edifice Fashion Craft, Winnipeg, Man. 


JOSEPH GAUTHIER 
Monuments funéraires ‘ 
554%, rue Desmeurons, Saint-Boniface 
Téléphone N 1614 


Manufncturier de monuments funérais 
res, travaux de cimetière, lettrage 
Le plus beau choix dans ‘les granits 
écossais, tel que “Blue et Emärald 
Pearl" rouges et noirs. Statues en mar- 
bre carrura. Nous: agrandissons .d'a- 

près petits modèles, Î 


RE D OU QC QC Lg QG QG 


DR RITCHIE 
DENTISTE 


194%, nve. Proyencher, Saint-Boniface 
Téléphone N 23340 
Heureg de bureau: 9 h. a.m, à 6 H. p.m. 


Bureau ouvert le mardi, mercredi 
et vendredi soir 


En haut de la pharmacie McRuer 


DENTISTE 


Gradué avec grange & distinction & Mon: 
réal et membre. du Collège des Chirur- 
&giens dentistes de la province de Quebec 


702, Ed. Great West Permanent Loan 


Mr tie A7249 à 
MAIN WINNIFPEQG 


P.-J. GALLAGHER 
C.-E. KENNEDY 
Dentistes 


“Tél. À 2583 
306, édifice Avenue Block, ave. Portage. 
On parle français 


256 RUE 


Dr P.-E. LaFLECHE - 
Dentiste canadien-français 


Gradué ae l’Université de Montréal 
(Magna cum Laude) 


Bureau: 908, édifice Boyd, Winnipeg 
Tél. À 2145 


Ouvert aussi mardi, mercredi, jeudi, de 
: 7 à 9-p:m. 
Samedi après-midi sur rendez-vous 


Téléphone N 1467 


(Vis-à-vis l'hôpital) 


assistante diplômée 
25 hns d'expérience 


Edifice Standard Trust, 348, rue Malin 
Téléphone A 7647 
WINNIPEG 
me ge a 
ALEX. BERNIER, B.A. 
AVOCAT ET NOTAIFÉ 
348, rue Main, Edifice Stsadard Trust 
Tél: Bureau, À 7647 — Rés, N 2524 


Succursale à St-Jean-Baptiaiv, Man. 
pe 


AVOCAT ET NOTÂAIRE 
608, Edifice Great West Pormanem 
356, RUE MAIN 


Buresu:@A 1461 Résidence: N2449 


| 
Voyageurs, venez À l'agence 00 l'on 
vous procurera gratuitement tous les 
rensetgnements Concernant 1e vs 
que vous vous oposez. Achetez ici 


bfilets pour faire venir vos parents or 
amis d'Eurôpe. 


-M.-E. SABOURIN 


tous les pay: 
Billets %e voyages, 


540, rue Taché faint-Honifnce, Man 
. Téli Bureau N1351—Hés. N 1206 


J. 0. BRUNET 


- MONUMENT FUNERAIRES 
JANRAS GRANIT 


-HTe.. 


346 hrs Taché  Süint-Boniface 
En face de l'hôpital St-Boniface 
Téléphors: N' #81 


Téléphone N 1771 


N. PIROTTON 


MONUMÉN'Ts FUNERAIRES 


Statues de tout genre 
Couronnes en perles. 


385 et 391 RUE DUBUC, S-BONIFACE 


W. J. BARKER 


Winnipeg 
_ Téléphone À 


dt 


LR 


L ù 
re | 
Winnipeg. Man... rien 1925 
CARTES PROFESSIONNELLES _ 
Dr R. MICHAUD 
RAYONS x 
Heures do, consuitations: 
AL hi à 12 D 20 am — 2 D. à 6h. pm. 
do. Edifice sos à Tél. À 8173 
DR JONCAS 
peurs Pi cine tag 
De l'Unive western de Chi 
; is 0] volts ta ciien CaDs- 
“2 epIrIcR somrnsET, taie 
n Toi. A CA 
Dr! N. A. LAURENDEAU 
PIN AVE DE NEW-FTORK 
as -* Aou 
ITEURES DE CONSULTATIONS: 
1h 3heures pm. Th S heures pm 
Visite L] Page a St-DBonitace ues 
DR ia ne ee 
2 
À ‘ 
DR OLIVIER CAZA 
. n 
—— - - : MEDECIN ET CHIRURGIEN. 
4 ‘ Ru À Chambre 342, Ed. Somerset, Winnipeg 
Charbon et Bois] sésiié: açcoumment 
É “ F d . * C1 LLET $ 
Charbon Knee Hil] Valley || réf! {Bureau à 3707 7 Réu, À 16607 . 
Demifrère de J'anthracite À 
Knee HI “Luwp"—Par tonne 812.50 DR J.-J. TRUDEL 
Knee Hill:“Steve”lar (onne.011.10 den hôpitaux de Paris at de New-York 
Cardiff “Lump”—Par tonne - 810.73 Spécialité: 
Dinant “Lump"—/Phr tonne #10,75 malnéiss den jeux, oreilles, nes et org: 
25 Us Le dde par Heures de consultations: ? à 5,h. 
; Büfeau: 702, Edifice Gesat West Per 
Epinette Egg nèche—Corde $ 8.00 manent—356, rue K4 n, Winnipeg 
Pi cord # 7.00 
A rer part # 6.00 | Télgahens 6/52 
2% sous de moins par corde par À 
voynge de 2 cordes J , , : 
mere era rne" *** 'LINDAL, PRUD'HOMME Cie 
Matériaux de construction AVOCATS ET NOTAIRES 
de toutes Li etc... Téléphone À 4963 
708-9, Ed. Great West Permanent Loan 
| LUMBER 
The CUSSO Ce. Limitee —— 
Téléphone N 1283 J..T. BEAUBIEN ” 
PROVENCHER et DESMEURONS AVOCAT ET NOTAIRE 
Saint-Boniface 608, Ed. Great West Permanent Bldg 
366, RUE-MAIN 
Tél. À 1461 
: , a Argent à prêter sur 1ermes à 
. ; taux réduits. 
Manufacture de va- PR 
ses et articles d’é- | 
glise en métal BERNIER, How. Joseph, 
Calices, ciboires, etc., : BERNIER, Noël, et 
en argent et en FRIPP, C.A.I. 
or plaqué Avocats: Testaments et Successions 
MER aie Er Municipalités, Notariat 
TIR GORAER QUE CeRAe Pratique générale du droit 
de Podtles apéciasx ct |401, ED. SOMERSET  WINNIPEG 
—————_—_—_—_———————— 
Winni eg Silver and Church| archibaid.C, Campbell, K.c. 
upplies Limited A.-Joseph-H: Dubuc, M.A. 
Téléphone A 7917 
1261 RUE FORT WINNIPEG DUBUC à CAMPBELL 
en — Successeurs de Dubuc et Roy 
CARTES PROFESSIONNELLES 501, Ed. Somerset Tél. À 1585 
Agence Counsell-Macphee HENRI LACERTE 
Nous prenons 8. A, L. L, B, 
tout genre d'assurances | FES T 


- LOUIS BETOURNAY 


Agent de change, Dove corpent dans 
Assuran : 
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LA 


-. + + 
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, 


Le 


_ 


“fants. 


near rt 


“ passées à Régina. où les 1 


que convention, ‘le délégué du Manitoba: rapporte 
D mt multiples. her tnt se contenter d'en 
_ hâte quelques-unes | 


Re cetie fralernité Ra 
s français dés-deux provinces et leur inspire un 


intérét-mutuel pour tout £e qui les touche, Cette affection ne 2 


saurait pourtant nous étonner quand l'on constate je nofnbre- 


de compätriotes actuellement établis dans la Saskatchewan qui 
ont d'abord véeu sur les bords de la rivière Rouge. Le Manitoba 


a pu négliger. duelque peu dans le passé ses douces obligations dm. 


de’ frère aîné; mais aujourd'hui il est fier de voir à ses côtés 


loin que nous 


l'Etat maître d'école, elle avait | mo 


ü mains é l'enseignement 
out ch se trompant 
Nr de faire de la reii- 
uvernement est aus- 
prédicant religieux 
que piètre maître d'école; dans 
cas comme dans l'autre, il 
de ses attributions et ne 


cette soeur cadette qui lui fait ‘honneur et lui cenpe maints | peut que faire du gàchis. 


exemples dont il pourrait faire son profit, 


La guerre, qui a eu bien des 


Nous sommes si bien de la méine faille que nous nous conséquences lamentables, a 


ressemblons jusque dans nos défauts. On à exposé d’uné ma- 
nière trés complète, à Régina, lés devoirs des parents, t 


Mmissaires d'école et des instituteurs en maticre d'édutation. I 


est évident que daus-une-provinee-comme dans Pantre, ie! puis, au Jieu-du se allier à 


fait retrouver à l'Allemagne la 

seule voie sûre en matiére sco- 
* laire : respecter le droit des:pa- 
rents_en matière, religieuse; 


‘Canadiens françgis ne font pas tout ce qu'ils devraient pour | eux dans léur rôle naturel d’é- 


re mplir leurs graves obligations de pères de famille. 
écoles Wéraicnt plus efficaces à tous les points de vue, si le: 


commissaires prenaient leur tâche plus à coeur et surveillaien! ‘orité publique doit rester en 
d'une'maniere toute spéciale l'enseignement du francais, Notre | pareille matière. 


personnel enscignant-pourrail étre plus compétent, plus ambi- 
ticux de bien faire et de développer les jeunes intelligences 
qui Jui sont confiées. ee | 
Nous lésinons d'une façon lamentäble quand il s’apit de 
payer les frais d'instruction de nos enfants. Dans beaucoup 
de cas, nos instituteurs bilingues dont lon exige cépendant 
un sureroit de travail sontles plus mal rétribués. Tout à 
côté, l'on voit us districts scolaires composés exclusivenent 
de contribuable € trangers payer royalement les leurs. Il arrive 
ulors fatalement qu'un certain nombre de nos maitres -et :maïi- 
tresses déscrlent l'école française, avec son salaire de. famine, 
pour aller faire la classe à des petits Galiciens ou à des petits 
Doukhobors. « 
Une autre conséquence de cet état de: choses, c'est que les 
maisons d'éducation secondaire ‘et-les universités de FOuest 
sont remplies de jeunes étrangers studfeux qui remportent tous 
les lauriers et qu'on verra demain occuper les preniières places 
dans Le commerce, l'industrie, la politique et les arts. Que 
deviendront nos Cünadiens .fr ançais défués d'instruction par 
la négligence des parents et des commissaires? Ils seront relé- 
gués dans les positions inférieures. C'est une gräve-errcur de 
croire que l'enfant qui se destine au travail de la ferme n'a 
pus besoin mème d'aller jusqu'au bout de son cours d'école 
primaire. 


# 


plus de connaissances générales et plus de-seiences des pure $ 
.que n'en requiérent bien des occupations de La ville. 


Pour revenir à nos amis de la Saskatchewan, ‘ils méritent 


bicn la réputation qu'ils se sont faite d'être le groupe français la te 


li plus vivant, le mieux discipliné et le plus uni du Canada. 
Huy avait rien de plus édifiant que dé les voir si nombreux, 
venus des points 1es plus éloignés, suivre avec un intéret ex- 
truordin: üre de longues scances d'études passablemept ardues. 
Depuis une douzaine d'années que j'assiste à des conventions 
de la Saskatchewan, je suis à chaque fois émerveillé devant | 
ladmirable esprit qui y iègne, l'intelligence et le sérieu* que 
chacun apporte à la discussion, la parfaite communion entré 
les chefs et.le ns des troupes. L 
L'A. CO. F. C. travaille depuis longtemps à doter son orga- 
hisme des moyens d'action qui assurent la permi gnence et le 
rayonnement de ses activités. U semble bien qu'elle soit arrivée 
à quelque chose de décisif aa convention de Régina. Soûs ce 
rapport, 1e Manitoba l'avait peut-être devancée el nous sornnimes 
heureux de constater qu'elle ait cru bon de s'inspirer de ce qui 
se Buit chez nous. Mais FA. CF, Ci au Up nu de ses cercles 
locaux et surtout de sou organe officiel, le Patriote de l'Ousst, 
ü tail sur la niasse des Frinco-Canadiens de la Saskatchewan 


2 unexée lent travail en -proondeur-4uine hotts-parait-vas voir tee teenntt ete ré OmPEET TT 


C{LSon cquivatentau Manitobe La Saskatche Wal nous donne 
lun exe mple dont nous devons profiter, si lefrére aing die ul. 
à faire bonne figure aupres de sa soeur eadctte, 

Disons pour terminer que l'élection dé M: Raymond Denis 
au posté de président général de FA CF. €. réjouira vivement 
les nombreux amis qu'il compte das notre province. 

: = Donatien-FREMONT. 


EXEMPLE A IMITE 


| tion de maisons d'école :sepa- 


La profession de cultivateur demande aujourdhui! 


| 
| 


| 


| 


| 
| 
L 


FES üt de” DAYEr les jistiiu- 
————— Lie urs. 
U n correspondant del Ave | |. Ki, à Bonn, _asoule- il. Just 


Maria, dc NotiéDiüme, Indiana, | QuiFs et 
étudiant à EVniversité de Bonn.!blent préférer voir leurs en- 
donne les renseignements sui-|fants dans les €coles cathpli- 
vants sûr la situation scolaire[ques et ne demandent pas, Ja 
.en Allemagne: | séparation. Dans une des \i!- 
Æa nouvelle les de la Rubr où le 
Æemande, ditsil, déclare en --!me-cst puissant 4} y a uû cer- 
mes précis que la religion es auf nombre d'écoles appelées 
le fondement de la civilisatior | “cotes libres: le principal de 


constitution ul 
L 
LI 


Tes communistes sem- | 


radicalis- 


et que laccomplissement, dr | ‘une d'entre elles a exprimé le 
\devoir” religieux esf d'intéré | désir de les voir disparaître à 
public. La majorité pe pa: | “ouse de l'impossibilité d'avoir 
voulu prêter l'oreille à Ha fac- [ne discipline convenable sans | 
lion: démoerate-socialiste qui | “eligion. De plus, il ajoute que 
voulait sécülariser l'école. ” la morale fait défaut là où l'en-! 


eignement religieux n'est pas 


Sous le systéme-d'avant-guer- 
. lonné. 


re l'Etat, et non les parents 
décidait du caractère de l'en: 
seignement religieux à donner 
aux diverses catégories d'en 
Sous le nouveuu systè- 
me d'écoles confessionhèelles, 
quand les parcets de cent en- 
‘fants s'unissent pour demander 
l'enseignement d'une forme 
particulière de religion, les vil 
È et les de pouroir à la sont te- 


Avant la guerre l'autorité sé- 
ülicre s'arroguait le droit di 
\écider quels éléves"suivraient 


ique et quels autres suivrdient 
‘enseignement religieux 
estäant. 


ervée aux parents. 
nues de pour 
ne 
A tenants re-remmmgenteires 
. © 


sy 


\ 


‘euscignement religieux eatho-! 


pro- | 
Avec le systéme répu- ! 1orable Coder 
icair actuel d'écoles confes-;re vient de reudre Re" pa 
ionnelles, la décision est ré-|de l'euquêtg qu'il a faite sur, la police | 
La loi exi-|de Mantréal 
oir à ln construc- | ge Ie consentement des-enfants le ob, policier. montréalais et dé | écoles, irons. 


Nc: | ducateurs de ceux auxquels ils 


ont donné le jour, les aider en 
restant dans les Himites où l’au- 


Le désir de mettre un! peu 
plus d'enseignement religieux 
dans: nos écoles publiques se 
fait sentir de plus en plus. Nous 
nous en réjouissons, puisque la 


comme on fait en. 
ac nt: 
rents le choix du geure d'écoles 
qui leur convient et ramener le 
gouvernement aû seul rôle 
est le sien: aider mana 
ment les rents à _. 
devoir, ef non se 
bu Ébux qui: oudralaht des 
écoles neutres pourraient en 
avoir: Il existe des gens qui 
aiment la viande faisandée; 
qu'ils en mañgent, si lei est Jeur 
üt. Mais vouloir forcer tout 
« monde à manger dela vian- 

—faisandée- parce qu'on a le 
goût du pourri, c'est un peu 
fort. ‘C'est ce que fait le gou- 
vernement’du Manitoba en ré- 
servant toutes ses faveürs aux 
partisans de l’école neutre et en 
faisant crever de faim les pa- 
rents qui veulent élever leurs 
enfants commé des chrétiens 
doivent le faire. 

Il y a des moments où l'on 
désirerait vivre en Allemagne. 

: F... 


Le 
moyep d'y ‘parseoir ca de faire 
Allemagne 


laïéser aux pas 


clare explicitement que si les abys qui 
se sont répandus dans le corps policier 
résultent en partie du système, il ap: 
Partenait aux administrateurs de Ta 
cité de le -corriger et de l'améhorer. 
Hs ne l'ont pas fait, le comité exécutif 
n'a pas voulu nommer le directeur de 
la sécurit CX publique prévu par la loi, 
at lé comité exécutif doit porter “la 
responsabilité directe de l'état de cho- 
ses révélé par l'enquête”. 


LL 
Est-il vrai? 
np 
Ext il vrai que le muire de V/innipeg. | 
parlant merçredi soir devant l1 Grande 


Lo de l'Ordre + s “United Work: 

men” du Nord-Oué*: Candien, se soit 

déc'aré partisan du “One flag, one | Le succès du chroniqueur 
school, one language ani one true :eli | 7% 

gion”'? ,| fsiats iSercey, étant déjà un 


Plusieurs de no: amis assurent l'a- 
voir entendu. par radio,-teñir ces pro- 
pos. 


homme arrêvé, a écrit en parlant du 
journalisme, où tout-est toujours à re- 
Nous avions! toujours cru M. commencer pour çeux qui apprennent 
Webb sympathique aux’ Canadiens lentement et pour ceux qui oubHent 
français et aux catholiques, qui 0 vite: 

bien d'aîlleurs été pour guelque chose 
daus son puccts eux dernières clec 
tions 


it 
“Un chroniqueur débute téus les ma 
{tins. On n'est jamais sûr de satisfai- 
Si le maire de Winnipeg nülre Je public et on va tout de même, 
pas tenu le langage qu'on lui sttribué, | avec l'espoir de 
il ne devrait axyoir ancine Co. eetion | quatre. C'est la Lonne 
qe cat:goriqement. faut s'en contenter." 
RG SENS Cest vrai, méni 


Pr Te FT l'Oräre de! catholiaue Mais celui-là n'a pos pour 
Saint-Grégoire le Grand |" obiertif de 


moyenne. fl 
pour le 


satisfaire 
en outre, 


son Jlec- 
{teur, il cherche, 


‘sure de +es moyens, à lui appreudre 
Nous sommes heureux de ‘saluer Ja 


ce qu'él sait,-en vue de ! ‘aider à mieux: 
lfomination de M. J-E. Morriér, de leu rvir l'Église e* son pæyé. I écrit 


dans la me 


Prince-Albert, Sask., comme KOvALUe | de 


réussir un arlicle sur | 


de }'Ordre de Saint-Grégoire le Grand. 
Notre distingué compatriote, avanta- 


geusement Connu dans la province voi-! 


sine, activement 


et catholiqres 


s'est toujours occupé 
des oeuvres nationales 


Président général de FAC. F. C. pen- 
dant plusieurs termes, il vicat. d'en 
être élu le secrétaire général. Depuis 


de Jongues anhées il est aussi pi 
dent de la Compagnie de 1: Bonne 


si 


son mieux ce qu’il croit. juste, puis 
il laisse faire Dieu, sa vaillance et son 
| droit. S'il réussissait une fois sur 
quatre à déterminer chez son lecteur 
[use bonne‘ résolution, ce serait plus 
de succès que n'en prévoyait Sarcey 
pôur celui qui-ne-vise qu'à satisfaire 
son letteur : 

—— 02-220 à 0 —— 


Galéjade funèbre 


\ Presse éditrice du “Patrice? Ù 
| l'Ouest” . à laquelle il a rendu de pré Un avocat, dont la femme esi ma- 
cieux services. C'est à ce dernier | Inde, fait appel à la science d'un mé- 
titre surtout que S. G. Mgr Prrd'hom | iecig et s'epquiert des 

DAS LAS 
nant pour: jui cette flatteuse ditiu | — (C'est cher, dir l'avocat. Epten 


tion 
La “‘Libarté 
mandeur de 


prie Te "houveay ( TE 


d'agréer ses sincères 


félicitet 
DD——— 


La quinzième annéc du, ‘Pa 


triote de l’ Ouest”. 


Notre excellent 
iriote de L'Ox 
sa quinzième "a ÿ 
ficuités matérie!!e 
a acc ompli un ma 


contre re 
’ vien 


% 


. le 4 
d'entrer . 
En dépit de à 
assez sé 
c'fique travail don: 


rieuses, il 


üù cConstete, «ujourd'hui les bienfai 
sants Trésult à  Puisse-t-il lg conti | 
nuer longtelus t avec des moyens 
uccrus, pour ‘le ge 


3 g'and avan’e 
de ses lecteurs! : 
RE 


M. Montpetit à ] la Sorbonne 


M. 
son * a r cours en Sordonne 
sur la ie 
caf M 


Paris 
donné 


Édouärd Montpetit 


conomique du Canada fran 
Paul Appel. recte ur, À 


senté le profess: ur en termes 6 mere ux 


Plusieurs membres de l'Académie 
frauçai:e, le commjssaire canadien, M 
Phiüipve Roy, et un grand nombre d' 
ludiants essistaient à cetté ipremibre 
leçon : 

do A — — 


Le juge Coderre blâme le 
régime policier de  ‘ 
: Montréal 


‘ 


Moniréal — L'hor 


h y condampe en bloc 


eve 


« 


Saint Crégoire lc Grand! 


. | 
ol 
ed 
a 


ur. 0 
De Al eds 20 deg cp gd se nr em ct TR 9 AMEN ONE AS g 


| dos nous, si vous le voulez bien. 


J|sous, bien des gens. nous le sarons, 


Lentreprise- par Ÿe gouvernement Her- 


‘battre pour eïte de douleur onu.de joie. 


journaliste | 


“13 al but laché Déer/onn toves 
comme la. nôtre de rester muette Alé- 
vant la lutte éngagéte entre les @a 
tholigaes de ‘France ét le gouverne: 
ment actuel de la république. Parmi 


sur te sujét “Il ne faut pas wublier, 
disen:-ils, que nous n° pas-a pren 
dre parti daus _les'querelles Léa d 


a | ‘üffaires intérieures." Nous som: 
mes bien prêt à admeitre qu'il est 
convenable d'éviter ce qui pourrait 
prendre l'apparence, d'une timmixion 
indue daus les affaires intérieures de 
la France. Mais ecla ne signifie . 
que nous devions être et paraître inf 
passibles devant la funeste campagne 


riôt, dès le lendemain de son arrivée 
äu pouvoir en mai dernier. Une eam- 
pagne de ce genre ue relève pas seu 
lement de l'opinion publique française, 
elle relève de l'opinion catholique uni- 
verselle. Et nous avons incontestable- 
ment le droit de dire à haute et inte]- 
figente voix ce que nous en pensons, 
* Now en avons le droit plus que por- 
soupe, nous les cathpliques canadiens- 
français. Et ce droit nous est coméré 
précisément par notre ardent amour 
pour Ja France. Depuis que nous 
avons été séparés d'elle, elle-_a subt 
bien des fluctuations, elle a traversé 
bien des crises, elle,s'ést donné bien 
des régimes, elle eu ses jours de 
soleil et d'éclipse, ses-heures tragiques 
où glorieuses,; et au milieu de toutes 
ses vicissitudes, de toutes-ses évolu- 
tions, jamais notre coeur n'a cessé de 


Nous l'aimons. Son sang coule dans 
nos veines. ‘Sa langue merveilleuse, 
instrument de clarté, de souplesse et 
de force, est. notfé Mmühgüe. ‘Dané ses. 
vieux clochers dorthent des #ôyiéra. 
tions d'aïeux, qui foûs ônt 164 avee 
leur #om-les vertus. de leur race. No- 
tre histoire est nn prolongement de 
la sienne. Ses mémorables fastes, ses 
glorieux souvenirs, ses” figures héroï 
ques et saintes sont notre commun pa- 
trimoine. Ses grands écrivains ont 
été maîtres intellectuels, et les 
chefs-d'oeuvre de sa littérature sont 
le trésor où nous allons chercher sans 
césse d'harmonie de 
beauté. Toutes les racines de notre 
vie nationale ont puisé ‘au $#e1 
çais leur sève immortelle. c'est à 
nous surtout que s'applique la 
plus frappante vérité ce beau vers de 
Bornier: 


nos 


des lesons et 


fran- 


avec 


“Tout hornme a deux.pays, le ‘sien, 
et puis la France!” 

Ah!. oui, cette grande nation dont 
noÛs sommes issus, nous l'aimons d'u 
ne invincible tendresse! ‘Et, voilà 
pourquoi nouf.-souffrons si vivement: 
des fautes qui peñvent l'amoindrir, 
l'affaiblir, la diviser contre elle-même, 


comprome‘tre son prestige et son in- 


| 


| =. . | qui lui avait fait tendre, 
Prix Qu'il ui | hjime effort, toutes les Cnersies 


| 


[tres résultats heureux, celui ile iéfaire | et la Lorraine, redevenues françaises : 
Je |j'union parmi ses fils. 


fluence dans Je monde. 

Les mesures: ahnoncées eMas ox 54 
cutions comimencées par 4e ministère 
Herriot sont en train d'accomplir cet- 
e veuvre néfaste... La formidable guer. 
re qui, pendant quatre ans; avait mis 
en question sa vie même et son a venir 


dans un sus 


M “tlerrlot, same cénire vartig * la 
None dr ruplhretsion, dé l'anbasseds auprès du 
PT | Pape.et- de l'expulsion. des religieux, 

buvré la “ranco rat, bou St;eme, qui. 

France est - viillante, son is sont éco orbure sôn drapéau rouge sur l'ambèse 

‘aomes et &un sol est -fértile. Comme rade sntitieu à Paris, nos frères de. 

naguère, aux heures’ les plus. sombres. à bas se priparont à'combetire vne 

ëlle traversrs sans s'effondrer cette | oi, do ins pour, le droit et a liberté. 
terrible erise éconpmique et financière. De loin, nous sentens :6 besoir de leur 


mi de vies françaises. Oui, la secte 
réinstallée au pouvoir n'a pas réculé 
devant ce crime. Violant le parle de 
la France, foulant aux pieds la loyäuts 


et l'honneur, méprisant Tous les “on- 


Que/dans la. paix, elle n'ait qu'un «mot nier notre athäèipn, Déjà des voix - : 
à ler union dans l'effort et le tra. plus aütorigéed que da ebire ur ont * Ge 
vail réparateur, comme dans la gutrre | ji: nos sentimesth Lo ! ‘sgada tran- 
felle eut celui d'union dans le’ sacoilee | sais vugre és a ces an 
et l'immolation. Et des jours de: pros-  éo dé ont re âtet aolle. DER 
périté glorieuse lutront encore pout| (ui. nou eomities de coeur et d'âme 4 « 
elle! : [avec -lea catholiques français Nous. 

Mais, que voyons- nousÿ Au lieu de des. voeux pour qu'ils tom 
cette unidÿ, la guerre Oo an est im-| bent dans ifptus sainte et ln plus 4h 
minente. Criminellement  provaqués légitime ‘des luttes. Leur vietaire ne 
par la reprise d'une politique harneu sera pas seulement celle de la justice 
se, que la guerre ét ses leçons au-|;, 4e la Uberté religieust sn elle 
raient. dû enterrer pour toujours, "les tunrguerg en même temps lo relève- ] 
catholiques de France déclnrent qu'ils | ment du prestige et do runs du 
en ont fini de se soumettre aux vexa- nôm français, que nous «h crissôns ) 
tions d'un gouvernement et d'une! commeé une. part dé lhéritige légué | 
Chambre esclaves de la. sec'e MAÇOb- | par noë aleux. ee: 
-nique-Et demain; st le pariement nef É CH. \PAIS. 
s'artète à temps devant le danger, la (Le, as aies ) 

France va voir éclaier l'un;des con- | | 
fits intérieurs les plus violents de son CY 
hr CE QUE DISENT 

Voilà l'oeuvre accomplie par le sec ‘ 
taire Herriot députs quelques mois. . LES JOURNAUX 
Nous nous rappelons quel do uloureux 
serrement de\coeur noxs causaient, le | 
12 mai dernier, les nouvelles des ne Sons à eu Canada 
tions françaises. Nous nous sentions . l 
présque raments aux Jours de défälte ; -Rour y resic? ? 
de la grande guerre, aux premières L'Action -Cathotique (M.: Jules Do- 
üsures angolssentes de Verdun. Et|ri0n). A l'oceasion des récents congrès, 
ceux d'entre nous qui aiment la Fran-| 41 Mañitobu et de 11 Saskaichewan: — 
ce du plus fidèle et dù plus clairvoyant T rop d'éntre nous sont aceoutumés 4 
amour s'arrétaient aux coins des rues | d'ignorer les efforts de cos compatrio + 
pour échanger des ‘paroles désolées, [tes de'là-bas, qui lut‘ent cependant 
d'inquiétants pronostics. Nous voylons | pour la vie, tout cemme luttulunt pour 
d'un seuûl coup d'oeil laedoguible si. % vie, en allant jusqu'au bout de 1eur 

gnification de cette victoire radicale | Sbergie ‘et de leurs forcor, ceux. de ; 
goctalste. Et nous nous disions que [l'autre sjèçle : Acnt histoire nous 
son premier résultat aïait &ire la re | émeut ot nous faït vibrer d'enthousins: 
prise de la guerié maçonnique contre |-Me aujourd'hui , 
{ * .-* LI LA 

pe nr Et € e. yéautai tout, que fuisons nous pour aider AUS 
ut RU ut : Be mt ares par | ces lutteurs d'avant garde, qui cou 

ENT e | vrent nos positions et nous a*surent la 
rss vote; de mécontentement. contre paix profonde au sein de ‘aquelle nôus 
des mesures fisc äles inopportunes auf. , 
point de vue pôlitique. ot de désap. |." so RUns | : t 
Pons nent causé per les mé compi e3 Peu de à iéBes qu Apr, 51 pen On 

[choses "que notre ind: féronce, au moins | 

ÉRREe ee auparne, eur Dit Go ea ot. 

; + Lars ? ! Plus re ‘en sont ouverts à nous. 
doùter de-l’usagé qu allait. er fuire ln! té TS + ; 
bande: sectuire qui triomphe ds M” Avensnous seulement tonté lé moin- 

| Poigears dre effort pour diriger vera eux le cou- 

Nos rie ns nétaieni qhe tro | rent des nôtres qui va se perdre aux Le 
justes. Depuis cetta date néfaste, M | Etats-Unis? Nous leur nv-ions rerfdu 
Herriot s'est empressé de hisser le l'un in ngénss se: vice, nous aurions ren- 

, drapeau des discordes civiles. HN s'est | du le mônre service ax Carada en fa- 

[hate de signifier aux catholiques de | vorisent, dans Les provinre@;-«dog-Pra- = 
{France la reprise des hostilités après! res èla crofssence d'agrlomérations 

une trève de dix ans, qui aureit dQ capables d'exercer unb action dfssol- 

être éternelle. Ses entrevues, «ex dig. | vante sur !1 mentalilé américaine eu- 

[ane sa déclaration ministcrielle lvnhissante qui crée là-bas un danger 

{n'ont laissé aucun doute gui: res in | trop fm: prisé pour le moment. Nous 
‘tentions et son programme: suppres ne l'avons pas fait, cuaud la chose au- 

sion de l'ambassade auprès du “Vati | rait ti5.si facl'e et si naturelle. Pufs- 

on, exécution rigoureuse des lois con que fa province mbre de l'Est doit su- 

tre les congrégations, nouveaux’atten- | br une salguéo, pourquoi la transfu. 
tats_ contre: la liberté scolaire, et, ce |æien de ce sabg ‘généreux et-riche ne _ 
qui.est peut-être encore plus odieux, |#'opéréraitelle pas au profit des jeèu- 
application des jois sectaires et liber- li s provinces de l'Ouest? +. fe 
ticides à l'Alsace et à la Lorraine, aix bises eee. 64 

deux provinces amputées à 501 sac ré “ttes mis 

‘en 1870,€t rec Vréc én 1919, comme is | dns ques mais 

te Du Fe Uron de la jet oiré 7 ut es i 
remportée aû prix d'un million et de- Le Devoir (MT OMEr Méroëk) : 


L'autre semaine, c'est au Manitoba 
que l'on travaillait et s& Lofidgtait. 

Une réunion sépérale des: commis: 
sairgs d'écoles de lg, :pro 
dat à Winnipez. 


Le, 


son âme héroiïiue “yait eu, entre au- 


: À s L'union, l'union 
| puis disposer de 400 francs. I}Js seront ancrée. chnnie où avat éu l'houreuss 
2 VOUS, Que VOUS CURE, INA PAUVIES fnspiraiion de l'appeler, avait groupé, 
mulide cu que vous la“ guérissiez", 


La dame mourut. Quand le médecin 
présenta pour 138 nonoraires: 

| Avez-vous “tué” ma femme”? de- 
; manda. l'avocat. 

— Tué! 
— L'avez-vous 


se 


Y pensez vous? 

“gui rie + 
—Hélas!-non.-vous te voyez bien 
|termes de notre © 
TNTES a eu 


Es nous som 


. LY À A 50 ANS 
À pxtraits er “Métis”. 
| 20 mars 1875 


Territoirbs du Nord-Ouest 


a | 


| Les autorit£s fédérales sont en vote 
l'de réorganiser l'adihinisträtion des 
ré. | Territoires du Nord-Ouest. ‘i] est en- 


tendu que 
sera à For, 
| les 
! 


16 siège du gouve 
Pelley, 
cinq conseillers ec 
! $ouverneur. Et lorsque la population 
‘laura ‘atteint, sur un espace désigné, 
| le chiffre de 1,000 âmes. elle pourra en 
|.voyer un représentant au consul 


rnement 
où devront résider 
le lieutenant- 


La 


| représentation de l'élément popiiaire. 


|se grossira dans cette proportion jus 
| qu'à ce qu'elle compte 21 membres 
| dans Ses TADEE Alurs V'âiicien conseil 
| cocsdrs d'exister et la réunion des dé- 
|iégués du peuple confiituera l'assein- 
Re législative de la nouvelle -provin- 
ce. ya dans la loi, à ce sujet, une 
| cause qui ‘eonsaere le principe des 


en 


| tes les âmes, toutes. les volontés 


} 


l 
— En ce cas, mon cher docteur, aux! 


| 


de ce côté nous n'aMous-crafnte, La 


avait rallié, avait ramassé er un fais. 
çeau infrangible tous les Coeurs, tou- 
Lu: 
ter et vaincre! Arrière 
1er, les sectârismes, 
la discorde! à 


les _ostraris 
les räncoeurs et 
Tous les bons Français 

reconnurent ‘et se sefñtire it reña 
nus des frères dans l'oblation géné 
reuse de leur sang pour M survivence 


se, 
v£ 


ces années sangläntes, quelle joiæce 


ralliement et cette union n4 frent-ils 


pas éprouver aux “«mis-de la: France 
et quels espoirs de lendemains répara 
teurs ne‘firentils nas ng'tre en n9s 
ämes' Q 


sohumes! 


Ces Jendemaing,. nous 
- a n Le 
Hélas! la victoire 


iée, 


y 
gi chèrement ache 
n'a pas donné à la France tomt ce 


que celle-ci avait droit d'en attendre 
On Ini en chicane..les fruits Lez 
fnanocuvres -déloyales de J'énnem 
vaincu, pour éluder la j juste réparation 
de sex crimes ont fait trop de duges 
et trouvé de complices. S!x uns après 


lé traité de Versailles, quelguesunes 
de ses stipulations les plus essentiel 
les restent inexécutées, et le péupie 
français, courbé sous un-fardeau écra- 
sant, à pa éprès de cent milliards pour 
refaire à départements dévastés pur‘ 
la barbarie germaniqué. N'importe; 


| 61des du Grand-Orient, Pendant que 


eee sé pPONfTiqeTITE 


à WA 
pas craint de 


provoquer dans l'Alsace 


après un demi-siècle, 
d'indignation et d'éclatantes protosta- 
tions, qui, parfois, hélas! ont pu avec 
raison prendre la forme de compurai 
cons écrasatites entré la domination 
Séniagan et le nouveau régime léga! 
de la vieille päirie retrouvée. 

Ab! nôn, nousne'saurions rester im 
passiblese devant'ce qui ‘8e 
France à l'heure aetueile 
pu 
EU avoir 


pugse. en 
On-a-hbten 
et d'autres 
ci ja paix...Nous #avonr- 


accuser 
sa he 


Clemenceau 


en ät l'on Trien à à dire surice-sujel. Mais ce que 
jeut cet admiräble e’ émouva't spec-| nous pouvons affirmer c'est que Ja 
jtacle des..religicux ; proscritg et des! mais la iuvation francaise dans. le 
| moines exilés äevourant de tous le ‘| monde n'a 64 sabotée plus criminel! 
Lars du morde srl faire de le ne Livmen 1e per le fatal Herrint Et 
poitrine un rempart à leur mère us |a0@s üvons le droit de lui en deman 
saillie. 


. Nonobstant les -angoise-de jder ééhipte-Hué hot de -1rotre-AmouTr 


pour la France 
CC m en val 


e 
in qu'il éssaie de 


en affrmant 


donner 
pitoyablement 
les catholiques qui ont 
je lapin du dic'on 


ont 


‘€, cowme 


po Un mot suffit pour faire 
fut CETTE pantalonrigde Avant 
@. 11 m6i. la paix civile régnait en 


Depuis cette, dat “lest la 
1 la guerre parce que 
ce jour là M Hétrict est arrivé au pou 
voir en annbnçhnt É 
dre l'oeuvre 
proëerip'iun, 
sion à N 

Mais ie ypremiér ministre radical » 
compté satä son hôte. -Yepuis +S1#if 
y a quelque chose de changé en Fran 
ce. Tes catholiques français et leur 
chef jlustre, le grand soldat Castel. 
nau,'ne véulent plus se laisser oppri 
mer. Et ils vont Mvrer bataille sux 


guerre, Ft c'e 


qu'il alajt 


l'ombes 


repren 
de œuvie 


de 


ds 
tyrannie et d'appres 


D 


des sentiments 


commissaires ® 
examiner Ayée aux la situa des =” 
écoles, pour recherché} ce Que, l'on 
peut fuire dans tül où 101 cus,@our in- 
sister sur la nécessité d'un chdix d'ins- 
tituteurs chimpétents et déc idés ” L ap- 
biiquer ‘dans l'école la volont des pa: 
rents.  æ 
.Ansi 88 Hédonse et Le fordiie j'a 
lion du eurp# qui upe les Énergies 
ranco-catholiques: l'Association cana- 
teune-'rearait d'éducation dà Mant- 
oba, répliduede A'Aesociation franco- ; 


TT 


nadiens-franc{la pour . 


0 


outartnne#L'att-ornmier; OT fFOUpA 
es instituteurs, ceite : année, c'était le 
tour des commissuires. Non lecteurs à 
savent déj) qu'un conccurs de ffAn- 
fais, qui coMpurte . d'importabtes ré- 
tomperses, tend à stimuler l'enseigne: 
nent de-notre.lungug D'autre pari, . 
un_cours de pidasogle indépendant 
oiplète °eb rectifle les lecons db Te 
sole normale officicl'e. ‘ nn 

Rien n'est intéressan', n'est passion- 
naut même,-pour l'observateur conimie 
e spcetac ie, de cet effort constant, mé- 
‘bodique qui s'acturme à tirer parti 
ie fous LB Gétours favurables et que 
we facilite pueun iuvident dramatique. 

ee te — 

Re à 7 F. 

Des, candidats passatent dans PAL ? 
\ôpital de Strasbourg l'agrégation. é . 
méderme. Après le coûcours, les xs. 
ninatours out. découvérs dans la salle 
)ù 11 avait eu lieu us appareil de télé. 
puoe suusMediséliu ué sous une ta 
ble. On. suppose que 1» coupables 
pu, grâce à un petit récepteur dissi- Ke) 
muié dans une de ses mains et bran- 2:10 
2h6 eur l'installation, recex ir d'un.  *) 
éomplice extérieur : ler-renselgiéements .  L, 
dont 11 avait: besofh end ti sr 


à Sn: fuét la boisson « 


Série No 15 : 5 
Hi —ANAGRAMME : 


Ést'césun bofeau, 
: ‘: Ce ballvèse? ‘ CE 
“hors ., L'imprimerte 
HART RER ‘°°. Est on parile,. Ro LAN NA 
Le Se RS OR 19 a GS 
PRET ES +: ‘En rhétorique, ot 


LE . L . C'est consentir 
ER 7 HA Ê Aver plaisir 

M l'ne-ouvertüre 
no. Lire +. * T Et je clôture. ; 


50/—CHARADÉ FANTAISISTE + pt 
€ Ù Dans mon premier poussent des pistes 

‘ . Afsez fragiles, odorantes; 
L'horticuiteur, avec amour, 

Le Le sofgné thacune à son tour. ; : ré 


2 


‘ -Dése mon deux, de Se s où de” terre, , 
rar ‘” 
Qui-patraichit je travailleur 
+: Et rend le repas bien teilieur . n 
Le : Mén trois est nourrissant, breuvage, 
_Nurtout trés moûté du jeune âge, ! us 
Qui puise en lui di®réconfort 
Ft qui se sænt, par lui, plus fort. ' 
Mon, tout eat planté aromatique, : à 
Dentelée et plutôt rustique, ‘ 
| Qui pilhtt à lagile chevreau, 
Au pelit lapin, # | agneäu 


-51.—LOGOGRIPHE 


En deux lignes, l'on peut à veu* me décrire! 
Stton môte ug seu! pied, Rans m'avoir jamais vu, 
“Sañs avoit Jamais entendu, À : 
lu me connais fort bien de nom, et tu peux dire 
ture je suis ul esprit et des plus élevés. 
Si deux pieds me sont.entevis 
Jairsant dans leur entief et ma queue et 
Je ne qu'une béte 


n 
ex 


In1 mère, 
serai plus 


Les solutions 
ef Svril. 
-A80° mars. 


La semaine prochaine, nous donnerons| 
14 parue dans notre numéro du 11 mars. 
Les solutions devront étre adressées comme suit: 
Les Jeux de la ‘Liberté, 
619, avenue McDermot, 


de. ces problèmes seront; publiées’ dans le numéro 
. Nous recevrons les réponses mise à’ la poste jusqu'à la date 


les solutions de 
. 


la, Série 


| Winni eg Man. 
: vs 
Solutions des problèmes dé la Série No 13 
43.—LOGOGRIPHE | 
Mgde + “Ude 

44—MOTS CARRES SYLLABIQUES 
BAR: RI CA.DE 
. R I V A L I TE 
C A L I G U L'A. 
D E TE LA. GE 


45.—CRYPTOGRAPHIE — 


humeur est 


oucauti 


de notre 
Kochet 


Le eaprice 
fortune La 


encore jpius bizarre que celui de 


PRIX DU PREMIER TRIMESTRE 


(Décembre, janvier, février) 


ler prix (8900 de tivre<i Yonne Fréchette, Saint Pierre Joss Man 
Ziue prix 6ES4oU de fivresis Jean Lambert, Saint Pierre $, Ma 
dite prix (200 du Hivr: Jrene Cuteiher. Saint Pierr . Ma 
| Prix du mois de février 
{Séries 9 à 12 inclusivement) 
ler prix liene Cutellier, Sant Pierre Joiss, Mai 
Line prix. N Gabon, O Me racrea Heart, AN 
ie prix: Yvonne Frechette Saint-Pierre-Jolss, Mu 
fine prit Marie Dyrdu., Ferme 3 ouviite, Sa Bonita 
L) 


LA SAUVEGARDE 


ASSURANCE NE 
‘un million de dollars payés à dute nus ussurés où à leurs Te 
Près de vingt millions d'assuranee en force 
En seule compagnie d'ussurnnecé vie qui soit cnnadienne-francçuise 


Plus d 


CONVERSATION ALFOLR DE L'ASSURANCE 


LA "SAUVEGARDE 


[ES \ al \ E° \ “ \is 
RAYMOND  DHNIS, 
dk, 


&érunt pour FOuest Cnnndien, VONDA, SASR 


ON DEMANDE DES ACENIS 


Pèlerinages 
à Rome . — 


fortable,. par les beaux pa-. 
te de la LIGNE oÙ 


LA LIGNE CUNARD 


CL LISE MAIN 


AU ‘de suis-prätique: k .. : da ee 


MONDE get meet pourrchte Manon, VICTOorS HIdS., Winuipes 


Voyage rapide, sur ét con- 


MINNIPFE(G, MAN. 


du 
du 


No 


lt 


| RER + , 4 L 
passer outre à la dérision du commis. 


+ 


moyens d'action. , Les travaux soumis 
au jury offriront des suggestions uti- 
les ou des approbations précieuses aux 
‘| missionnaires colonisateurs “Lé. con- 
cours attirera auusi l'attend" du pu 
blle-sur te magutfique | travail} Eccot 
pi gr ie ces prêtres zélés.. “* 


FIN DE SESSION 


L'intérêt ‘languit  visible- 
Ë ment et l'on attend la 
- clôture avec vec impatience | 


Les Journeux svsreit: ähhones que 3 
le gouvernement’ ser \proposait SSLeR 
duire de. dix le nochbre. des dépdtés 
réalisant de ce fait une économie dé 
515,090 : pèr ‘annéé sur les indemhités: 


l * fai l'Église Utis Collection 4— 19 ets, melil 
bi amendant la loi de l'Église Use Lousiple des jots existantés jusqu'à | "isién de pois dr adeur 0e “PARENTS ET AMIS AU CANADA 
dm Canada, adoptée l'année dernière, |. qu'ebes ceïsent d'exister - L'autre Collection 213 pla . . 

L'hon. TC. Norris présente la re Lés ah | maison, toutés différentes - W-d. QUINLAN, MF. SAROUHIN, 
uête “d'un ; iedic vaiè nr est de profiter sur un point dx l'exem- Die ie # $. géranlums, 101 Agent de dintriet des yoynæeurs, : Agent, 877, nvenmue Taché, 
en rates ER Eros ple des socialistes et des communistes | Gonsction 225 gs era \ on: ps Ds é Ars CHoNaPAc " 
teçhercher les causes des faillites de ss Ne à en: céstatlas de Téléphone 1620 Téléphone 13 

, qui, dit le document, ‘se rendent en ; s d vines de è 

. ir” Packinge C nanvyv'’et de gurbre rhustes res fruit ule | ourte. entre l'Ouest Canadien ot VRurone é6at le € 
la “Farmer’s Pace Company ro de corps aux hôtels de ville et aux pré-}r : u froid A FOuîe a ñ OA du ai IA par Halfus NO « u I" t'and, M 
‘la “Hearst Music Company téttufes. envoient. de protestations Demandes notre entalbgue de 1923 * : ‘ 

M. Taylor (iconservateüri déclare | TUE PATMORE NURSERY COMPANY . CHOIX DES ROUTES—DIRBCE OP PAR TORONTO 

e° : bete Ÿ _:. |des délégations et des ultimatums aux . . Brandon, Mann. | : , F-_" , e 
; a "F LS" Paéli Céihpany” cas | 

ee la “Farmérs” Packing oupany Î autopités, hardssent, le a u 


a CTP 
la ‘province sang l'amendement 


n'aurait jamais vendu wn’ seule 
Hans. 
Norris à fa 


du gouvernement loi qui 


cphé-at-totverrenent Je pouvoir de 


saîre des utilités publiques. La même 
lchuse s'applique à la ‘Hears. Mrusi 
| ." “auf que Famendement s'est ap 
Ex <ouùx le go'nvernemet urtuel | 


| lsorateur tiunt aussi le gonvernement 


Norris ‘respousabie des pertes sübies 
par là Northwesern et dit que cettb 
compagnie devrait être comprice dans 
l'enquéte | ù 
| On adopte en fe onde lecture un 
| Di umendant l'acte d'incorporation de || 
lila Congrégation de Notr2 Dame de lai 
k harité du Bon. Pasteur, pré.enté par de 
: lhon. Joseph Bernier. |: 
| Le premier ministre Bracken apnon 
Les que son gouvernement & J'intention 
de-pseder à une énquéte Eur les res 
sources. agricolès et industriclies de 
la provineé plus complète que celle fs 
laquelle il avait songé tout d'abord 
! TRE EE ———— 
UN CONCOURS 
: NATIONAL DE 
| | 
! | . 
| 


COLONISATION 


Il est ouvert aux Canadiens! 
français de l'Est ct aux 
Franco-Américains de la! 


Nouvelle-Anpgleterre Î Jruxeile Le wouvernement | : 
anna nine dE PRIX DU VOYAGE: DEPUIS $435.00 "4 Frais 
Aôn de bien marquer le caraktore | pas laisser ontrer en Be Fe que le chef] è £ À | e. . compris 
pratique du voyage de la “Liaison fran! L puhlie sin tlanda M: ul on d: Pour Aou Fonssinometts M'hdresbor: à | 
euise, dout le départ, cette antiee, est | Valera Ce dernicr avait été invit, 
annonct pour le juillet, et atin d'ex-| par des Flanands pour de une & . h C k & Fi Ï 
citer l'intérét ‘que l'on porte aetuelle-| rit dl * conférenct ar l'Nilande et sur] omas 09 Ï S 
ment aux problème; de rapatriement le, mar flamand (Plus de 150 succursales dans tout l'univers) 
“ét de olonisation, M. l'abbé JA. Onel ee 526, set ruc Sainte Catherine, | 
tte, directeur des missionnaires co! Pelerins canadiens et amé MONTREAT, 


“Liai 
annonce qu'il institue 
‘un grand dt 
durs natiünal qui portera sur les me 


lonisateurs-et organisateur de la 


son française”, 


parmi se: compatriotes 


| 


sures à prendre pour étendre les heu 


L'on R-W. Craie, procureur géné ie est chassée d'une façon permas: 
rall.à annoncé que cette rumeur était | piste Sous toutes reserves + Les|nente. N'ecccptéz pas de-subs- €: NT DE Nous. représentons toutes les. com‘ 
sans fondement + + | créinant et'lis artiréese-de Pésar EUTUL EE | ROUTES ‘ |: pagniés dé navigaætion 

L'hon, F.-M, Black, anc jen tré sorier ét: vihnent dé pubifer uñ manifeste —— —r— F | Le lerre y 
pure _ * sepane NE LEA “concernant ‘les préteneues: dois lai COLLECTIONS DÉ GRÂ\INES ET DE | et ps a ge A ET a 
aux critiques’ des Hbéreux et-des ton: ques et les mesurk% à prendre pour lés PLANTES PATMORE 1! sur mer . 
nées der Lespiinteé sé combattre” Le- document proteste” Peas on TS nravets pr Level | CR 7, 
me pds rip % contre ces lois, “qui: c dit ètre ‘une *« a CE: nes, ‘ioutes id pot de 83 #8 | 

‘hon. R-W. Craig, procureur gé: sthéistie « dei oilgction 2 s de graines à | P: C d 
ral. fait ua discours de trois heurès re a ee re Les 7. Cetection L_29 paoucta de te 38: assage payé en ana a 
pour appuyer la seconde lecturé d’un SRNTe  RDCIENANS "QUI JUN : NOUS POUVONS VOUS AIDER A FAIRE VENIR VOS 


w fanta "d. Ma. 48 mers 1095 


LA LIBERTE 


es PR 


La terreur de l'asthme vient! 
comme un voleur dans lt nuit | 
avec ses, étranglements terri- 


bles, eñlevant la respiration à l 
ses victimes. 11 semble impos- 
sible de soulager lé malade, hu- 
|maitiement parlant, avant d'a- |} 
“RE |BILLÉTS de BATEAUX 
‘HE remarquable : 4f 
ECHOS D D'EUR PE FRicmède. our .J Asthme « 
RUES PP let de CHEMINS DE FER 
. [sic nit-alors tré$-rapidenent. nul Ë 
ébatitsete do des edinaux| nouxeau el iVle + Re d' wr vd vel 
çais es loi vue et si-le remède est employé | D | du d 
*.8p “que £ avec persistance, la maladie} | € et pour toutes es parties U mon d 


. L'un consiste à tirer le meilleur par ânnées 


sieurs 


assiègent ; et 


toujo urs, 


rendre à leürs demandes 


gouvernement 

tinit par se 
4 » 

nn. =). 4e ns 


Herriot doit accepter un 
compromis s’il veut évi- 
ter une défaite 


qui, presque 


LS 
LE 


Pelerinage Canadien: 


À ROME | 


et aux Principaux Sanctuaires Fe l'Europe 


A L'OCCASION DE 


Paris — La: iondes finances 


à 
| 
| 
| 
| 


Jin .s* 


du Sén4t s'est prononce D 


post 


contre 14 contre la pro 
duire-de 209,000 francs 19s erédits pour 


ion de Ti | 


15 service diplomatique, proposition || 


votée par la Chambre Ce voie est 


ir de Ja com” 


int ts comme le dési 

|  LANNEE SAINTE 

ment ei . " “is nn ctiligé de L » Fu LES 

a dent a sa IN Fêtes de Ja Béatifcation res Huit Martyrs Jésuites du Canada 
chute du fabinet : Hrente ORG ANISE AVEC L'APFROBATION DE | 

= nu da ris Son Eminence le Cardinal Bégin . 


Archevéquo de Québec | 
ET AVEC CELLES DES 


———2-D2-2—— 


Elu président temporaire 


Bertiu® La Dr Waiter Sinons a RR. PP. Boncompain et Filion, S.J. 
ét: définitivement nomme rés t 
do d va RAS ‘ * Provinciaux de La Compagnie do Jésus au Canaûa ; 


un vote du Reichstug 
en — 

De Valera ne peut aller par. 
ler en Belgique | 


sous la Direction Spirituelle des RR: PP. Jésuites 
DEPART DE MONTREAL ET DE QUEBEC le 30 MAI, 


(15,000 tonnaeaux, de la-Cie White.-Star 


par l2 tMégantic” 
: | Dominion) 


Agence de voyacg pontif cace officic'lement reconnus par des brefs de 
" LL. SS: Bencit XV et Pie'Xi 


ricains au Vatican 


Rome Les iembres du 


de l'Anuée 


péle vinage 


Sainte 


conduit par le car 


dinal O'Conrell, de Bost ‘ 1 
reux effets du travail d ja ut et mpli réunis au Vatican mercredi, ati d'as 
par Je bureau du travail des anission | si té à une [Ce pécialement célé 

. LLE, 4 « Ne : ssC Spt ati 3 
‘haires colonisateurs. | brée pour. eux par Sa Saint .: {ts | os 
‘e concours, ouvert à tons CA l'étaient tellement, nombreux qu'on a | 9) "LE T E C F 1M ER N TU REL 
Éd : . e | 

nadiensæ#rançais. de FEst du Canada Lay Ajprer £proislement à uteli- pour] A A A 1] À 


aux Franco-Américains dela Nou 


1) : 
: [ia circonst'anct | f | 
velle Angleterrefdurera deux mois, du} ff cardinaf OConneil et le: mem | 4 | 
Idimars au 14 mai. Les travaux Seront io de sa suite occupaient hs pra | | 
jugés pur un jury spécial et trois Prix Léipales ’ | | 
seront offerts. js consisteront en trois | auprés | esse, Son Eminence a fait | 1 
voyages payés pour lexcursion de lab; ourte agllecution, If a dit qu | || 
ae da D cérémonie est Le point cutuant | A gSt- 1 père des connaisseurs 
Spears at ïemin de Fer 9 {du pélerinage. Ia remercié le Saint: Ë - 
lu Canada (départ le N juillet pére dé sa bonté, et le persognei ul | . : . . 
ir donnera droit à Un VOYAB | Valicen pour sa courtoisie. | au | 
de Moutréat-à Vancouver; le lpcjuité uturités italienne 
un voyage Montréal Edmon — 22 D ——— 
e troisième à un voyago Mont PARIS + La Chambre a invalid J | Q ÊTRE A 
Wionifæs - — s —— — N Il mi 
a a Ton du Baron Maurise de Rotelis OS vVaullants ance- 
F 1 CRETE, EAYES, pe? fehikéomnie député des Hautes Alpes . ‘ L 
: bureau des missionnaires Colanisa On lui reproche des libéralités ea Ps . 
teurs et ne -sout_applicdbles qu'au | On 7, Pbrouue dus raté tres goutaient par- 
e de là “Liaison française”, . ui ‘ 
RAR OS | des ssus tout une pipe 
cég ument par li vo | Les docteurs disent que les Pipe 


tiative « prennent jt JS. , 
u D. | le traväil et les.tourments “40 | F2 
| s1 ire, cok sätecurs 6 organis s We {2 . l n Fe (h 4 EU E 
| : heQurs,marque de bel esprit « sont souvent la cause | DE L:: ; . . CR, M uit) “Hi dE | TT db os 
ne : LA , : : , ON 2 Ti l'E 
Lies une Ces prétres dévuués trac d'une mauvaise santé c 
| FAAEOES lent. depui ITR Les sciences médicales ont trouve | 
| #_GADLÉES, LIL DrORFLS de uiu. |. maintenant un-remède qui fait des 
[n tign. lorsi n 1922, le sure merveilles dans de tels cas :H1 
[nu ut foder r ut 2Tou Si vous be darmuez pas‘bien et qu | 
per Sous contrüle d un ri vVU*r CnILeil ne S pas récqnior 
ET ‘b t ouvrit un bureau au | t48t ue Vous su;éez nerveux el jal | 
k : “_ h Le A aue en vou itva aliez lez voir | 
j1 ro rue Craig Ouest Men Cedl Lpharmuacien et ac tez du Nuga Ton: | 
| | 
\ { é de prets ver \ s rétez surpris de lu rapidité-un ‘|| . ‘ 
lans t ! 14 ne pradui! } H! 1 Le st min 
front es provinces suirantes: Mberra, | 0 200 ant, donne de'  : fl Comme ils auraient aim ce 
provinces s Vatte Le a, ll * 
« : l'appéti nue digestion, reg [ail 1: .. 
[Swkatehewan, Manitohs “Ontario. Que: |l'"PPét Re en j merveilleux mélan ge deg 
ne Le. henles à Nue rio 1 8, et redônne  e 
. VENE LCOSSE + iVeeu- l'de l'ent lé l'amltion. Ce | “+t- : il} ; orne vÉ. r &s 
|: Brunswick Il s'occupe de combatire | nouveau Nus Tone, fair ds | H -meL eurs tabacs scolt eo 
: eu oill.: p tr t A i . e L° j Var 
l'émigration des ‘Canadiens français | Mer eHve uns les Cas 8e routes ST H notre province l'ALOUETTE! 
£ , restifs Lt onstipation, ete. Si | H De : 
aux États-Unis et d'enraxer l'exode des PHSUIPALIOR, ER qu | l: L 
{ j | R souffrez d'une de tes maladies vobs H ‘ - 
mb s vers les villes ue devez pas manquer d& l'essayer (s| rnñis ? 
| Déjù les missionnaires Colonisateurs omume de font d'autres | F Y avez-vous goëte ° 
| ont obtenu des résultats encoura- | pers caaque ae Læs  fabri i { 
rcaütS E os sn da a Carl Nuga-Tone ont tellement de | 5h 1 a uet 
| ses s ais jug ant que dé nouvelle confiance au Nuga-Tone-daus de tels f | 10c € P 4 "ve 
| suggestions sfr aient aider à ja cau as qu'ilé exigefit des pharmaciens d | (0! | : 
[se qui leur est chere leur directeur, lie garantir et de remboursèr l'argent | [89 | 
{ M. l'ub F A. Ouelleite, a pensé à or- foi Vous N'êles js ‘satisfait li est|. | + | x \ 
wréahla ren + m re " 
{gauiser -un con cours qui. enrôlerait agréable à prendre et Vous pouvez. 0b | a\ . 
u e À 6 iderait tenir un trâitement d'un mois pour en VON ° 
utes les bonnes volontés et aiderait viron $100- Recomniandé, pre et}, Sn 'e 
| sans doute à .découvrir de mourve aux | ve ndù par sous les bon» pù armaciens | > Ÿ 229 ec: ocre mes) 
| si A ES ne mms 
| à 
# #: "+ à “ 
RS ee - D ARRET OL LUE ee m0 à + LM 4 Doté Ron A Su ES aneut al must date 
‘ C2 Re ÿ 


réoccupations des affaires, 
F EU | de tabac canadien. 


: Lsteé TAC. P. €. Pour où qui aût dé | ibotigues. dd 9 
Éhesabiers de Cie c9 Net Dax | Erglre 


eo 
» le.but de l'AG. F. C. 


sg ag que Hein iapene 
s ellè que êtres, ; pe een À mo 5 scan 


Len. P: Médnn, CILL: cépérout | 
au Coïiège- Mathien de Graveibourz. à 


. là séance du mercredi sofr, nous én- F. L:, l'Assbeiation des, 
vs | d'un secrétaria permanent. ‘st nos tretlent de son institution. Avec l'aile Commissaires mn Cvstenséeres me 
' nñdé. Nous devons de la reconnais. ve. sorties, capables, dtt4l, de |! nduvelle, elle peut recevoir actuelle Lica-qun : 
L'— same à Dia. pour ant de bienfajts re-] P*?47 Ua 86e pour asburer une | ment 150 élévès, mais'elle n'a que la | Election des ctpciers. 
D. lue. Le meitieure manière de l'exprt loutre aussi dauie: c'est: aussi pion: moitic: de ce nombre. : Sur les huit .Les suivanta sont élus, tous. 
+ cer est d'aimer l'Egiise.en observant d'abandobner la partie tout de suite. | Aile familles canadiennesfrançaises | par acçlamstion: 
res commandements et dise iquer à | tde'cnmpte la Saskatchewan, soixante | Présideus M. Raymond Denis, Von: 
+ È eu üsentées. : [da; 1er vice-président, M. Arthur Mar. 
9 enfants l'amour combaitré, dont le plus dangereux est | ffulemient y sont repr e 
: ET < Joïy, M ee John. nouymémes Î faut vaincre notre apa Les causes de cette péiifie élèves | 5otté, Pontelt: 2me vice-président, Dr. 
one. Ladger Roy hanté quet | rie et s'unir poûr faire une lutte in vont: la crise financière, la : f nce | Laurent Roy, Régina; secrétaire géné- | 
y ont, chanté que telligente. : contre le-collège français ét À géo. 1, M. JE. Morrier, Prince-Albert; 
s je sr Dans l'Ontario, on a fondé un jour |“raphie. ‘Les études me coûtent pas l'irésorier général, Mgr J.H. Brodeur, 


aussi cher qu'on le pense. A Gnavêl- 
sourg, oh prépare des jeunes gens pour 
l'Ouest, avec une connaissance par- 
faite de l'anglais. Enfin, il est du de 
voir de la Saskatchewan d'encourager 
son collège avant les autres. Lés pro- 


P. A. VA, Prinèe-Albért. 


. Séance de clôture 


La ane séance, ‘jeudi soir, est 
consacrée à l'adoption des résolutions. 


nal, le “Droit”, \et le Collège de Sud 
burÿ; dans la Saskatthewan, nous 
avons le Patriote” et je Collège de 
Gravelbburg. On a auési organisé là- 
bas l'oeuvre des étudiants, pour per 


:. HEMRAVAL 
DE L'ACRC 


+ Li % 
lwmédiatement apres ja mense,-pre- 


Nous avons plusieurs ennemis _ 


: tt ire M. J.-E. Morrier, président sortant de 
, L mière séance consacrée à FA. C. F. C, cdi dc ares pe pee dise . lfesseurs, au besoin, iront au-devant As banétiet us A a à nou: 
- Le Le présent ne AE nr Nous ne sommes qu'une minorité, des _. éhiaase du ne. : seau président, M. Raymond Denis, 
1 + _Sxplique, dans sn ® GORE, d'au Mais nous pouvons nous consoler: ce | Pour, venir en aide au collège-1e R. qui le remplace au fauteuil. La salle 
: ture, que l'organisation souffre du man- dei he mis sthde ashobaies Gi à P. Maghan suggère ve qui 8e fait dans tout: sétièrè se livie.à nb" balle ia 
| que.de foncés si Qte des amendements dE Le monde [ia province de Québec: la fondation festatian de syiapathie en faveur du 
& 9 HET DONS à 1e CORNIRSION poRr LS l'abbé, Ménard termine ‘en éro | de boursés pour élèves pauvres. -nouveäu président. Celui-ci exprime 
, DEL S uneneS PRE. À quant le souvenir Le grand lgtteur que | Le dévouement des profondes nes remerciements, fait appel au con- 
al ad tammanciemsaiihahen | fut Met Langevin. [manquera pas, conclut Thrateur, mais caurs de tous et demande les prières 
, livrée à Id suite des démarches sci "Où prendre des fonds? , | [og a-besoin del'appui des parents. des ‘évêques pour les organisations «|2 
U dde: but grhibeele Fe en M. Raÿ mond Leuis demande où l'on La B P > t {leurs officiers. © | 
) dt programme ét dés dipièues ra re puisérà des réssourcés pour payer le [= Que? ress L Î° M. MckKinnon, député d'Etat des 
ne aride ml ee Liecrétaire et 14 visiteurs “r l'A. C. F. 6. {Chevaliers de Colomb, salue les délé, 
A ee A nie FRAIS: on ph Mgr Marois.et je R. P. Auclair esti 8. G. Mer Prud'homme exprime le | gués au nom des Chpvaliers. leur de- 
Cpilègs dà A mént qu'il faut trouver le moyen dé regret de n'avoir pu venir plus tôt |mandant de LrAva is avec eux pour | 
, : faire une action positive, de mañière | our assister à la convention des com-|les meilleurs intérêts catholiques, sous | 
” titution a Un PERTE Ge à gs - Ja ce que ce travaii # x“complisse toute | missaires 1 la direction de l'éplscopat, 
« Rd De Le Fu ! Vanne  ° L | n y a. dit-il. deux sortes de jar: Mer Mathieu et md Pradaonme | 
al Mgr Prad'homme a bien voulu M l'abbé Erny ProPOSE la Suppres- |naux: les bons et les mauyais. Apfès | prononcent chacun ure nouveile üllo | 
4 ‘ nommer un de res prètrés propagah- sion de la cotisation et l'organisation | ivoir rappelé, les enseignements des |cwion et Mgr Brodeur clôt la conven | 
SR diste du_’' Patriote" et Sa Grandeur a de fêtes, bazars, etc. De la sorte, Of |papes sur la nécessité de la bonne pres- {tion par un spirituel disc ours dans le 
: #7 obtiendra de l'aide méme de ceux qui ie, il aff rme qu'elle est plus nécessaire | quetil fait l'éloge de son évêque et | 
clle-méme parcouru la province de sont opposés à l'A. C. K. © que jamais aujourd'hui pour! iombat | dé son archevêque. 
, ANA OE EE PRE RAA POMTFEEREE M. l'abbé Dubois: Que l'oy fasse Fan le snatéridiieme qui nous submerge Mgr Mathieu an nonce la:nomitiftion 
+, du de" PPRaMREER comme uu Manitoba! © de toutes parts. Notre presse fran-[de Mgr Marois comine aumônier géné- 
Le but de L'A®C. F.c. | : U. : se est utile aussi à la Q“fense de! ral de FA. C. F. €. M. Denis dit uñ 
M. l'abbé A. Erny, cur£ de. Mey Relations de l’avenir: entre {nos fntéréts, de notre langue et (nel mes ge id ie du père de 
: ronne, dans un va très cons ien | l’A:C.F.C. et l'A. C. E.F.C. [uotre foi. Ê a sr ces ee ee ARR ” 
* cieux, nus riche de fond qü'ncur uz | Ces relations seroñt di jus l'agenir de Ü Mgr f'rud'acmme dit.qu'il est allé L , depute-da Saint-1 au}, disunñt 
‘ re tp Sa le but del'A, C anrettes ont €jé dans lé passé, c'eatà end + Ja nain Lg nr Je “Patriote” et k qu À È dl venir à cause des ave 
‘ Fc L'objectif poursuivi est Ja ré [dire trés curdialés, déclare M. Ray-s ail a rencon LÉ Den up du syinpa- ra tes ues pré la 4« nes 
sistance à l'angléisation. Une solide | mon Denis, qi jette un rupide coup tie dans la Province ue Québec Les L ue es Le res ee S nt.-à 
organisation qui groupé touèñes Cana: d'oeil en arrière: Pendant cinq ans, |2Ponnements à vie ont obtenu un |ÿie au rl ER nes +0 £8- 
, * dors fréniale Set absolument néces-lirs trois assotiations — car il y join ci erand : succès etil na. pas essuyé un/{gnant est M. I. FRA Pru- 
; saire pour cette fin, car dispergés et l'Interprovinciale —- ont eu le même jrefus. . d'homme. Fo tt | 
sas cohésion, les nôtres s'anglfcisent | président et l'un.des vice-présidents | Mer Brogeur remercie, nu A9 ide . On a remarqué que plusieurs dames 
'fatalement. C'est à nous de faire res | de l'A. CF. C: était scerétaire de l'in: CORP ER pate de het ne | délégués ont suivi toutes les séances 
ñ pecter les droits du français ét nous terprovinciule et de l'Association dei | TUE d6 Lie ë fe au 8 . {de ja conveñtiguw.ét avec beaucoup d'in- 
n'y réussirous que par l'union, qui est [Uoniseaires | Lrsur le ler janvier, la somme € lire, Hi lier Mme. 1, Chaland, 
+ force prés Us ai . PS Re és db ee a biere M. abbé Érûy hante: “Vive le Pa-| de PA EC NE eIN, DE. CR 
PA. CR OC jaisse liberté entière & A 4 Complir! écfui d:faconner la rer | no Dai F  calsis. qui toutes deux ont lufté vaillam- 
Ses membres en matière poiitique: és talité, de pré noire jun e, a! trinte tt chant. Li a- MIS ‘ 1 musiqu ment däns leurs 'distric!s. 
leur démande de s'unir seuléemept :ur faire accepter le francais fans le 4 jui me et dont les paroies sont du L'Association d'Eduéation canadien 
des questions de langue et de religion “maine commet L'Association de JL P-Hoileau, O.MI ne-francaise de l'Ontario qui, à la der- 
LA CF Cone veut pas se substiuer Comimisgirés se réserve plus spé : lAljocution de l'hon. M. Latta lue minute, avait dû renoncer à en- 
aux oeuvres-sociales existantes ôu fu-, lement tout ee qui a trait à l'école tt, L'! du | je l'ins | VO7er un délégué, avait adresse uu- té 
tures folle vise simplement à les aider. {étude de la loi le pir'i à en | NON LAUTA ininistre légramme de sympathies et d'encou- 
M labb: Ernÿ donne quelques con. | Et quand élle aura trouvé une solution, | trüttion publique, ROUE cette ten- ragements. 
seils pour Ju lutte. I faut suivre les |eleira trouver VA. CE €. qui, elie,| dance dés Re sers rare M. l'abbé. F. Jôly,: d'Albertville, le 
chefs et mettre sa confiance en eux. ja des moyens d'action, et, lui deman Mai . ue Ro es “ia OR clip v Langlois, O ML, M. L. Mares- 
Vas de pusillanimité, qui conduit à la dera. par exemple, un visiteur, des exu- [On napprééie les connaissances qui Hoey, et M. Arthur Marcotte, 
. démoralisation Ne disons jamais “A | mens, des diplômes. ete. ei es a pee sn. de Ponteix, ont rempli tour à tour les | 
quoi bon": c'est la devise dés &élai Pour cimenter l'union entre les deux | SUTE 08 etes ie un out pi M “fonctions de secrétaire de JS conven- 
distes et des lâvhes Nous uvons le [associations, ceci ue sera pus fusiire PARIS RNNEAUS Ni en RAPONAN sd ie 
devoir de travailler à la portion qui! d'une constitutÿon: fl suffira de cimen ni rentes représentées dans la dé . Raoul. Johnson et M. l'abbé Joly 
tous.u été confiée. Sachons nou un r.les coeurs dans un même patrio- ie . due LME ss . Le ont égayé de lleurs chants les rares 
ur de patience: les grands change: |tisme. Afin d'assurer la coordination | de l'argent Ce nest pas one qu À entr'actes de séances consacrées tout 
ments ne sont pus l'éeuvre-d'un jour | des efforts, l'Association des Commis. | teut entendre l'éducation. : oHe-ei “lentières à l'étude. 
et fTfaut savoir sspntanier des lé-|saires devrait (avoir. un représentant un but beaucoup plus des qui “| | | | 
- ** gers succès que l'on remporte de jour | dans l'exécutif de l'A. C. F, C. et toutes . el l'enfant intelligent et ver Liste partielle des délégués 
en jour. : , deux devraient avoir un secrétariat “ —— : ’ ue | 
Le travail de M. l'abbé Erny a été céntral. +: L'on. minisire expli: que ce qui a été : ST 
très goûié de l'æssistance, qui en a | M. l'abbé Dubois précoals se la féqc- fait TÉe emment 45 suJee du PrOBrA cd E. Bauvier Mai: 
saisi toute la valeur pratique. M. © rat nm de toutes les sociétés nationa-| Me a ed € OANeS de ne. pr Vas ne. ii Ébsonagtie Saint-Victor: | 
tave Halié, de Willow Bunch, a sous |ies cathoïiques de la province |-Cals qe Province. qe NEC PRIOR TE EAN RS | 
a gouéreusement la somme de $50/  M.le Pr es ident dft que les Sociétés . été as “ae A : . . ne A 
- : : : , autorise l'enseigieme i rançais. L FAT AU st 
sp Se RTE M ee , ot Me ane à | M. Laiïta fait ulusion aux attaques AC nor À FRHSFIR jales 
‘ “e ô | donc fl a été l'objet, à cette occasion, [le; G. Martin et S. Béliveau, Willow 
ii la part des orangistes. Bunch; A. Marchildon, Zénon Park; 
nm ere romanes een ol A. Lalande, Zénon Park, district Ge- 
5 M. Morrier Commandeur de, yer; E. Malhome, Saint-Hippolyte; N. 
BRODERIE + “rene ns mn nnme 
TE + {Storthoaks; Jos. Moquin, Gravelbourg; 
| PATRON DE. _ T goire le Grand Abbé F. Joly, Albertville; N. Cyr, Deb- 
De la ‘ LIBERTE” | | SG. Mgr Prud'homme annonce qu'il| en: Jos. Poulin, Saint-Hippolvte: 
X hs : RE | a reçv de Rome la nouvelle qu'à sa de- |E4 Daniel, SaintLouis; A. Dauphiné, 
mm mm me ee me en ee ee nee mc meme € | und, le Souverain Pontife venait | Willow Bunch; Mme J, Duperron, Dol- 
{d'uécorder la décoration de Commati-|jard: F. Tessièr, Howe: A. Gareau, 
deur de Saint-Grégôire le-Grand à M.} Saint-Louis: J.-D, Gratton,- Ponteix; 
ns, ra. Morrier, président général de|1p, Monette, Lac Pelletier; A. Lavertu, 
jI'A. €. FC.  Cettejhaute distinction | Domremy; P. Auger, Dollard; A. La- 
[iui est décernée en récompr nse de:ses | gassé, Gravelbourg: A. Dunel, Ekstow: 
f se pri es comme président de la Bonne | :F. Georget, Domremy; P: Roy, Doljard: 
Presse, : __Lw Dauville. Delmas; P. Carrier, 
ns. L'assis tance fait une ovation à M | Storthoaks; T. Binette, Ponteix; A. 
Murrier a lesmérites sont univer | Chabot Lac Pelletier: P, Lemauviel 
FE anus. Celui-ci, surpris | Dugk Lake; O. Dechef, Forget; A. 
| de cet honneur inattendu, prononce | Bôntoux, Titanic: A.‘ Paradis, Storth- 
J'üelques paroies-émues de remercie! oups: A. Vézina. Shell River;-CChar. 
purent En | nentier, Ormeaux; S. Lagassé, Gravel 
| : 3. 4" bourg; Dr Léo Langlois, Marcelin; R 
Allocution de ! non. J.-M Joa…nson, Hillimun: J Lachance, Assi 
| — Uhrich [a boia: Abbé À. Érny, Meyronne; Ab: | 
n J-M:.Uhric ré ë pro re Arès, Meyronne: C.-H. Gariépy, Du 
; û L + putai | «us, ,D Dudomaine, Vallée .Sainte- 
: re: PR. P B Falourd'F ME. Saint 
{ à | Hubert; F ‘Chouinsrd, Saïnt as 3 
. à | rannell NX. Cheput, A'ex trieau 
Su Set à lunch, modèle facile à travailler Un ovate de 24 x 17 pouces. i d * 18 © on | Vonda: Arthur Charétte, Gr aise | 
, , Moyens, 10 pouces, petits, 5 pouces. . | EE RP db . à ; | 
É Patrons au pra les tre À FES Pt . ee ris (Tage xe L anzu w € LL .N ant. Li 2 mme ; idees 
‘Grande feuille de:çcgrhone, bleu ou blan 15 8 Ju: Le _. ou 1 : L Le ci gr : we Ge . 
° : der ne le de carbone, bleu, blanc, rouge ou noir, $ sous.la fi aille l'os ne D. ee, Le table . | 54 : ce Ménard, Ver | 
o ) EUu” l Û 
+ Lu perioré, les trois grand ur; port compris, 6à sou {nt » du Car ntrant le rôle w d; C. Day, Mecta; P. Bourdy, La 
out étunps, le. set complet, 1 grand, 6 moyens e: 6 petits, sur « L 8 is ,d ifièche; JS. Casgrain, Prince-Albert; 
Nni L'ile, -SYÉU. Sur Lollè *% 3: ! : | du lanie”e tifa l'ex iv Louis Braconnier, Graveibourg:. N.| 
Cotun M.F.A. necessai ü ta 4 er L 17. à 45 sous le” « \ne ; 1 : | CM J À Goë2 : len: Abbé N 
2 : À | | | La i Burrell, Wakaw: C. Ferron, abbé À 
. Dern int, notre tatslagte LL broder envoy afr dan U ‘ d A : dès: d M: Therriault, A Lebiahc, A. T. Breton. | 
Reis De Rs ii commandes au at ep des patrna 1 : PAIE né | Eugène Sohes. G ts Montusr 
de la Liberté, Winuipeg. ‘ À : : | pruuvé d pathie. Les ca-|tre; 8. Béchard et P. Normandin, Sed- 
-, : F . i l 4 
# 
_ 4 | 
+ L \ x 
PTT ee “ k LU ne 
i 1 LS î S ÿ 1 
ga a ae rem pe era er D 0 range) ete conne dede à get QU 


pa 


malades canadiennes-françaises du Ma-! 


{ haute. portée morale et éducatrice des 


LRU à 20 2 ve D Cm Rs AT PO Lun a ete du © carter rennes tons 


Kugener, Radville : L ‘Mo. 
tisseiie, Q hrs ras R. P. EX. Cru]: 
vellièr: MS, Weyburn: Abbés A.-Le- 
mieux, Willow Bunch; A. Yaliquette, 
Delisté; S.-M. Jéan, J-A: Roy, Dr Pa. 
radis, Ludger, Roy, Emile Del, Dr 
Laurent Roy. Régine. &* à 


er L 


LA VEILLEUSE” 


Une reves ur les es- 
h po pertes 
çaises : 


Daus.le but d'intéresser le mondé 
des hôpitaux surtout, je vais faire part 
des réminiscénces d'ünh cehgrès tenu | 4a.24 heures, et cela pendant des.se- 


à Montréal par nos religieuses hospl. | naines peütétre. J'avoueral cepèn- 
talières et par les gardes-malades ca-| j,nt que. ce dévouement est plus ad- 


hs ‘set à 
mme peut -teindre 
us rubans. 

chan 


devait faire. 


de s'exposer à la tritique, en provo-|ù 
_ quant la solütion d'une question d'un 
haut intérêt moral, pour la profession 
de garde-malade, Telle autre encore 
qui fit preuve d'un dévouement héroi- 
que, sans presque s'en rendre compte, 
en disant ingénument avoir eu un cas 


dré, 


lui dit: Faites-les asseoir: 


assiront 


Philippe lui mer À 
on aurait pour deux cénts 
se pain, cela ne suffñrait pas 
pour en donner à chacun un petit mor 
veau. Un autre de ses disciples, an 

pe de Bimon-Pierre, lui dit: Il 
y a idi un enfant qui a cina pains d'ôr- 
ge et deux poissons; mais. qu'ent ce" 
que cela pour tant de monde? Jésus | 
Or i y 
avait là béaucoup d'herbe, et ils «y 
au nombre d'environ €inq 


nadiennes-françaises. Je voudrais en !imjrable qu'imitable, car une garde a mille hommes. : Jésus prit donc las 
même temps présenter aux gardes- | droit à ses heures de-sammeil, et elle | Cinq pains, et, après avoir rendu gli 


nitoba l'intéressante petite revue la 
*‘Veilleuse”, qui vjent de naître, et qui 
a pour but de pronlouvoir les intérêts 
des gardes- -malades canadiennes-fran- 
Çaises au point de vue ravie, sci- 
entifique et nation" 
Je voudrais cotffier à la ‘‘Petite Veit: 


pendant plusieurs jours consécutifs. 


gardes canadiennes-françaises et ca- 
tholiques. Cet asprit de dévouement 
vous honore et ennoblit votre profes | 
sion. Vous vous devez justice à vous- | 
leuse” les impressions que j'ai recueil. | rémes, sans doute, mais gardez votre 


lies du premier congrès des gardes noble indépendance, gardez la liberté 
malades canadiennes-françaises tenu | je vos initiatives dans l'exercice de 


à-Monttgal, sous le haut patronage du 
distingué recteur de l'université fran- 
çaise de.tette ville, Mgr Piette, et sous 
la présidence des Soéurs de la Cha- 
rité. Ce congrès fut fécond en impres 
sions agréables.et fructueux enseigne- 
ments. La compétence des conféren- 
ciers et dés conférencières, jointe‘à Ja 


tous en eurent mangk. Et tout ce 


votre Charité et de votre dévouement; 
vous serez woins “modernes” peut- 
être, mais en revanche vous serez plus 
semblables à votre divin Maitre et 
Modèle, le Médecin Chef, qui s'est fait 
&arde-malade dans sa vie publique afin, 
d'atteindre et de guérir les âmes. La 
raison d'être de votre profession est 
aussi d'atteindre les âmes en soignant 
les corps, et c'est encore votre esprit 
de dévouement qui vous fera arriver 
À cette fin si consolante. 
Quelle différence entre une garde 
qui donne ses soins avec un désir sin- 
+cère de faire du bien à sa malade et 
uné autresqui le fait d'une manière 
servile. L'oeil observateur ne s'y 
trompe pas et le patient encore moins. 
Puisque nous:en sommes au surna- 
turel, attardons-nous-y un peu. J1 fait 
si bon de nous ru du terre-à- 
terre. 
Avez-vous songé, RES gardes, que 
votre travail est un véritable aposto- 
lat? ‘Votre tenue, votre manière d'a- 
gir, vos conversations, votre modes- 
tie et votre pudeur sont de véritables 
prédications aptes à fadre fleurir dans 
vos coeurs et duns le coeur des ma- 
lades le lis de la pureté et la'rose de 
la charité, Ces deux fleurs si chères 
au coeur de Notre-Seigneur trouvent, 
vous le savez, leur plein épanouisse- 
ment dans le parterre de A'Epoux des 
Vierges. 
Je soumets à vos réflexions cette 
peusée salutaire sur la vocation reli 


Mais Jésus, sachant qu'ils 


(agne. 
: mn 


travaux présentés, donnèrent à chacu- 
ne des séances de ce congrès un inté- 
rêt inaccoutumé et furent:une preuve 
manifeste de la valeur et de la science 
sûre et expérimentée des éducateurs, 
des éducatrices et des gardes-malades 
canadiennes-françaises. ON, 

Mgr Piette j'a accepté avec -em- 
préssement ‘1’ da sser” la 
parole aux ‘ccngres © Al teur, ex- 
prima toute l'aûiniration qu'il ressen- 
tait pour l'oeuvre bienfaisante et cha- 
ritable .des gardes-malades <Çanadien- 
ues françaises. 11 insista sur l'impor- 
tance du rôle moral de l'infirmière ca- 
tholique et fit brièvement ressortir 
les avantages multiptes et fnapprécia-- 
bles d'un tel congrès. : LU 

Je ne m'attarderai pas davantage au 
discours de Mgr Pieite qui fut un vé- 
ritable régal intellectuel et moral pour 
tous les assistants, sans insister non 
plus sur les discours instructifs et re- 
ligieusement inspirés de nos médecins 
canadiens-français qui, en profession: | 
nels érudits et en chrétiens convain- | 
-Cus; avec une simplicité charmante et 
une courageuse franchise, ont su, dañs 
l'énoncé de-leurs principes et dans 


Jeudi 19 mars — S, Josepi } 
Vendredi 20 — S. Nicétas. 
Samedi 21 — S. Benoît. Ty 
Catherine de Suède. 
Lundi 23 — 8. Victorien. 
Mardi 24 — S. Gabriel, 
Siméon. 


arch.; 


B. V. M. 


PLANTES PATMORE 


nt 3%4--12 racines 
SE à 116 fuschia 
: 


nus de gra 

l'exposition. de leurs théories scientj- gieuse; elle sera nptre trait d'union, Colleottou 42-100 arbus “at 
tiques, faire large part au Maître de cimenté par la. prière “eucharistique. dolleetlon 47228 frainbols 2: x 
la vie au Docteur par excellence, No- Puisse-t-elle devenir une réalité pour |. tes, VERRE 1e 

. 1 ! us AvOns de cen ines 4 °v 
tre-:Seigneur Jésus-Christ. plusieurs! d'afbres, arbustes, naine fuuit 

Que dire des conférences . données C'est le bonheur que je vous sou- | plantes ‘qui réxistént au froid. 

par nos religieuses! Tout ce que nous haite.. don notre comisgne 


pourrions en dire blesserait leur-hu-| + 
milité. Nous voulons donc laisser 8a- 
vourer à ces courageuses conférenciè- 
res leur ‘“‘Ad Majorem Dei Gloriam” 
auprès de Jésus-Hostie, le divin Rému- 
nérateur éternel, pour nous attarder 
‘avantage à A'appréciation des confé- 
rences données par nos gardes laïques. 
. La plupart’ de ces jeunes conféren- 


UNE VOIX DE L'OUEST. | 


M’a valu $100. 00. Guérie 
de l’eczéma et des hémorroïdes | 


Madame Peter-A. Palmer, Saltburn, Sask,, écrit: 


doit les. réclamer, surtout si son ma |°8, ‘il les distribua à ceux qui étaiènt 
lade doit demander des soins adsidus | assl8: il Jeur‘donna de même-des deux 
poissons” aufant qu'ils en voulaient, 
Mais je ne vous en félicite pas motus, } Quand is furent rassasiér, 11 dit à 
ses disciples: Ramassez les Morceaux 
qui restent, afin que rien ne se perde 
Us les ramassèrent, et remplirent dou 
ze‘corbellles des morceaux qui étaient 
restés des cinq pains d'orge. aprèà què ” 


peuple, voyant le miracle qu'avait fait 
Jésus, disait: C'est 1 vraiment le pro . 
phète qui doit venir dans le 'moride, . 


ral 


deyaient 
venir pour l'enlever et le Pr 


s'enfuit, et se retira seul sur la mont 


Calendrier de la semaine 


‘Dimanche 22 — IVe du Carême. £te 


Mercredi 25 —* Annonclation de is 


Recônnu comme l'un des pre- 
- . [micrs remèdes pour la déstruc- 
tions des vers, Mother Graves! 
Worm Exterminator s’est révé- 
lé partout le grand guérisseur 
des enfants souffrants. 
choue jamais. 


né 


coLLKkorToNS DE' GRAINES ET DE 


Par la poste, $1.00 chaque collection 
* fhubaré : 


JrHe PATMQRETT VA RSERY GET coma 


’ 


‘4 
| 
| 


c ient—lenr-début.-et-nonobs: 
tani l'auditoire distingué auquel elles 
s'adressaient, elles l'ont fait avec une 
aisance êt une aimable simplicité qui 
faisaient l'éloge de leur abnégation. 
Ce que nous avons admiré surtout chez 
ces. jeunes filles, ce fut l'affirmation 
de leurs convictions religieuses, qu'el- 
les mirent à la base de toutes leurs | 
conférences. Telle petite garde, ou 
plutôt telle grande garde; qui #outint 
crânement la thèse qu'elle avait. énon- 
cée dans sa conférence, à savoir: “Les. 
devoirs de discrétion, de prudence’ et 
de réserve qui incombent à une garde 
dans ses rapports avec le médecin, le 
patient et la famille”, ne craignant pas 
Jd' ‘aïfirmer _catégoriqueméàt que le. de. 
voir d'une garde était de résister éner- 
siquement contre toute intervention 
chirurgifale illicite. . 


“L'onguent du Dr Chase m'a complètement guérie de l'eczéma et des 
hémorroïdes. Je l'at aussi employé 
pour mon bébé qui avait une légère : 
ättaque d'eczéma. 
cations seulement lui furent néces 
saires. L/Onguent du Dr Chase m'a 


vir, j'avais dépensé béaucoup plus 
que ce otant en traitements pe. 
“dicaux infructueux, Nous a 
aussi employé d'autres remèdes 
Dr Chase. La Nourriture pour r+ à 
Nerfs m'a guérle de troubles ner 
te.” très graves quand j'étais ne 
e. 


| ONGUENT- DU DR CHASE 


éUs la boîte. Tous les marchands où Edmanson, Bates’ & Co., Toronto 


Achetez du manufacturier. vos 
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Vous recevrez.ycs biliets par ‘le re- 


lour du. courrier, : 
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valu $100.00 —— avant de m'en ser- : 


ETABLA 1906 ; 
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. VACHE LAÏTIERE 


D’ après les rapporté reçus. 
nous pouvons constater que l'a-! 
vortement chez les vaches 
tières est assez commun celte 
année, ce qui cause des pertes 
conéidérables. Perte dans la 
production du lait, perte de la 
santé de la vache, perte d'un 
Yeay qu'on aimerait à élever ct! 
danger que la nraladie devicn- 
ne contagieuse. 

Les avortements les plus com- 


muns sont les avorlements uc- 


cidentels, les avortements con- 


tagieux,, ect ceux causes pari 
magqye. de MIRÈRUS dans Ja 
nourriture. 


Les PT accidente?s 
peuvent survenir sous plusicurs 
formes: vache heurtée par les 
autres, coup quelconque, ulis- 
sade, frayeur où maladie. 

L'avortement contagieux est! 
généralement causé par un lau- 

au qui, ayant servi une vache 

ntaminée, transmettra la ma. 
ladie ‘à toutes les vaches.qu'il 
montéra et toutes en seront af- 
fectées, excepté celles qui au- 
ront une constitution assez for- 
te où de nature à combattre 
cette maladie, 1 estmicux de 
ne plus se servir d'un tauréuu 
qui a été contaminé. 

Quand âne vache avorte par 
accident ou autres causes, elle 
doit être isolée, car celle pour- 
rait être læeause de conti: umi- 
nation de detroupeaur. Cet- 
te vache nes pas Clre mon- 
tée t d'être complétenient 

À qui pretidri géne- 
- ralement trois mois et méme 


+ Qus. Elle doit être désinfectce 
en lui faisant prendre 19 goul- 
tes d'acide carbolique pur trois 


fois LS our dans une chopine 
d'e uivre ce traitement 
Du longtemps qu'elle passe- 
ra des matières en état de de- 
composition. 


La désinfection la plus com-! 
“plèté est de donner .des lave-| 

ments ayec une solutionde trois! 
pour éént d'acide’ carbolique ou | 
créoline tous les jours pendant! 


dix j 
tes 
-ce-que la-vache soit-guerie: 


ours; ensuile une'fois tou- 


caoutchouc de 4 à 3 picds di 


] pouce de diamet 


long et +: 


au uel ôn ajuste un entonnoit 


où la solution est versée. 


que’ dé minéral dans, ki nourri 
ture est beaucoup plus commun 


air 5, coli bierrôt venir. 


lai- | 


és deux semaines jusqu'à | 
Hi 
faut pour céla avoir un lube cn! 


. L'avartement causé par man- 


d'après le ministre, hi y. peu de dm L: 
ger, le système de drainage devant | 
absorber le surplus d'esu dans cette REGINA 4 James Jones, empieré 
partie dé la province. Mais on ss'in-{ fes ; Sianey Collins, ancien em- 
quiète au sujet de la : de l'Assi- ploÿé. et ard Paget ont été arrêtés 
[aiboine. qui aurait besoin à pro- | sous l'abeusation d'être les auteurs du | 
ue, _nous.et que ce nest qu'en des plus gran- tégée pafun système de digues ap | vol de $35,060 au bureau dé poste de 
‘des précautions qu'on Lu éviter le plus: fort \provriés La neige est particulièrement | Moose -Jaw. 


2 


FAR; 


riture est défectueuse, Mais si!génisses plus tard. 

la nourriture est défectueuse en! Autant que possible, il est 
mineral et que la vache a peu |foujours préférable de prévenir 
de résérve, ilest évident que le | l'avortement et toutes les au- 
foctus, cessera de vivre, car le !tres maladices.que d’avoir à les 
{futur veau étant composé sur-| guérir, ‘ 
tout d'os, demande beaucoup; 


de mineral pour son développe- | instructeur agricole. 


kment, ét c'est une dés:raisons | 
me 
“pour lesquelles une vache avor-{ Ou 


le à + ou 5 mois ou-à#. 6, ou 7| .. La dégringolade du blé 


174, Grain Exchange 


Avis aux Franéais 


Recensement de la pr 1926 
L'Agent Consulaire dé France invite 
‘les jeunes Français du Manitoba nés 
en 1906, ainsi que les omis des classes 
précédentes, à. se mettre immédiate. 
ment en rapport avec le Consulat Gé- 
néral de France, à Montréal, en vuv 
de leur inscription sur le tableau de 
recensement de la classe 1926. 
Par ordre, 
L'Agent Consulaire de France, 
J.H. BOURGOUIN. 
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Marchands de Grains à Commission 
E Téléphone A 2818 


WINNIPEG MANITOBA 


I. VILLENEUVE, ; 
Département français. 
ù _R‘A. -L. MERCIER, PR NTANE 


te] 
fnois, suivant la réserve de mi- 
,neral qu'elle avait, | TAu cours de la semaine qui vient de 


Avance libérale et prompt paiembht ! _ IR 
| Ce manque de mineral dans |sécouler, le prix du blé a baissé de 


; | Vend du Grain de Semence, Fourrage, Etc. 
Îla nourriture est sauveht la!°0 sous: La plus grosse secousse s'est . Fr 


cause qué des veaux naissent|produite vendredi, où il y a eu d'un » 
ifaibles et ne valent guére la /seul coup une dégrimgolade de 13 sous 


Nous payons une prime pour les grains propres 


à la REGINA — La coopérative de la vo- 


peint su € re Il Éneq n demi. semence . laille vient d'être incorporée au capi-| 
el PCU GISpPCHOUX duJOULCT | à D D tal de pres à $1 l’action. 
du anineral à Ha nourriture et! | SUCCURSALES: 
la chose ne doit pas étre négli-! Le char de plantes four- ,. Saskatoon Yorkton North Battleford Weyburn 
Fa | | ragères | LE CHANGE 
Les mélanges suivants four- 
niront ‘la bête ce dont cle a ss $ ia r Ne DAME EOUrER pere M | - Cours du grain fourni par L'argent des pays d'Europe se fend 
besoin : #ÏVSTA à Carey le 20 mars à 2. h. 30 23 
\ ÉHne biR como à nl LR 1x prix suivants, en sous canadiens: 
è MÉEANGE No 1 nn M aie end nie ie a Prix Pri 
| Fu evator pany rx Pis 
! 100 livres. d'os moulu: 100 | es lieu immé nn. . le char o om an du jou?. normal 
livres de sel: 100 livres de cen-| y aura une conférence donnée par | - Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur Livre angiaise ...... $479%4 
| | bols ie | fé | le professeur Villeneuve et M. Mac-| — ——————— | \'pranc francéis 26 19.2 
| re de Bois (bois dur de prete- | grecor dans la: salle municipale dé pour la semaine finissant le 16 mars 1925 c çais .:.... 5,2 ' 
lrence); 100 livres de pic TC à | Saint P ierre le mê ji 8] RE PUR =——#———— | Franc belge ........ 5,15 19.3 
chaux moulue. | à Hs de x a . . Mardi Merc. Jeydi V endi Samedi Lundi Franc suisse ....... 19.45 19.3 
Donner ure once de ce mé-! 6 <j Pre : ge ae . . le . GRAINS 10 mars 11 mars 12 mars 13 mars 14 mars 16 mars | Lire italienne 4.17 19.3 
[lange par jour à chacune des! : à à. Je mi . dei is A -———— | Drachme grecque .... 1.72. 19.3 
vaches dans sa moulée, ln : : d'F . dial 1$ 97 Blé No 1 Nord 1, 934 1.88 1.87 1. 73 1 754 1.704 |Couronne norvégienne 15.54 27.0 
MELANGE Xo 2 FA FA PRET die à 2 Nord 1, sg! 1.83 1.813 1.67? 1.701 1.654 | Couronne danoise ... 18.24 27.0 
| MELANGE Ko 2 |: ; h. a.m. et l'assemblée aura lieu à à Nord 5 1.834 78} 1.774 1.63} 1.66 1.61 Couronne-suédoise .. 27.13 26.8 
100 livres de sek 100 livres! h. du même jour. Avoine 2 CW .544 534 53? 48! .50} 48} | Mark allemand ...... 23.96 238 
Le Hip de STE cendre | M. és ed sains pe 3 CW 51} ‘soi . 50} 451 47i .45} |Peseta espagnole ... 14.36 19.5 
de 018; livres dc picrre à | pre sen à toutes Îles assem bilces es Orge 3( WW D SRE CRE E 001 86! n = 7 IA Cour nne hollandaise 40.16 40.0 
| chaux -moulue. Ajouter 4 li-!centres canadiens-français. F 4 CW EP sl 854 794 834 -813 p . 
vres de ce mélange à chaque D 0—— EST ME 2 CUIRSRSE SE UTP DT - _ 
100 Hivres deanouléc. | | Lin ; AN 
Lee codlèes lc | Pour éviter les inondations 2CW 


bois seules, 
surtout celles des bois francs. 
peuvent aider beaucoup à Ur 
uir les tuincraux nécessaires: 


Se igle 2 € We 


du printemps 


Prix sur voie (track). 
_L'hon. W.R_Clubb,-ministre-destpa- À —— 


Guérit les douleurs 


, = - Quand votre tête 
Certains auteurs pous- dise ei | vaux” publics, déclare que toutes les | Base Blé 1_ Nord 1 03! 1.88 1.87 j 73 1.75} 1.704 semb'e près de fen- 
qe donner du fait de vaches! précautions seront prises pour réduire Avoine 2 CW 548 .53} 53} +8} :504 .48} dre ét que:, vos 

| | Orge 3 CW 90 87 85) 79) 83 81} "pieds ne vel non, 
| —— rene Lin 1 NU 2.63 2.543 2.53 2.43: 2.531 2.46 NÉ Du. on 
Seigle 2°C CW. 1.484 1. 42% 1.395 1.23; 1.28 1.21 œoùvs craurs couc | Buscles font mal 
| RE ET RER ET EE SP RES RER ÉPRU en nu CT PES et que chaque mou- 
0 ions — & ‘ vement vous cause 
| he US ER p | 8 a des, douleurs dans 
à | : ESS . le dos ou 1] . 
l', Blé de Mai 1.045 1.80, 1.88 1.74 1.76! 1.714 WONDER OIL ap. 
$ de Juillet .913 1.86 1.84 1.70 1.714 1:66: porte ‘un* prompt 

___ d'Octobre : . 1.544 1.51 1.49  1.3c 1.415 1.37 soulagement. 

eh 742.00 PERDUS! Avoine de. Mar 56% 55}  .S55 50P 524 50} ©] Chaque famille de 

er | te de Juillet 8 57? 57} 52 53 52 Sr LE me 
L'inspection- du Ve à Winnipeg, pour trois 1€ | : 0 & ds 915 92 5% D2 portée de In main. 
| x : se ment, d re à Lpvenurs : Octobre .55{ S5i _'. 554 50 524, 50 Ed cons ln bouteille 
lernier révele que 247,490 minots ont perdu Orge de Mai 917 _&8! 86? EE ME 845 83 pes voire pharma- 
RE ee Ne cite __ de’Juillet 80Ï 871 45! 81! 83! 82} chand 
dd . * ns « , on | L'avoine et l'orge sont , d'c ctobre -80 784 53 | 13 RES 75} T4 

nt sffectés, - | Lin de Mai 2.663 2.50% 2:55, 2.45. 2.55 2.48} , PSE d 

| | e Juillet 265$ 2.55 255 2.41 2.54} .2.48) FOUR LES JARDINS Di DUUEUR 
d" ictobre 2.381 2.30 228 2.231 229 2 3! Pommiers, pommie iv 
» | ! 2.983 2 _2.28 2.233 2.2 2.325 |, Per rs, pommiers sauvages (crab | 
KILLS | Scigle de Mai 152 145} 1.42, 1.264 1.31 1.24 [et cerises hybrides, fruits la première | 

Ë YDE SMUT lu de Juillet 148. 142, ASE LR 128 20 US EN Pos ne plie 
: H d'Octobre 14208 10208 10 CID “17 à LO1E Lens same er ne 

i : PAT EL : ERY COMPANY 


100% FFFECTIVE BY ACTUAL TESTS nn 


.« 


——— 


[LE MARCHE 


LL MARS 1e 


LE EL test 00 
7 PET DE ++ :88.75—96.2: 


abondante dans l'ouest, de la province S 
de: ses ravages. MAS se 
ip de préparatifs à faire. Eesche- |, pt que faire? D MRART TES le nas En rap a pu ad proon : PA Len mu Le wi 
7, 118 111 ‘fatigués CA charroyer ?n FE RE ré oùs ‘savez que ‘les pren re | on! plui 4 Des précautions ont été prises LL par ‘rêté pour avoir tué d'une balle: an CROIR ..isrsssse pes se à 
fr à de longues distances, un petit fain.de  d'emprise sür les sujets faibles, -- cela pour|te gouvernement “pour surveiller ja a après l'avoir odiéusement mal |. Jrersireeeersntees à asia à -tht 
« prairie, quand ce n'Élail pas de paille, — four-  jÿs plantes comme ur les hontties.  Semez débâcle de la rivière et,dynamiter les | tra Évhriam Jantsen,un jeune hom-| . Boeute— , 
À bon tout au plus à emipécher le héte de / bancs de glace qui pourraient faire | me de 17 aus, son beau-frère. … Bons FT 8860-4400 
% de rs empécher les rs donc, & temps propice; une semence bien DADIET lente Fons out tas tartes La ne va ou ei le nom “Bayer” LE REELENCS ri ; 
rir de faim, — les chevaux. dis-je, hivernés. : dans un terrain bien préparé. , RE | MONTRGAL I Dalaute ot IL] vou areas Des 1e vrai prouuit Buyer 
L foin de trèfle, à l'ensilage, un peu de. paille — Nous pouvons bien préparer nos grains ns ur NET ES Messier, reconnus coupables du meur- dont de millions ont éprouvé r'efiesr 
{ t autant de grain, sont tout préparés au traqail. de iemeñce comme nos terrains : mais le temps 50,000 f. 1 une vieille | *"° d'Emile: Pelletier, boucher de :So- rs. D ne D are 
AE s sont là, pendus, bien réparés, bien prppice ne dépend’ pas de nous. _ cuisinière rs pui DA ie àmort. Is | pour 
; sérônt exécutés le 22 juin  . 
lés. Les herses, Les: semoirs, tout csl'prét ‘Vous pouvez, cher vieux, prier pôur : i Rhume Mal de tête 
. Î p . | .Mal d'oreilles rar oil 
À en premigrs ‘jours. } ie ce temps propice. Mais ensuile pré-| paris — Chez un modisiestfle la} SHELLBROOK, Sask—E;,S. Clinch, |. 7 om Lum 
‘} à ‘Tousrces Lifs sont d'une utilité bien pañez-vous à tirer'le meilleur profit possible | rue de Y'Hôtel-de-Vilie, à Paris, M. Da- | député provipeint 6e RNNNOUS, EEE NT LES SU Los jeun Bayer 
pe , mais il y a une autre préparation qui. de la. température que le bon Dieu nous don-\uiel, demeurant rue François Miron, En Rte me a VE H:|a'Aspirine”. Chaque paquet non dé- 
à é di 
! nécessaire, c'est celle des semences elles. nera. Il a dit, voyez-vous: “Vous mangerez Se LE Rires D CR et Se. Juve miles Éù dites es Choix.....,......4 4 îe $3.25-—$3.50 
s TT "4 2 u RER - ‘boîtes commodes de douze | Bonnes ..:........./...41: 5083. 
ies.. Vous avez donc criblé vos grains avec votre pain à la sùeur de, votre front . Ilne thagis qu'acheteur et vendeur his- REGINA — Le contrat pour 1é&-vé- | tablettes ne coûtent que quelques sous. ES ot su ges 
ä soin; vous vous êtes même assurés de, lt faut donc pas vous attendre à voir tomber du |... cette ferraille ‘sur une voiture | °Pératives de seigle, li, avoine. et es LS Su _. ss 0089.00 
de germination de ces grains en les faisant cielles poulets tout rôtis. Allons, mettez-vous |à bras, une paroi se rompit, laissant _. que doit omganiser. le “Wheat | Aspirine est in marque : de. fabrique | Bons UT. 97.00 
fermer dans des pots el vous savez que.cès se courageusement au travail et recueïllez la man-\échappèr un flot de pièces de monnaie. | ra eos p peer Lette pp rpm vd eq Ord'naires ...…........... #2.00—$4.00 
Mmences ont germé, après cinq ou six jours, dark. ne quand vlle passe, car elle va disparaitre.} — Bonne auBaine! s'écria M. Das, Su -“PEUT voiqw”il soit bien reconnu que le mot| Vaches dé boucKèrte: 
ee Môpertion de 80 à 90 pour cent. Vous her- Donc soyez: bien préts, el au mois d'avril, si pacs de nr ba . | eo Age é oure, De choix .,..,...: #5.00—95.25 
: { e re à en 
{ sertz bibn vos terres pour les assécher.: Alors vous avez un terrain préparé pour cela, semez| jy js deux compères échangèrent VANCOUVER — On se propose d'é- | contrefaçons, les tablettes: de la çom-| Bonnes -................. $4.00—$4.76 
i to est bien. ‘ du blé, c'est son temps. les propos Mas amas L'aftiiré cut |tablir prochainement en Colombie-An: | pagnie Bayer seront étampées. avec |Ordinaires ....... Messe $3.00—$3.75 
FX MER | : : ; glaise 500 familles 'ukraniennes, la ima- | sa marque _—r de commerce, la | Pour conserves .....:... .$t 2.7 
Le mois de mai est vour l'orge el l'avoine., si épllogue au commissariat #150— 
, Aussi le pérè Charlot, enthousiasqe, sr pro- pi L d ti di RE jorité venant.du Manitoba. “Croix Bayer” | Moutons et 
, po d'en semèr Bien, bien grand. “C'est le On,u cru jusqu'ici le terrain toujours assez} pes été payé ARR ms —_—— ou a Si de 
tent: dttit: les prix sont bons. L'année der- bien préparé pour ces derniers. Aussi vous RE - PORTAGE LA PRAIRIE, Man. Expédition frghçaise au _} Moutons ordinaires... .$4.00—$5.00 
: diète des récolles ont élé superbe 4. Envoyons vous rappelez quelie orge” nous récoltions.| — Votre client est dans son droit; | . NE Re re pôle nord lissaaté bons .......... $10.00—$13.00 
fort.” ”. Mais, mon vieux vous #(4bCz qu'u y à Donnez à votre terre à orge et Fe lé lau'il emporte, avec sa cuisinière, la de 51 ans. D | —— Agneaux ordinaires ....... $7.00—-$9.00 
encore des préc autions à prendre. soi }) ossible. suie et le trésor. ‘ : | Oslo, Norvège — Le capitaine Otto |. pores— Ù + 
ri, M. ie ait expe c 3: — L'he mA , explorateur norvégien, a 4 
on Avce Forge et l'avoine on sème aussi lel Ravi M. Daniel a fait experliser sa |: PARIS — L'heure d'été entrera en | SYérdrun, exp L'après la clasæificstion du gouv 
' Re 2 Comment, réplique Dion “bonhomme * ; L du d : trouvaille, qui consiste en pièces d'or | vigueur en même temps pour la Fran- | £0nsentt à prendre la direction ‘du ba- - ne " dé 
: TRE F hi trèfle d'odeur. C'est peat-être la plañte la plus p ; ment fédéral 
avorrs-nous . toujours l'épée, de dame anglaise ee & HO Arai 11 ci donc lrès anciennes, dont la yaleur atteindrait|ce, la Belgique et l'Angletèrre, darig | teau d'expédition urctique Jrançalse » chott R #12.75—$12.76 
“{Damoclés) suspendue au-dessus de nos L°L#? RENNES : Rs ee Se 50,000 francs. la nuit du 4 ap 5 avril. dans le territoire de Franz Josef. L'ex- [on Pons 4 "+ #12 50-812 50 
important d'en parler. Mais à la semaine pro- : : pédition, qui sera commandée par le Sn es . 
dez-voit »1 uvre Dieux, que : 1 I i Lourds ......... $11.60—$11.50 
te Rapp elez-vous, Mon paubre PE haine: -C. JUTRAS, ptre. dd . lieutenant Jules de Payer, partira pro-| nas jourde 311.00—811.00 
Dame la Rouiïlle est bien établie au: milie u de | EEE — bablement cet été et sera de retour Porc déter SR EEE $10.00—-811 50 
+ 5 , : dans un an. On fera usage d'aéropla- tdi $5.00 810.00 
RESTES | | : demon 2 : | _æ- ! nes, ct il est possible qu'on téntéra | peurs nr ee 
SOINS DE LA [nourrir le foctus-et-rendra le qui ont avorté aux genisses que C d'atteindre le pôle, mais l'objet princi-| + is pe en ot + 1: 050-205.50- 
veau à point, méme si la nour- l'on élève peut fairé avorter ces . ‘pal de l'expéditiôn ét éélentifique. Ps NO disisésesesnnee !:#9.50—$9.50 


PRODUITS À 
Note—Comme le Winnipeg Produce 
Exchange a cessé de fonctionnér, nous 
donnerons les prix du beurre et Les 
oeufs tels que fournis par 1 courtiers 
(brokers). Ces prix seront toujours 
approximatifs, car ce marché est sujet : 
à de très L mibnté factuations, 


fe 


Mouire = 

Crémerte #.0.B. Wianiyes, approxima- 
ti... PR $ .33—8 33; 
Oeufs— 


(D'après la csesiseètiés du gou- 
veruement fédéral) 


| Extra, la douzaine ......:,...... $ .34 
| Premiers ....,..... Visseirer eu $ .32 
| Seconds ....,........ Nrsietnes $ .28 
| FOI: .::4.: 2000, sroloreineese $ .22 
__ Pommes de terre— _ 
Le minot ...... opens 81.10 
Farine— 
Lal.e'of the Woods— 
| Sac de 98 livres ............,... $5.20 
12 sacs de 49 livres ........,.... $5.26 
4 sacs de 24 livres ............. $5.30 
Western Canada dE a fn 
Sac de 98 livres ......:......... $5.2 
2 sacs de 49 livres ......,...... $5.26 
4 säcs de 24 livres ,....,,.. 85.30 
Ogilvie “Royal Housenold”— 
Sac de 98 Mvres ........:,.,,:.,. $5.20 
2 sacs de 49 livres ........,..., $5.25 
4 sacs de 24 livres .,.......,,.. $5.30 
Maple Leaf Flour. Miis— 
Sac de 98 livres .........,.,..., $5,20 
7 sacs de 49 livres ............. $6.25 
4 sacs de 24 livres ,,..,......., $5.30 
Alimentation : 
_La tonne ......,,,,,,,,,.:828.00 — 
Gru. La tonne .,..,......,.,.. #28.00 
Gruau— 
Le sac de 80 livres ,.,.,.82.95—$3.25 
. Foln— 


| 


FRANK MASSIN : 


Pour foin eur voie. Bnnne condition. 
Prix de deux maisons de Winnipeg. 


Mil. No 1 .,.:,..,:,,..818.00—8$20:00 

Mi No 2 .....,.,:,.., .516.00—#18.00 
“Red, Top” No 1 ...... 51400-41500 
“Red Top” No 2 ..,.. 


Qi: tnt 00 
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BONNES 


Fermes en Culture 


A VENDRE 


dans les mellleurs'districts du Ma- 
nitoba, S'adresser à: . 
manent Trust Ces 298, 

Winnipes. 


RATS MUSQUES ET ‘‘SKUNES” 
Ces deux articieë sont en grande demandé, et ce sera votre ayantage 
Chaque peau reçoit mon attention per- 


PEAUX ET TANNAGE 2 


Je paie “toujours les plus haut» prix du marché lee Je puis faire 


en cuir de harnais, en À de 


Hi la température devient douce, ailes VOs peaux de vache 


Régina, Sask, 


que l'on pouruit le € roire, cur à | ne Le ! uHicLt de la selnence à la: for- 
ri Le trèfics. de bonne quu- eæ "à raider aurait eparenè toutes:,ces M Id El t td. 
pertes uns arier dela perte é ù 
té et la luzerne, presque fou- ANUS AUDE Rd . aiaen evalor Com pany L 
ù ui 1s } 2emeEnt par ie même 
tes les autres plante s fourragé- Re SEURFIERS EN GRAIN ET Atan « SUR LE 
res, y compris k s grains, sonl avec,trés peu de dépenses, vous pouvez ICENCIES ET CAUTIONNES sonbelle 8e ur pr ré: 
beaucoup trop pi iuvres en mu- tabl 6 vêt , rec lite de 1825 les WINNIPEG MOOSE JAW CALGARY SASKATOON D e el cela vous garantit la pleine valeur de vos peaux 
tières minérales pour fournir à | hi As RE ere par dla Références: Toute banque ou agence commerciale À 
| \ 1 Ieurs »nue- 
la ù et à son fi utur veau Jes : fhents, de meilleurs grades et de Avances Kbérales, prompt paiement, absolument flnble, meilleur résultat tandes 
“mir nécessaires pour le ls ‘ leu profits. Demandez à votre 1 On s'occüpe de placements ét de enmmandes (Hedging Orders) sur délai, en Taniéres de atir, sue ne de Rae 2 
développeme nt de ce veau jus- : ‘ïcqatd la Standard livraisons futures voiture 
‘à naissance. | HE Forrmaldenyd | Marquez votre éonnaissement: hhries MALDEN ELEVATOR CO, Ltd. avondatniment ayant de les expédier, 
| - ‘ (Bi of Lading) 
Si la vache est forte et a une | ma NT . ' | : 
bonne réserve de mineral, els! ‘ S1 ANDARD CHEMICAL CO. LTD. cal Grain Exchange, Winnipeg VoUghens À 900 Brandon, M 
tirera sur sa coistitution pour pts bee Dennis LL. nadoedi), : Aurinonqent bte 
‘ + 
v À , à. . ” 
CA } Î à 
_ +. ui. … ._— L …. _ « À . en. 9] £ a à p) ù 
\ ‘? F ” CS es TE en nd eh ae mdr gi 1 à D hé A TERRE Le dndipatéer 1 ne aa 4 (Bad ocre chu cdi en ne 
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plus tard j 
| = [sexes sont réunis dané un senl indi. Avant de terihiner, le camarade € 4 
11 ET | ridu. On à vu des chaînes formées Brodeur fut désigné pour, représen ve ‘ 
le ESA | de sit Apiysies se técondant l'un l'au- notre cercie ‘la réunion qui doit a pod “ 
b | {tre le premier {tant une femelle, et lieu À Sain{ Bonitace P + Mr % 
” Reg dd Des corrempendants apéciaun de de “Liban 4 A | sr servait de mâle à celui el] rad ne Lee Régichal Le ‘ 
CU. #: RTE ‘ RDS RSS MN = lorécaaate et de femelle à celui qui su - à cute m faveur du x À + 
Em 3 dre E=4 |vait Tandis que chez. d'autres, les un pe!» songe sux sacrifices | qu'on amaradé Drodeur est choisi pour être. 
M À Lol + cos nt ans . ä E héiices par: exemple, l'accomplissement bligations grou tous ces’ déligués pour venir à Saint ile délégué officiel du Cercle Saint-Da- 
e Conte riy.ion comple environ 8,600 étec- = ‘est réciproqué, chaque individu agis- de l'ACJ.C. envers les C)- Boniface. dépätt matinsi, frof, frais vid à notre :Avant-Garde qui est en 
° re RE r ; {teurs dont 1309 pont 64 lançes fran Ê= sünt. À la“fois comme mâle et comme mités central et et régional de voyage, l'enthousiasme vous: sets. | vois de formation et qui demaändéra : 
æ. {aire ét cathôliques. et LS de langue. EA | remote ri Q'est-un-bet exempte pour 13 jex | sous peu son affiliation. La prière 
RE | PRINCE. EALBERT _sÿeman de. ÿ <omprie des Autrichjens.e|. £ Î Comme fes mollusqués requiérent | Selon les statuts Sinéraux, le. grcu | nesse qui, nous l'éspérons, se terd un termine cetie sance. es 
LE is des Lau a e: des Cajiient, | [peu d'oxygène én général, ils sont! ‘üné soeléts de jeunes. gens r5 | int d'honnent-de se joindre à l'A. €. ! sh F 
RS is ige 1 Æ Pré homine Est Le À Ë | très tenaces à ta vie. :'Em mars 1891, eulièrement constituée et. reconnue par 1. @..et.un espoir, pour ceux qui croient |: : ‘+0 
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Near Fraçé| 


der des cents, et cha ts plupart 


| ée l'hiatoire du Canada ft remis 41 


id 


v 


‘et Tourbillon composent u 


porée, comme ‘um | -3eilli 
file de rien? Eh bien, on ve [qui me 
‘gir en Geneviève du Bozec di 
on‘illeul. | Fi à 
- Inclination des plus correc- 


VAN Joits. Men ratrebht | à core à Tontiiles noel : Lee signa 4 | mba aient servir 
+: Bie rafraichis | e, caresse © pour !: __ Tune veux être curé? É bien con i 
ah repartons une demi-heurc | ’empé<her de sauter dessus el! Les yeux sur je srobx du de oue Eu RE: de ete. a jee: a 
EE à Le, CPE pr de Je dévorer; "ee iron cher qui pointe parmi les-ar-| Les Pilules Dodd sont incom-!. __ Ah! si je savais. murmu- 
gros mr. irèés digne, .que Y &!bres, il répond, après un court }parables comme tonique et re-\rait-clle_ U ain de... et flic 
es, et Tourbilion por | pu croquer sur son album, dans | silence : é méde de famille. Quand vous Pic, CL Evil. 


le but de faire encore les déli: 
es du mess et-le sujet des can- 
“ans de salons: Mlle du Bozec 
en robe courte; un chapeau de 
bergère chargé de campanules 


. fièremept un collier d: 
ruyère, qui ressemblait assez 
à une couronne de sauvetage. 
: _Floe, floc, loc, floc. Rien qui 
deux ou trois eoups de rame 


— On ne sait rien de lave- | vous sentez fatigué et déprimc.|la mort subite du capitaine. | 
nir, Géva.. Jusqu'à présen jil est évident que vous souffrez Mais Gofhe n'a pas mis “Lg 
c'est non. | des . : grain de" et, loin de tomikT 

— Comme on ne reçoit pa | Quand les rognons devien-|raide à ines côtés, M de Jolzÿ 
de Mathusalem dans les sémi |nent malades vt ne fonction- la fait honneur au ris de veau! 


j Hour lourner la barque, puis i | sur la tête; une tte de |naires, je puis dormir tranquit | nent pas bien. la circulation de- | qui 5 - à Re «nie 
, : : :1: , M. 1 à TE can € » À | qui a suivi les timbales, tout cn . at: U : sa voix 
ere au ge £ grd Là leurs sous le s droit: 1a|lc. Bon’ nous voilà arrivés. 44 | vient défectueuse, ks impure- s- montrant fort aimable. bicn ronge se à ee of tt ferme qui enlève toul espoir, 


nain gauche ssée dans la cours arranger mon bouquet |tés:äu sang ne soni pas expul- | cu'un peu étonné. . Car j'étais 

couronne de sativetage de Tour- Grand'mère s'extasiera devani jséts, et ilen résulle un manque | séricuse, sérieuse. comme une 

ion, et suivant le chemin de ces iris mélangés de roseaux } d'énergie et une dépression L 4 veuve qui vient de perdre un 
es; 


ir, Au passage, de grands iris 
4 owsolis tardifs 


‘ : “iles roseaux brune el la rivière d'ane allure majcs-|Les jardins du ciel ne doivent!nérale. Essayez les  Pil mari adoré. et, de plus, absolu- 
Mont te: dands Cent per lens ne et dix pages [rer avoir de plus joli. Au re-|Dodd et convainques-vous de ment hurrible. avrc._ mes che 
foi Fes ire T il manteau de cour, IX Pa#S ! voir, cousin abbé. je serai sa-|leur efficacité. S veux plaqués sur k front, gräèe 
s sur lc museau de Lourbil | pour porter sa queue. cristine de ton église. au cosmétique des moustaches 
on, ce qui lui fait ouvrir la|  Dérriére un bouquet d’ar- .….. ï ji de Bernard. J'avais même pi- 
œueulc pour happer ce morçeau res, changement total. ‘Nous! Depuis quinze jours. Montii-} Qu'on me dise, après cela! 6 deux soucis —— fleurs d'ac- 
< dé suere d'un nouveau genre. nous mettons à courir, Tôur-|leul est un antre de mystères [que les déguisements peuvent te _ ds de os 
Oh! qu'on est bien! Que la |'illon et moi, de toute la vites-|ôù je vis, seule de la maison- | compromettre Favenir. la répu- | Oreille uche. et deux autres 
vie est chose délicieuse! Or | xe de nos jambes et pattes, à | née, en dehors de toute initia |tation, etc! Ce petit de Jolay}: on sur > des dimanches. 
voudrait la passer en barque. |-ourir si bién, qu'au tournant tion-—Avoir les physionomies [m'a trouvée délicieuse en lie u-\hélis' mis = sara formel de 
Mons, bon, il faut aborder. Le! 4e la route, téte baissée. je mé |préoccupées, même lamesta- | lenant, délicicue en robe cour-| srand'mére. Mais Père, très 
; femps a fui comme un rêve, !| jette sur Jean, qui se met à rire. bles, des domestiques et de: Île et chapeau-parapluie. Pneu m'a fait enlever cét- 
Et, tandis que j'amarrce solide-|. = J'allais à ta rencontre | maitres, je eraindrais un ma! |sans doute aussi, j'ai chanté ble perure sv que: il m'au- 
’ ment Géva, je chante à tue-têie, | sans. m'attendre à un pareil |beur si grand’mére ne m'avai! | Promenade du..sokeil et de al méme envové rocoiffer, si 
dans la joie qui m'inonde toute : léhor: Qui tient le record: Tour-| affirmé que je pouvais dormi: |lune” mieux que l2 meilicure | je n'étais arrivée prés, juste 

| de ets dirait ais ie obieii billon ou toi? : :  |fränquille, rire et chanter con: {cantatrire! Si je me marie. ‘au moment où FPon se mrtiaisi. 
Son est allé, sans honte aucune, :? Tourbillon, hélas! me ci-devant. -Je finis par per-1ce dont je doute. — si j'a des|: ble Pour détourner l'aîten- 
gl Un s0$r qu'il n'avait pas sommeil, Puis, je m'aceroche à son!iser qu'il s'agit d'un  mariag | files. ce que je ne crois pas. |fgon de mes bändeaux à la 


3e promener avec la lune, —… | bras. % {pour Mireille où Bernard. d'au- si je suis embarrassée d'el- | novée. il demande vite, ne voy- 
f à Ld é » - 


Que les étoiles tes voyant a . ai É « . L n Es : : | - L : a à | 4 - Le 
. Nas dessus, bras dessous, sans, doute, |: ji ru A en j'a _ ne __ Les NE ma) Îles. -— ce que je pense. - je leur ant que cinq couy-=ts: lever une statue pour mon cou-|pel, l'une et l'autre, à tout noire 
, 8e détournaient en souriant, . a Firmin de prenère K. de J0-!parénis peuvent # Montilileul | diras - : |. — Jean’ . : rage, elle manifeste son admi- courage, au lieu de nous atten- 

De peur de les gêner en route, lsy dans un piège à loup? H\que grand'mére passe La mati-| . _ Mes petites. faites ce qe Grand'mére répond: ration et son-ivresse, sous for-|drir devant l’inévitable. + 

Je répondrais... . ï commence à m'agacer joliment. | née ä répondre, que mon frère | j'ai fait. et, illico, vous trouve-| __ Jean  s'absenle souvent | me de douceurs variées, s'il s'a- Mes. bagages ont été vile 


Tourbillon répond pour moi : Se Ling mas _ _ aisée .d CITE Ne CRUE PE ANT votre rouic | pour affaires, ces lemps<i . 
"ou Hu. Cou p ses Ju er s DRE p« ie ans façon pour cau jou dans les taillis de noiscliers | Un silence: puis, on causeon 

+ bou, pou... + comme s'il voulait me faire!ser avec grand'mére et Jear: En attendant ces évenements! mange. Rien de saillant jus- 

Je me retourne. Le capilai x | avoucr un crime. : Mais, alors. pourquoi gran4-|tres lointains je suis ravie de |qu'au dessert Là. tandis qu'on 
‘le -Jolay, toujours en cyclisie! Tu às encore rencontré le!mére a-elle souvent les veu: | connaitre le mystere qui epve-; savoure la gelé d'oranges. un 


! PRES | ! À 
marron, est là, un album |“apilaine ? : rouges? Pourquoi Bernard !lopyx Montilleul d'un: espece. des triomphét-de Gothe! Père 
i dessin entre les doigts. Las} -- Oui, il dessine, je ne sais)prend-il un air sérieux que j« | de voile funébre: et. ce soir, 3 | annonce les fiançailles prochai- 


sant son travail, il salue, uv cquoi, vers mon petit port, tou-|ne lui connaissais pas? Pour-|la pricre, mes réponses aux! 
-e déclenchement à la mode cuiljours avec son ‘costume mar-|quoi les domestiques de Jean |trois Ave Maria de grand'mére 
me fait toujours craindre del ron, genre franciscaÿn: el c'estlet les nôtres me regardent-il. | Ctaient- dés plus fantaisistes : 
d'un air navré. comme si Fenl “Sainte Marie. mére de Dicu, 
|allait me mettre dans un cer-| délivrez-moi de M de Jolay 
jeueil? en | | Ainsi soit-il, 
| a tour, j'ai questionn | Sainte Marñe. mere de Dieu. : 
chaque vétéran. sans obtenir etc. ete- 1, 
l'autre chose que des répons- Grand'mère praait de toute 
jires varices, peu banales et peu son àme. Pauvre grand'méic|}e prêtre appartient-àa-Dieu, le 
Le xplicites. | : | chérie, qui craint d'etre égoiste.: soldat à la France. à 
|. Gothr: Mademoiselle Géva |et souffre le martyre à lidéc!  Berpard se met à rire: 
ile me ferais couper en petits |que-sen petit oiseau peul s'en-1 Geneviève s'emballe ! 
|morceaux, plutôt que de don-|voier de Montilleul_…_ | M de Jolay s -peuche vers 
iner la recette de mon sälmis ds Non. grand'mére, n'ay€z\imes bandeaux: ‘ 
pigeons. Eh bien, c’est tout pa- Ecrainte: je resterai au nid, sous! _ -On nous priverait de bien 
|reil pour ce que vous me d£-!| votre aile sÿ douce. Je Fai jure! des joies. mademoiselle. 
{mandez. Mais le bon Dieu, quil cet apres-midi, en cherchant 3 Sans compiler. que toutes 
aime les diabies… quatre paites mon sifflet d'ar-|tes jeunes filles seraient  na- 
Le reste de cette phrase éton- | sent, au milieu des fusains. tan-|sr6es ajoute Pére. 
nan!c s'est perdu dans les c:-n- | dis que vous passiez lentement Allons, courage! C'est le mo- 
dres de la cheminée. prés de moi, avec Bernard, sans “té 


nes de la fille d'un de ses amis, 
député monarchisie, avec un 
| jeunc officier d'état-niajor. En 
une sconde, je perds ma con- 
lfenime de veuve éplortée et 
m'éecrie: | 
LH devrait étre défendu aux 
isoldats de sc marier. Comme 
es prétres, ils font caste à part: 


” Les femmes malades d'aujourd'hui seront 
. les bien portantes de demain si 
elles emploient les 


© PILULES ROUGES 


Pour les Femmes Pâles et Faibles 


“Après une opération que 
°? 


j'ai subie j'ai été longtemps 
faible, nerveuse et sujette 


Hi 


in 


BE 


À idée, 


cp à 


. L'élu fappelle 


: 


Un -voile 


F 


5 
Le 


a tout rouges... ; pu 
Pauvre grand'mère! Ce ras 


d'mère, venez vi- 
te. On cause si. bien sur lo- 
! 


EL sur l'oreäller, je lui ai dit 
que je savais. Je hi ai dit que 
je l'aïme plus que tous les'ina- 
ris du monde. Je lui ai dit je 
ne sais plus quoi encore, ver- 
sant mon cotur dans son coeur 
si bon. si bon, que je me rcpré- 
senle le coeur de la Sainte Vier- 
ge un peu comme le sien. 

Elle, tout bàs. me contaît ses 
angoisses des jours passés, s'en 


dites: “Oui, Géva, tu vas 

er” Je vous le demande à 
genoux. Ce serait la premicre 
fois que nous nous séparerions, 
grand'mèrc! Je vousaime cn- 
core, plus que je. ne crovis. 
Montilleul me semble encore 
plus béau, Ne me faissez pas 


parür. +" & 
> ‘a baisée, au front. .ct, 
tendrement, mais ‘le 


> 


elle a dit: : 
= Ma chémge, celte absence, 
peu longue, te sera profitable! 
j'éjoute qu'elle est nécessaire 
pour te faire perdre un peu La 
sauvagerie, ton amour de Fin- 
dépendance. Tes parents t'ou- 
vent, avec raison, que tu dois 
voir le monde, apprendre à te 
présentes à Chabiller avec goût. 
devenir “jeune fille”; enfin, ils 
semblent te cacher, où ignore 
presque lon existence; c'\4 le 
moment de prouver que ti n'es 
ni un monsire ni une idiote, ct 
deg gamines et des bébés: les d'aller. dans Paris, entré la mé- 
bras de grand'mére! re et Mireille, comme une Ec n- 
. s jamine très aimée, laissée à 

Bernard -boude., et ne vient} Montilleul uniquement par ten- 
pas N'importe!!! - Montilleul| dresse filiale. Ainsi qu'à toi, 
nage en plein azur. La vicille| cette séparation momentanée 
garde exulte, et ne pouvant m'é-| m'est fort pénible; faisons ep- 


sait de la peine à més parents. 

-- Mais, voistu, ma petitt 
bien-aiméc, te éénnaissant com- 
me je te connais, je suis sûre 
que ce mariage ne vous eût 
rendu heureux ni Fun ni lau- 
tre. Dieu te réserve nrieux, je 
le crois; sculement, ma chérie, 
montreoi bien raisonnable : tu 
es une jeune fille à présent, et 
non plus une gamine, un béhe. 

‘La-dessus, deux baisers, très 
longs. très doux, et. je me suis 
endormie dans le plus ravis- 
sant berceau des jeunes filles, 


| 


git des vétérans féminins, de re-| prèts, et je suis allée dire ‘‘au- 
gzrds attendris, s'il s'agit des!revoir” à tout Montilleul: aù 
vétérans masculins. parc couvert d'un épais tapis 

— Si vous partiez., madeindi- de neige; à la serre.” chaude, 
selle Géva, vient de me diré"Si-|fleurie, embaumét; aux fer- 
doïne, ce serait la mort de no-|miers, qui‘ontf eu l'air de plain- 
tre dame. de M. Jean, de nous|dre grand'mère ct Jean beau- 
et de toutes les bêtes. coup plus que moi-méme; à 

Pauvre Montilieul! De Chà-|Mascotte. à Aliboron, que j'ai 
teau. il deviendrait sarcophage, | comblés de caresses et de frian- 
et les bonnes femmes, les petits {dises ” Tourbillon me suivait 
enfants se signeraient en pas-| partout. a queue ct les orcilles 
sant devant lui Triste! Tris-|pendantes. avançant de terips 
te. à auire sa grosse Jlanguc pour 

LA 


L - . {me lécher Ja main. 
k.. Jcan est de retour, tout mai- Î 6 


! DC l': Jean nous trouvés tous les 
gre. tout pale. Son voyage T4 deux comme nous quittions l’é- 
borriblement: fatigué. Quelle 


: : de curic pour revenir à la maison. 
aussi, d'aller lui-même 


se © C'est-demain, Géva… : 
acheter du bétail en Angleier- | C'est mr bg 
re, alors que son principal fer- Jè voulais te dire... Tune 
mier pouvait si bien le rempla-|finquiéieras pas.de tn gretid’- 
cer! Gränd'mére l'entoure de 


dits soi LE er mére. Je resterai auprès d'elle, 
pelils soins. landis que je la-lie ticherai de la distraire le 
muse avec les infortunes du cz- 


EE | “ Jplus possible, et ne m'absente- 
pitaine de J6lay, infortune que lei que juste pour le contrat-et 
J'ai dû lui narrer cinq Où six |je mariage. As-tu confiance cn 
fois, en y joignant les bandeaux i? - 
plais, les fleurs de soucÿ el le ‘Pleine confiance. 
resie. . : _ fgrand'mére va étre si 
C'esi pourtant un joli Alumn pauvre Jean! 
charmant garçon. a dit Jean, ce _. Qui, je sais. je com- 


| 


Mais 


iniste, 


aux insomnies. Tout le jour gp Judir: Un secret él moi, ç35 |soupconner ma présence | Toutes’? Pas anoi. sûre- 
EEE: je me sentais accablée, mes | Jai qu'en, mademuiseik |. Qu'ai-je, entendu? Peu delnent. Je n'epouserai jamais. 
jambes fléchissaient si je a Aus’ _Motus’ Motus |-bos. Mais c'est loge la, dans | sais jamais un officier, Un 


comme dit M4 curé. Moi, Fr 
sais que ça ne réussira pas. 
Gervaise: - "Ma petite biche 
ne vous mmellez pas en lour 
ment. Priez seulement le° bor 
Dieu qu'il éloigne le diable & 
noire. maison." ‘(Gervaise es 
plus cathokiqué que Gothe!) 
Sidoine:,-- Moi qui connai 
‘e mondé, j'ai deviné ça dé sui 
le. mademoiselle Géva: mais 
Es vrai que j'ai été premier 


mon cerveau fransforme en 
chaudiere depuis cet instani 
Quand li chaudiere va éclater. 
sar elle éclatera. gare'!! 

— Vous avez tort, grand'me- 
re. de ne pas aimer le capitai- 
se. disait Bernard, tous + ren 
scignements sont excellenis 
non pére ct ma mère sr décla 
rent satisfaits, bien qu'étonné- 
ie ce coup de foudre. L'enfan 


sÉficier m'a pas de chez lui: un 
séficier n'est pas indépendant: 
an officier. etc etc , 
- Ayant deéversé ina rat sur 
es wfficicrs_ que j'adore quand 
ie ne dois pas les € r. je 
-onclus par éetic phrase d'une 
üness de Peau-Rouge: 

Un officier, cela convient 
à Mircilie, qui est jolie; à moi? 
nas du tout. Quand la vocation 


marchais un peu. Je me suis 
souvenue que ma mère avait 
toujours des Pilutes Rouges 
à donner à celle de ses filles 
que l’anémie mienaçait et j'a. 
employé ce remède qüi m'a 
très bien réussi”. hme T. 
* Thomberg, 730, Hunterdam, 
Newark, N. Y. | 
“Je n'avais pas de sang, 
_j'étais pâle et très faible, le 
peu de travail que‘je faisais 
| 7 me fatiguait énormément et 
toutes sortes de malaises m'incommodaient. J'ai cor 
à prendre des Pilules Rouges et, après quatre mois de trai- 


, 


_ lockey à quatorze ans. je gar 
ke ma languc dans mon ctui 
Eusébe: Ah! mademoisce! 
fe Géva, ma petite soeur Azalé: 
menchait là tété: jai voulu 


Ci 


; De Jokay atiendra fort bien ur 
Mme T 


an. ct qui permeifre à Pa SOU 
le voir un peu te qu'est kz-vie 
et de prendre du ser: 

Je ne mi 
Geneviève habitant La ville 


DOUSETAI 
-ampagnard à la 
den trouver un x rom pgot- 

Puis avec mon sourire le 
us ravissant - 


THOMBERS, 
— 730, Hunterdam, Newark, N 


.Y. 


mencé represenle 


pa 
e 
donner un tuteur. Elle en. est 


taine ? 


Âiu mariag- poussera, je n'é-!. 
qu'un gentilhomme ; 
condition 


Une autre gauiretie, capi- 


tement je me portaisbeaucoup mieux. Enfin.lasanté m'est 


menant ue exisiepce où le- 


POP rends. Tu vas nous Manñnquer 
donc ton ma-| tous, Géva. Pourvu qu'avec 
ta-nature de fou, Tu ne te plai- 
ses pas trop à Paris. Paris est 
ane ville belle, intcHigente, at- 
tractive… | ‘ 
[1 fallait yrester, puis-- 

qu'elle à tant dé chäFines. 

Oh! moi. 

Toi, tu vis pour Montilleul; 


Cominent veux-fu 
ri, Géva”? 

Sais facon. ÿ l'ai envoyé 
PTOIBENCT. : —— 
© — Laisse-moi tranquille avec 
ce mari qui n'est peut-être pas 
encore sévré. Je sors/à peine 
du maillot. Grand'mére devrait 
te défendre de prononctr mé- 


ju æ ee, « re ad r .e - . . . . 
| me ; le Pmacat fhariage devant | .h bien, moi eumi. Souviens- 
moi. Grand'mére, grondezde.| 55 donc. Jean: nous d 


L : _ , evons v' 
1 dites-lui qu'il manque aux |, icillir côte. © 

convenances. Mireille seule est 
d'âge assez niür pour écouter 
es sornciles. Ab! ie Tapitai 
ne de Jolay pensait à ma soeur, 
comme je le lui aï insinué, c’est 
ca qui serait gentil! Nous assis- 
iwrions à la noce, cousin Jean, 


à côte. 
Ainsi soit-il, Géva! 
-_ Et jamais, non, jamais, l'ah- 
bé Martinet n'a dit uü "ainsi 
soit-il” auési plein de ferveur. 
{A suivre) 


| 
| 


_revenue, J'étais vigoureuse, je pouvais L'..siler touiz ne 
journée, j'én avais la force.et la santé”. Mme Arthur Eu- 
is, 20, Tème avenue, Boucherville, P.O. | 

“J'ai été malade des années; je souffrais de mauvai- 

ses digestions, de dilatation d'estomac, disaient les méde- 
cins, et j'étais faible et bien nerveuse. Une amie ne re- 
.commanda les Pilules Rouges qu'elle considérait elle-même 
infaillibles pour augmenter les forces. Je les ai prises et 
la santé m'est revenue”. Mme Emélia Johnson, ', East 


____ Front, Skowhigan,-Maine. 


CONSULTATIONS GRATUITES. Les médecins 
de Ja Compagnie Chimique ‘Franco-À méricainé donrer?: 
des consultations gratuites à toutes les femmes qui vien- 
uent es voir ou qui leur écrivent. 


; É : d ESS : . | | désormais, de ivurner sept fois ; } A4 . 12% 
Les Pilules Rouges pour leé Femmes Paleset Faibles sont en vente chez tous .Uné personne shurie, furieu- ! Fsi de ga : » Mes. À: |épouseur à son LL Pas tropl. 1. Pudté 4 7 
| es marchands de rgmèdes et sont sans contredit le remède le meilleur merché. ‘|se, c'est mai’ ‘. ülleut, oui, nad'uite: cacoré SE: 5 du | tôt! A mAh vai nd on hs véeai bre ha ar _. “hu 4 
N'acceptez jamais de substitution ; voyez à ce qu'on vous donne les véritables Pildies Ok! ma plume n'ira pas cher-| faut-il que 7 | Seuls les gens non rensei- mente à Ourler la coiffe de}: de brighi, 
Rouges de ls Compagnie Chimique Franco-Américaine. Si vous ne pouv-z vous cher midi à quatorze heures} Seuls, les moincaux ont en-|gnés endureni l'agonis des cors. | sainte Catherine," je ne me[o# 
les procurer dans votre, localité, éçrivez-nous, nous vous les enverrons sur réception ad écrire que le gycliste à la} tendu. la fin de La parèse, facile | Celui qui sait applique Hollo- | représente pas Mirecillé en coif- 
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ON DEMANDE pour besoin immédiat, 
bonne & tbut faire. Hons gages. S'a- 
dresser À 213, rue Donald, sans. 7 


BARBIER — M Wm Ducharme, au- 
trefois de l'édifice Gevaert, vient de 
rouvrir son salon de euiffleur dans l'éds- 


fice Froveseher, 222, ave. Provencher,. 
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wmeublement si désiré S'adresser À € 
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en culture. Banner bâtisses 4525 l'acre 
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. Buffet, 294, Hipe Melncyee 
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Norbert. *1p 


A VENDRE ou échanger—@9 scYès de 


l'église, 
A. 


bâti, L mille de 
r pour un auto Ford, 
“South Junction, Mas 


terre, 


js modernes à vendre À Sain 

près é£lise, tottège, couvent, 

écoles De 4 à-+@-whambres Avec 
émeublement æ désiré Prix réduits, 

San ditions Fa faciles S'adresser à C. Suf- 
fet, 204, Hioc Melntyre. Tél à 


MTS 


“pr 


FERMES à vendre dans paroisses 
françaises du Manitoba. Terrain de 
rdinage, avec bâtisses, près de la vil- 
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SW'adresser à C. Buflet, 204, Ilee ar: 
tyre. Tél A 6588. 
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Nous avons une longue liste de mai- 
sons à vendre dans toutes les par 
de la ville Le moment d'acheter + 
Maintenant, alors que les valeurs so1:t 
basses. 11 serait Impossible de co 
truire pour les prix demandés, et né- 
cessairemént, avant longtemps le prix 


de vente des maisons s'établira d'après 
le coût de ia construction 
pren ‘ 
bon cottage, semi-moderne, sur 1: 
tehot, avec 4 chambres, peut s'; 
r 51,906, dont #360 compian 
À. io par mois. 
cottage heuf, moderne, eu 
re-Dame,.pour ÿ2,9%00 
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à ilente maison de 7 chambres, 
Sa 1, bien construite, entière- 
rne, sur la rue Kitson, pour 
® L 
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ttage neuf de 5 chambres, 
at’ cave cimentée, étant 
L Hilierest, pour vs, ve 


complet de quincaillerie, 
de vaisselle, etc. — 123 
Provencher. 
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Dimanche dernier an » concert de cha 


rité nous était donné dans la salle pa 
roissiale du SacréCoeur. Rendant 
| hommage aux artistes “de 14 soirée, Je 
i R. P. Vézina éonclüait par ces paroles: 
l Chez nous, on trouve tout ce qu'on 
| peut désirer en.ce qui concerne le 
l'bon, le beau. le nohjb”. Ce n'est pas 
| une réclame, c'est Ja constatation d'un 
| tait tout à l'honneur de notre paroisse 
| Mile Annette Dpstert a su, une fois 
de plus, révéler sa science musicale à 
lun auditoire charmé. Le Prélude et 
Fugne D majeur de Bach Busont fut 
l'ouverture bien nuancée, Un Noe 
tune et une Etude de Chopin suffirent 
ensuite à subjuguer l'auditoire ‘par le 
rythme coloré, aux divers reflets. La 
composition Andante Splanato et Po- 
‘onaise Op. 22 de Choyin, genre léger, 
termina un heureux quartette - où 
chacun dut prendre sa part de beat. 
Après l'exécution d'autres oeuvres tou- 
tes dignes de l'artiste, Mile Dostert 
Stait assistée au deuxième piano par 
M. le professeur L.-D. Heaton dans un 
Concerto en B bémol mineur (ler 
mouvement) de:Tschaikow sky: 
| Mile Yvonñe Thibault, soprano, nôus 
1 | gratina de plusieurs chants: Valse de 
| Musette de la “Bohéme” de Puecinf: 
| “Oh! si les fleurs avaient des yeux”, 
de Massene:; Habanera, de ‘ Carmen”, 
| par Bizet; ‘“Sylvan” de Ronald; “The 
| Star”, de Rogers; “Rain”, de Curran 
lavos la voix si expressive que nous lui 
| connaissons, et une mimique qui fait 
ile charme de ses chansons:s5 Mme G. 
Beauchemin, que nous retronvons as- 
| sociée à nos mouvements d'art. était 
l'accompagnatrice. 
|, Le tout fut un brillant succès artis- 
| tique et de la part de nos artistes un 
| grand acte de charité et de dévoue 
Nou;: leur devons à tous notre 
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| ment, 


‘| gratitude et un grand merci. 
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| Mardi soir le 10 mars nous %v'on# 


plais'r d'entendre le concert men- 
| suel de radio par nos artistes cana 
:’ensfrançais. I] y eut orchestre, 
chants et autres numéros agréable- 
ment intéressants, et la seule ombre 
fut que je tout fut bien court. 

Pour avoir trop goûté ce concert, 
les amateurs de radio seront copiraints 


le 
jie 


| d'attendre jusqu'au 21 avril ayant de. 


| pouvoir assister au prochain concert 
| français. Mile Yvonne Thibault a 
| droit. à nos félicitations pour sa direc- 


; | tion habile et son succès. 
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y À la dernière réun on 2 ia Socité 
| Saint-Jean-Baptiste de Winnipeg, une 
. question importante et qui sera bien 
vue du public cunadien-français, fut 
| mise à l'ordre du jour. Il est ques- 
tion d'ouvrir au Sacré-Coeur un cer- 
cle paroissial qui réunira tous nos 
hommes et jeunes gens. Le but est 
de trouver chez soi le confort et les 
| amusements variés dont le profit reste 


à l'individu et à notre race. 


moyen de réunir les énergies de tout 
| Age et de les mettre en action dans 
déflérentes sphères à l'avantage de 
notre paroisse: Des démarches se font 
actuellement pour mener la chose à 
boane fin-et tracer à nos’ amis cana- 
diensfrançais de Winnipeg 


proché. Espérons en demain 


.* -. LI 


chers amis, qu'il reste ençore trois 
parties de cartes d'une série de six 
donnée par: M 
édifice Steele, Winnipeg, au profit de 
l'église du SacréCoeur. Il.y a ‘prix 
nombreux chaque soir, rafralchisse- 
le la gaieté de chez nous une honne 
euvre à faire. Ceite série de whist, 
qui dure depuis lundi, se termivera 
samedi, Que chacun y consacre ur 


soir. 
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Bientôt matre sallg paroissiale s'en 
richira d'un nouvel ornement. La So- 
ciétél Saint Jean-Baptiste de Winnipeg 
a vu à faire préparer un cadre ou ta- 
bleau commémoratif de la société ‘Eg 
| plus des emblémwes nationaux cana- 


— | dièns nous retrouyerons les noms des 
Boaltsce Hardware Co. Fa un! présidents depuis la -fondation dé La | sette, chargé du transport et du ravi 
la photo ; 


Société Saint-Jean Baptiste, 
Le président actuel et autres faits. 


PRES TT US PIN NT TI PU NT TES dr VU 


C'est un! 


un pro-| 
grainme définitif dans un avenir rap-| 


Quand vous lirez ceci, n'cublièz pas. | 


le Dr J-A Séguin. ! 


ments, programme musical, et en! plus | 


(a | 


Saëôre tous les agents où à 
MO FOURNIER, Ger 


jour et eonststera 


pont pquire Ts 
WINNIPEG 


| Le banquet du juge Roy 


Leu compatriotes de nds êc Vis juge L- P, 
Roy lui offrälent un banquet à l'hôtel 
Mariborough. jeudi soir, pour fêter se 
récènte nomination comme juge de Ts 


#idait. Le héros de la soirée fut lon 
£uement acclamé lorsqu'il se leva pour 
répondre à la sauté de “notre hôte”. 
“Outre le juge Roy, néuf orateurs"pri- 
rent la parole, tous félicitant le nou 
veau juge, de J'honneur qui lui était 
‘ait, louant son intégrité et-ün amour 
du travail. On s'apercüt bien aussi 
que cette... nomination avait l'entière 
approbètion des autres juges. Des a)- 
lusions furent faites, saluées de cha- 
leureux applaudisseinents, à ses pré- 
d'icesseurs, les juges Bétournay, Jo- 
seph Dubuc, L-A. Frud'homme # J.-E. 

Prendergast. 

Les orateurs ‘furent: MM. “Hober 
Goulet, AJ. H. Dubuc, juge L:A. Pru- 
d'homme, juge J-E. Prendergast,:L.-P 
Gagnon, Frère Joseph, J.-N..Landry 
M.G. McNeil et Noël Bernier. 


Deuil chez les relig = 1223 du 
Bon Pasteur 


Nous avons pppris ave” neire 13 
mort. de, la, Rév. Fond Marie de la 
Garde, assistante supérieure des reli- 
ieuses du Bon Psteur, décéd'e di | 
manche matin, à la maison de la com- 
munauté, à West Kildonan. 

Soeur Marie de la Garde comptaît 
28 ans de vie religieuse et elle était 
à W,nnipeg Cepuis la fondation de la 
maison, 2n.1912. Née Lernadette Bel- 
leroge, elle, était file, de feu le notaire 
| Beuleçose: de Sa; ate- Monique de Nico- 
let, P. Q. La défunte était âge de 45 
ans. Elle laisse une soeur, Soeur 


Sainte- Euphrasie de Jésus, du monas-| 


tère du Bon Pasteur de Saint Jean, 
| N.-B. 

S. G. Mgr Sinnott a officié aux funé- 
railles “qui ont eu lieu mardi matin. 
Le corps a été inhum: au cimétière 
Sainte-Märie. 

La Liberté prie ies re:igicu:es du 
Bon Pastuur d'agr‘er ncs bien sincè- 
res condoléances dans le deuil qui les 
frappe.” + 
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Fédération des Femmes Ca- 
- nadiennes-Fränçaises 


A l'assemblée annuellé dé la Fédé 
ration des Femmes Canadieïÿnes-Fran- 
caises, le 11 mars, Mme Moissan a 
gracieusement offert sa tésidénce, 31, 
rue Faucett, pour l'ouvroir qui rouvri- 
ra le 18 mars, à 2 h. Tous les mem- 
bres et les axies scnt invitées à s'y 
rendre:-—-Mme-H--Beaudry charma l'as 


“la Cabane à Sucre il y a vingt. 
ons . 


9 — 


= 


Z 


ous aurons le p 'afs! r de la faire tire ! 
à tous ;dans notre prochain numéro. 


rême, elle vous donnera l'envie de 
manger la trempette, sucer la palette 
et croquer‘ la ‘toque. 
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- Un incendie de $175,000 


Un incendie a causé mercredi matin 
pour $175,000 de dommages aux édi- 
fices de la compagnie Richard-Béliveau 
et de la galerie Richardson. Les flam- 
més avaient fait beaucoup de ravages 
quand les pompiers sont arrivés sur 
| les lieux. Le toit avait eu le temps 

de-s'efflondrer et-d'emporter les plan- 


chers des étages ir férieurs. On igno- 
jre la cause de l'incendie. 
L'édifice appartengit au sénateur 


Muilholland, de Port Hope, Ont 

Ur. autre incendie a détruit le même 
jour l'édifice de la Cie “New-York La 
dfes' Wear”, et a mis trois familles 
| dans la rue. On attribue l'incendie à 
| un fer à repasser surchauflé sd 
| La compagnie Richard-Béliveau a 
| installé temporairement ses bureaux 


° la “Winnipeg Trustee”, 222, rue 
Mann, tél A 6922. 
EE 
Arrestation du lieutenant- 


colonel ] Poussette 


Le sont Célèet G.P.€. Pius 


taillement du distriet militaire No 19, 
accusé dvec George Edwards, premier} J 


Me oeil fera cetie remarque quelque chaufleur des caserdes Tuxedo, ét le 


potre idie patrioti. 


cour de ewymté- M- Roger Gouiet pré - 


si Rbhe à 
ou pieux. 


MN use 


Ce 
 daise, doux à ue 
Grandeurs pour ho 
avec bofdure à jour 
ordinaire, si l'on consi 


D PIL 


Li Mouchoirs & en toile, 25 sou | 


Qualité Eatonia— Prix Eatonia 


ve ar sipédenRS ét le fini que les FN ai- 
. D mise en pure toile iflan- 
me 


Section ni mauchoirs. rez-de-chaussée, centre 


LE 


sants. \ | < 4 
% | 
17 pouces -— et finis 


r de e . Valeur extra- 
ère 


leur qualité. 25 sous. 


Chaussettes & % les Hommes aimeront! 


: Chaussettes “Eatonia” en cachemire, 75 sous. 


EP jolies et d’un beau tricot. Le genre de chaus-_ 


‘settes qui convient Lis re fran pour toutes les eir- 


__censtances. De gran 


la plus bele 
leurs: gris, 


cet d'une épaisseur que 


les hommes trouve ront conÿe nable pour le printemps. 


Elles sont très souples et confortables, tricotées 
laine, éachemire, 
run, bleu marine et noir. 


avec 
Bon assortiment de cou- 
Semelles, talons 


et houts du pied renforcés. Toutes les grandeurs au même 


prix."Ta paire, 75 sous. 


Ouvert de 8 h. 20 
am. à 5 h. p.m. 
Ferme à 1 h. 

le samedi 


Section des bts, premier ét age. Portage 


WINNIPEG,. 


— M 


sergent L. Simpson, qui vérifiait les 
quantités de charbon.aux casernes, d'a: 


‘voir conspiré avec, GeraldB. Aldous 


et Fred de Sieyés, de la “Canadian 
Cogl Sales Co }. peur frauder le 
gouvernement édéral à propos des 
contrats de charbon. à. 27 livré par 
les autorités _militaires après que l'a- 
vocat de la couronnë eut mennté dé 
prendre des procédyres d'hateas = 
pus. 

Les cinq” accus: "ts ‘ont ‘ecmparu PR 
vant le mag'strat R. , Noble, de la 
Cour depolice province le, ei l'enquête 
a été ajonrnée à un£ semaine. 

Le cautionnement p ur le lfeutenant- 
colonel Poussetie à été {x à $30,000, 
et l'officier fut-remfs en jiberté. 

2-40 


Causerie sur Balzac 


Le lujdi 9 courant, Mme P Mac- 
Person, avenue  Grosvenor, recevait 
à l'heure du thé le cercle françals 
organisé par Mme ce Denus. Les 
fleurs et les lumières cré aient une dou- 
*e atmosphère auf’contrastait d'une 
façon toute singulière avec la terrible 
bourrasque qui sévissait ag dehors. 
Mme de Denus fit une causerie sur 
les' oeuvres de Balzac. (et auteur 
étant yn' des écrivains du XIXme siè 
cle dont les ceuvres crt été le plus 
traduites en ang'ais, elle démontra à 
fon auditoire qne malgré son génie 
Balzac fut un écrivain réeljste et que 
nous ‘avons mieux À lire, si qous vou- 
lons être fixés ‘sur les qualités tradi- 
tionnelles françaises. 
et È D——— 

Nous avons été heureux de saluer le 
passage à nos bureaux de M. Jean- 
Baptiste Coursottes, de WIllows, Sask. 


Poe ? 


Dares par uve intéressante causerie | Aui retournait chez li après avoir pas- 
résidait | 


“sé l'hiver à Ottawa, où il 
{avant d'aller s'établir dans 12 Saskat- 
chewan. - 

————— 2002 2—— 


| Comme à nous, quo::ae ce soit le ca- | Sérieux incendie à à l’Univer- 


sité de la Saskatchewan 


Staline — D me incendiz qui s'eat 
déclaré vendredi matin dans le Iabo- 
ratoire à traction du bâtiment des ma- 
chines de l'Université de la Saskatche- 
wan a complètement détruit le plus 
important du groupe des constructions. 
Toutes les brigades de pompiers de la 
villé étaient sur place pour combattre 
lé feu, mais la pression d'eau était in- 
suffisante et leur travail a été pres- 
que -sans efficacité. ‘11 soufflait un 


y 


que s 
restalrée A 
médecine ‘él n- 
tée avec le égale das Fe 

stème de ses impuretés et ai- 

e à améliorer le sang. Elle 
est digne d'un essai, Ne de- 
mandez pas le Novoro au Sat 


macien, des agents spéciaux 


| 


seulement peuvent le p ELA 
Ecrire au Dr Peter Fahr & 
Sons Co. 2501. 'ashinglon 


Blvd. Chicago, Il. 
Livré exempt de douane au 
Canada. 
—. 200 —— 


Les successeurs Cu magasin Allaire 
et Bleau sont maintenant. établis à 
129-131, avenue Provencher, Saint- 
Boniface. 


HEURES DES OFFICES RELI- 
GIEUX A LA CATHEDRALE 
DE SAINT-BONIFACE 


Mer Jubinville, curé, Vicaires: 
| MM. les abbés Brunet et La- 
voie. | 


Messes du dimanche: 6 h. 15, 
7 h. 30, 9 b. et 10 h. 30. Vépres: 
3 h. p.m. Messes sur semaine: 
6 à. 16, 6 h. 46 et 7 b. 30. 


fort-vent dé louést et la température | 


était de 20 degrés au-dessous de æéro. 
Les pertes sont évaluées à $500,000. 


Pour la réforme du Sénat 
canadien 


Edmonton — La législature a ap- 
prouvé une résolution présentée par 
M. W-M. Davidson, député indépen 
dant de Calgary, en faveur d'une réfor- 
me du Sépat, et aussi en faveur de la 
suggestion contenue ddhs le discours 
dif trông au parlement anadien pour 
que ce parlement ait le pouvoir d'a- 
ménder l'Acte de l'Amérique Britan- 


nique du Nord 
L1 


Entièrement restaurée — “Ma 
femme souffrait  d'’eczéma”, 
cou M. Axel Johnson, de South 

n, Man. “Elle consulta 
eurs docteurs qu lui di- 


HEURES DES OFFICES RELI- 
GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRE-COEUR DE 
WINNIPEG 


Coin des’ rues Lydia et Ban- 
natyne. L'église paroissiale de 
toute personne de langue ffan- 
çcaise de la ville de Winnipeg., 
Téléphone A 8870. 

R. P. Vézina, O.M.I., curé; R. 
P. Pilon, O.M.I, vicaire, 

Messes du dimanche: 7 h. 40, 
9 h. et 10 h. 55 (grand'messe). 
Vépres à 7 h. 30. Messres sur 
semaine: 6 h. 46 et 8 h 30 - 


Point de Départ 


COM 


Aux premiers indices de maux 
d'yeux, consultez seulement vo- 
tre spécialiste pour les yeux. 
S'il vous dit que des verres sont 
nécessaires, nous remplirons sa 
prescription avec la meilleure _ 

qualité de verres et de montures ” 
à un prix modéré.  ” 


Robert $. Ramsay 


_333, DONALD, WINNIPEG 


RER FPE de en ere SP très fine et tout laine. : a se PES v 4) 
“dont 3h sont conf 


: Long service et confort réel HT 


t par le 
tt et.le travail . représentent, de même D par leur éléganee.: 
L 
“dla PAM ou croisés à deux ou à trois boulons. modèles convenant pour jeunes. 
is ‘avez un soin et une de rfcélion ‘adaptés aux styles et à la pt À de chacun. 
.Prpdenrs pé ä ##. Une RES paleur Eatonia à $25.00. ; 
en # 


| Brotèlles Eatonia à 75 sous 


RETELLES croisant daris le dos, en fort éütil. 
+ Assez larges pour ne pas gêner aux épaules, assez 


élastiques pour s’ajuster d 
ments. 


Finies avec bouts en chevreau dsecëtié. 


modérés à 75 sous. 


Gants en “Capeskin” pour ‘hommes 
Nouvelle valeur “Eatonia” 
ETS pour répondre à tous les besoins quant àl'é | 


‘égance ef au service. 


bonne valeur. exceptionnelle qui suppose 
l'étiquette bleue et blanche Eatonia. 


Section de la chemiserie pour hommes, 


’elles-mê mes AUX MOUve- 


Prix très 


ner à étage, Portage 


pour le printemps | 


Prix pour ere àla | 
toujours 


mn mt 


ed 1, 


Choix splendide pour le prin CMS, gants épais, plia-- | 


bles, avec fortes coutures “extérieures. 
tous les détails, style à un bouton. 


toutes les grandeurs requises 


vaÿ 


EE —— 
UN BON JARDIN 

pour être bien fait, doit être protégé 

en été ou en hiver, par une haie plantée 


as la guérir. ts tout autour, 


À bonne haie doit être faite de 
Ke 2 pieds à 85.00 le 100 
2 pieds à #4.00 le 100 


ue 


Saule russe ‘al 3 pieüs à 85.00 le 100 


Nous avous un large stoëk d'arbus- 
tes. ornemetitaux très résistants au 
froid, orme, frêne, bouleau, lilas, chè- 
vre feuille, sureau, etc, 

Demnndef notre entalogue de 1725 
THE FATMORE NURSERY COMPANY 
Brandon, Man, 

‘ i 


CAFE OLYMPIA 


Repas du midi (Lunch Counter) 
35 sous 


Salle à manger 
1 40 sous 


, JOS. BADALI, Gérant ‘ 
314—316, rue Donald, lb go 
Téléphone A 1941 


A HUOT'S 


MARCHAND-TAILLEUR 
Téléphone N 2670 


182, PROVENCHER, : ST-BONIFACE 


Epargnez de 10 à 15% 
en-achetant un de mes complets semi. 
finis ou faits sur mesure. Marchandise 
du printemps, dans les tweëds, serges 
ou “Whip Cords”, Dans toutes les 
| nuances, coupés des plus élégantse. 


$15 à $40 se semi fini 
| $27 à $48 fait sur mesure 


| =) Pacifique Canadien 
Cie Générale Transallaotique 
Soo Line 


J “À. Hébert & Cie Liée 


rue Main — Téléphone A 7647 
ga avenue ProVencher — Tél. N 2371 
H.' DESCHAMBAULT, représentant 


ASS CES 


Toutes les lignes 


L2 


ENSEIGNEMENT DE L'ANGLAIS 
On garantit prendre à éerire et à 
parler l'anglais: 20.00 : 
PROF, G. SIMONON, Curry Bldx. 44900 
En fnce du bureau de poste, Winnipeg 


Téléphone N 8533 


Cliarles Lanthier 


Maison de Fourrure 


MANTEAUX DE FOURRURE, TOURS DE COU, 
: MANCHONS, ETC. : 

Faits sur commande, pour satisfaire tous les goûts 
REMODELAGE DE TOUT GENRE 


Mes salons, détruits lors de l'incendie de l'édifice Werner, sont 
maintenant installés à 


191, AVE. PORTAGE-EST, WINNIPEG 


Bien finig dans {|| 
Bruns.et beiges dans : || 
1.50 la paire; 


Thon: DEC tion des top 2 Ÿ Portage 


ET. EATON Cou 


Ouvert de 8 h. 30 {| 

am. à 5 h. p.m. Il 

rs à th. | 
samedi 


CANADA | 


LR 


_ A ETE CHAUVE 


lire son nom-fle Lina #iomstrandg, que 
vous voyez duns la photographie ci-des- 
sus, et qui en 1916 perdit tous ses che- 
veux à la suite d'une insolation et de 
fiôvres typhoides Après avoir essayé 
plusieurs remêdes, elle combina divers 
ingrédients jusqu'à ce. qu'elle découvrit 
que certaines huiles d'animaux mêlées 
à d'autres compositions faisaient de° 
nouveau pousser ses cheveux. Mainte- 
nant, elle a une chevelure plus abon- 
dunte que la plupart des femmes 
L. B. Hair Tonie est la préparation 
[at aida À la croissance des cheveux de 
|Lina Blomstrand, et elle sera également 
| efficace | à toute autre persvrine. 
Vous êtes chauve 
Vos cheveux fombent 
Vos cheveux sont secs 


un pe pritieuies 


Le R TONIC. 
Garanti faire at | les cheveux. Ar- 
gent remis si vous n'êtes pas satisfait, 
N'acceptezs pas  n6 contrefaçons, In 
sistez pour avoir L, H 
TDAITEMENT DE 3 fois 
FOUDRE A SHAMPOO L.b. 


Vous sen 
S! ours Ave ven 
L. BH 


"1.50 
..# 40 


Pharmacies ou grands asins où par 
poste: LH, Co., 52, Aaglaia 4 


e; V/ipaipes 


umeurs, wcéres traités avic 
succés sans couteau don- 
. leur. Travail garanti, 
qu demandez livret illustré 
RS Dr WILLIAM'S SA: 
ATORIUM, 525, ve, Uni- 
D versity, Mian oli 


CHANDELLES ET 
CIERGES 


HUILE DE SANC- 
TUAIRE 


BOUGIES VOTIVES 
LAMPIONS, ETC. 


a —— 


Farley Myers Limitée 


57, rue ‘Victoria Winnipeg 


Représentants de 
F. BAILLARGEON LIMITEE 


ER] 


